
FRANGE & ESPAGNE
Par Jacques PÉRICARD

De tous côtés, on parle d’une collabora­
tion entre l’armée française et l’armée espa­
gnole au Maroc. Le Temps a même pu don­
ner un plan détaillé des opérations concer­
tées.

Qu’y a-til d’exact en ceci ? Un avenir pro­
chain nous l’apprendra et d’ailleurs je ris­
querais, en m’étendant sur ce sujet, d'em­
piéter sur le domaine de Suint-Brice. Là 
n’est pas mon dessein.

Je veux seulement, si cette collaboration 
franco-espagnole doit sortir un jour du do­
maine de "hypothèse, formuler quelques 
désirs, émettre certains vœux qui, je l’es­
père, no sembleront pas inutiles.

L’idée de ces réflexions n’est pas de moi 
mais d’un Nivernais, actuellement officier 
dans l’armée du Rhin. C’est un lettré, un 
philosophe et peut-être- certains lecteurs de 
Paris-lTenbrc se souviennent-ils de la remar­
quable lettre de lui que jai publiée ici sur 
notre politique rhénane ?

fl vieht de m’écrire de nouveau :
« Vraisemblablement, les armées françai­

ses et espagnols collaboreront sous peu. 
Conseillez donc à nos confrères de se méfier 
de l’amour d*u verbiage et de la vanité par­
fois excessifs qui sont deux défauts de notre 
race. L’armée française est assez riche de 
gloire pour que, dans un futur partage, elle 
laisse une belle part à la nation alliée.

« Ecoutez cette anecdote, qui est inédite, 
du moins dans les commentaires qui l’ac­
compagnent.

' « Les Polonais qui ont tant de qualités 
de premier plan, ont un défaut qu’ils par­
tagent avec nous : un grand orgueil natio­
nal.

« En 1920, après la victoire de Varsovie, 
les notables polonais vinrent féliciter le 
général Weygand et le remercier d’avoir 
safuvé la ville et le pays tout entier 

'■ << Mais, le général Weygand répondit :
«. Pourquoi me remercier ? La victoire est 

dûe' au courage de nos troupes et à la scien­
ce de nos généraux. C’est une victoire bien 
polonaise. »

« Avant cette date, l’alliance franco- 
polonaise, comptait en Pologne de nombreux 
adversaires ; depuis ce jour-là, elle n’a plus 
que des partisans. »

Oui. méditons cett anecdote, elle est riche 
fie sens.

Comme les Polonais, comme nous-mêmes 
les Espagnols sont un peuple fier. Leur belle 
histoires, leurs artistes, leurs écrivains, les 
venus de leur race, leur donnent le droit 
d’être fiers. Or. ce peuple fier a été humilié 
par le destin. II a cessé de compter parmi
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Marty mit-il trop poli 
pour litre bonnfita î 

â force de dire «merci» l’orateur communiste 
est rappelé à l’ordre

Paris, 10 juillet. — M. Bouyssou ouvre la 
séance, à 15 h. 10. La Chambre vote à 
mains levées, l’affichage du discours pro­
noncé hier par M. Roux-Fressineng.

M. Chaussât vient ensuite poser au sous- 
secrétaire d’Etat des régions libérées, une 
question relative aux dommages de guerre.

Le député du Puy-de-Dôme cite toute une 
série de faits délictueux de dommages qui 
ont donné lieu à des trop-perçus avec les­
quels, selon lui, on pourrait liquider la re­
construction ét fournir encore de l’argent 
au Trésor.

Ces révélations ne sont pas du goût de 
MM. Desjardins et Riilart de Verneuil, oui 
représentent les départements dévastes. 
Mais M. Chaussât met en cause M. de 
Verneuil et même assure qu’il avait d’a­
bord. fixé sa demande de dommages à 
1.500.000 francs et après rectification, qui 
l'a. réduite à 157.000 francs.

M. de Verneuil proteste énergiquement et 
invite M. Chaussât à voir lui-même son 
dossier.

Aux critiques de tout à l’heure, M. 
Schmidt oppose l'œuvre admirable de la re­
construction dans son ensemble. Il se dit 
prêt à faire rendre justice aux profiteurs... 
Mais il ne faut rien exagérer. L’incident est 
clos, mais M. Chaussât a reconnu tenir 
certains renseignements d’un fonctionnaire.

M. Desjardins demande que celui-ci, tenu 
au secret professionnel, soit frappé d’une 
sanction. M. Ducos demande ensuite les 
raisons de la lenteur de la révision des 
pensions.

— Je puis vous dire, déclare M. Schmidt, que 
le ministre des finances se préoccupe de l’acti­
ver.

Enfin, M. Labatut, qui a organisé dans la 
ville dont il est le maire, une manifestation 
contre la guerre au Maroc, së plaint qu’on 
ait perquisitionné à la mairie.

Le garde des sceaux réplique que la per­
quisition à la mairie de Saiht-Gaudens, a 
été effectuée régulièrement, et qu’il n’y a 
pas eu le moindre abus de pouvoir.

Jïafty dit « merci »
— La perquisition effectuée a la mairie de 

de la commune de M. Labatut a été parfaite­
ment légale. La mairie n’est pas un édifice in­
violable pas plus qu’aucun édifice public. (In­
terruptions communistes).

La mairie est la maison commune en ce sens 
que tous les documents intéressant la vie ci­
vile des citoyens peuvent y ère réunis mais 
elle perd ce caractère dès lors qu’elle devient 
le dépôt de tracts subversits pour provoquer 
des actes coupables.

Sur les bancs communistes on crie, et le 
député Marty poussa ses vociférations ha- 
biraelles, ce qui finit par indigner la Cham­
bre et force le .président à intervenir.

— Je vous rappelle à l’ordre, dit-il.
M. Marty. — Merci;
Le président. — Avec inscription.
M. Marty. — Merci.
Le président. — .Vous êtes un grossier per­

sonnage.
M. Marty. — Merci.
Le président. — On peut être communiste et 

«voir' de l’éducation...
On pouffe de rire, on s'indigne. Pendant 

®ette comédie les héros tombent pour la 
France. M. Steeg poursuit .

— Le secrétaire de la mairie a été légalement 
inculpé. ■ Si l’inculpé trouve la perquisition ir- 
pégulière, il n’a qu’à poursuivre par les voies 
qu’il jugera convenables.. La Chambre, en tout 
cas, voudra réduire cette affaire à sa véritable 
importance qui est minime, et faire confiance 
à la justice du pays.

Mais cette affaire apparaît, au contraire, 
tellement grave à M. Berthon, qu’il deman­
de. la transformation de cette question en 
interpellation !

Mais cette demande d'interpellation de M. 
Berthon est finalement rejetée par 4-05 voix 
contre 162.

La Chambre adopte divers projets retour 
du Sénat notamment le statut aisacien-lor- 
rain.

On liquide ensuite le budget des.dépenses, 
dont quatre ou cinq crédits rés lent seuls en 
litige entre la Chambre et le Sénat.

La Béance est levée à 19 b- 50 cl renvoyée 
à demain matin poux la discussion de la 
toi àa finances* 

les nations dirigeantes de l’Europe. Il a per­
du, l’une après l’autre, toutes ses posses­
sions d’Amérique. Ses revers au Maroc sont 
d’àvant-hïër et d’hier...

Comme nous le conseille notre correspon­
dant. ne craignons pas d’être généreux dan» 
le partage de la gloire, faisons à l’armée es­
pagnole bonne mesure. Nous pouvons être 
assurés que nos éloges iront à. bonne adres­
se, car le soldat espagnol est parmi les plus 
braves du monde.

En agissant ainsi, ous respecterons la jus­
tice, et par surcroît, nous nous assurerons 
la sympathie de l’Espagne, nous transfor­
merons en amitié internationale, l’amitié 
des champs de bataille.

Qui sait les moissons fécondes qui peu­
vent lever dans l’avenir ? Qelle est notre 
plus grande.préoccupation en pensant aux 
difficultés extérieures qui peuvent surve­
nir ? Les 'communications avec la France 
d’Afrique. Comme ces inquiétudes diminue­
raient d'intensité si les voies ferrées espa­
gnoles étaient mises à notre disposition !

Mais si même je m’égare dans naes rêves 
si jamais l’entente franco-espagnole ne doit 
dépasser les limites du Maroc, les conseils 
de mon correspondant demeurent bon à sui­
vre.,Ce n’est pas dans la guerre seulement 
qu'il est utile d’avoir des amis éprouvés...

Pendant la Grande. Guerre, nous avons 
pratiqué la politesse jusqu’à la servilité! 
Nous n’avons pas eu assez d’exclamations 
louangeuses pour la conduite des armées al­
liées C’était un excès.

Mais, après la guerre, certains écrivains 
ont cru devoir, poiff accroître'le mérite des 
Poilus, dénier toute valeur aux soldats et 
aux généraux alliés.

C'était un excès également et pire que le 
premier si j’en crois un camarade an­
glais, grand ami de la France, ce sont ces 
attaques qui ont changé l’amitié de l’Angle­
terre pour nous, en « mésentente cordiale ».

Et, j’imagine que les Belges non plus ne 
furent pas particulièrement satisfaits quand, 
dans une grande revue française, ils. purent 
lire ceci sous la signature d’un officier su­
périeur français :

« Le sacrifice de l’armée belge n'a pas 
retardé d’une heure la marche de Tarmœ 
allemande ! » , •

Oui, sachons nous garder de notre amour 
du verbiage et des conseils de notre vanité. 
Scripta manent... N’oublions pas que la pro­
pagande aleto&ride est vigilante et que toute 
critique injuste de l’Espagne serait, par 
les soins de cette propagande, communiquée 
à tous les journaux de la péninsule.
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AlJil El Krim ianse à la presse 
des invitations

Mais les troupes d’infiltration au sud de Fez-Basli 
sont repoussées

Rabat, 10 juillet. — Un groupe de nos 
troupes ayant opéré avant-hier dans la ré­
gion au sud de Fez-Baali, s'set porté, hier, 
plus au Nord. Sous sa menace, la plus 
grande partie des contingents ennemis qui 
s’étaient infiltrés dans la contrée a reflué au 
nord de l’Ouergha.

Au coude de l’Oued.-Moum, une attaque 
ennemie dans la nuit du 8 au 9 juillet a été 
repoussée par nos unités sénégalaises.

sc 
x xj

■Londres, 10 juillet. — Le correspondant 
du « Daily News » mande de Tanger 
qu’Abd-El-Krim a invité les représentants 
de la presse à visiter les lignes riffaines du 
front français. Il en conclut que des opéra­
tions importantes se préparent.

Le correspondant du « Daily Mail » à Fez 
écrit que le sultan du Maroc, en présence 
du danger toujours grandissant, a ordon­
né à son frère d’entrer en campagne à la 
tête des harkas restés fidèles à la maison 
royale. Ce correspondant ajoute qu’on a 
l’impression que la crise n’a été conjurée 
que temporairement il y a trois jours et que 
l’on redoute une recrudescence d’activité 
riffaine. Il estime que la situation parmi les 
tribus reste grave ; une partie de la tribu 
des Tsouls a passé à l’ennemi mardi der­
nier. Cette défection, toutefois, n’est que 
partielle ; un trentième seulement de la 
tribu a déserté les Français.

Les troupes françaises voit Mer 
Batte

Berlin, 10 juillet— On mande de Bochum: 
Les troupes françaises de la section de Bo» 
chum partiront les 17 et 18 de ce mois. Les 
départs de petites troupes se font déjà dans 
la zone de Bochum. Les civils français par­
tiront la semaine prochaine.

D’autre part, on mande de Munich que 
le gouvernement bavarois a prié le gouver­
nement allemand d’entreprendre ds démar­
chas auprès des gouvernements alliés en 
vue d’obtenir de la France qu'elle évite de 
faire passer les troupes d'occupation de la 
Ruhr dans la région anciennement occupé®.

Ees émeutes en Chine
Hong-Kong, 10 juillet. — Hier soir, des 

grenades ont été jetées dans les locaux des 
maisons chinoises Chargées d’approvision­
ner le vapeur anglais « Empress-of- 
Canada ». Il n’y eut que des dégâts maté­
riels-*

D’autre part, le ministre japonais a pro­
testé énergiquement auprès du gouverne­
ment contre les émeutes de Hankaou, Kiou- 
Kiang-Tdhinking et Canton se réservant le 
droit de réclamer une indemnité pour les 
pertes subies par les ressorûssàîTts. 'Japo­
nais.

La conférence internationale
Washington, 10 juillet. — Le président 

Coodlige vient de convoquer inopinément à 
Swamps-Cott, MM- Kellogs, 'secrétaire 
d’Etat qui était en vacances et Graw, sous- 
secrétaire d’Etat aux Affaires Etrangères. 
Le président. et ses deux collaborateurs 
vont décider si le gouvernement américain 
convoquera immédiatement la conférence 
internationale sur les affaires chinoises, 
conférence qu’il avait projetée ou s’il se 
rangera à l’avis de certaines puissances 
qui sans, condamner le principe de ladite 
conférence, préféreraient voir sa convoca­
tion ajournée-

UN EXCURSIONNISTE SE TUE

Pau, 10 juillet. — Plusieurs jeunes ou­
vriers d’une grande entreprise de Laruns, 
excursioniïaicnt au pic de la Sagétte.

L’un d’eux, M. Lenusse, électricien, 22 
ans, perdit pied et tomba dans le vide d’une 
hauteur de 300: mètres. On se porte, à. son. 
■secours à l’aide de cordages, mais il avait 
été tué
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n’est pas oit p» la rtvolntion 
El ce pap 88t l’ÂllBmagnB

Londres, 10 juillet. — Les journaux re­
produisent une, dépêche de Moscou annom 
çant que Zin'oviev a envoyé à Berlin, pour 
être lue dimanche devant le congrès com­
muniste allemand, une lettre dans laquelle 
il déclare notamment :

— G’est urr fait que l'Allemagne n'est pas 
mûre pour la révolution et qu’une, longue pti- 
riode de préparation s'impose. Le sentiment 
monarchiste est encore vivace dans le Reich, 
mais de ' nombreux ouvriers socialistes ■ pour­
ront, si nous savons nous y prendre, nous 
prêter leur concours dans une" certaine mesure.

h’Itaiie défend sa monnaie
Milan, 10 juillet. — Les autorités judi­

ciaires ont ouvèrtj une instruction' pénale 
contre les dirigeants d’une maison de com­
merce de 'Milan, qui avait enoy.é, à. ses re­
présentants, dans les différentes régions de 
ritalie, une circulaire les invitant à ne plus 
conclure 'de ‘contrats que sur la base des 
monnaies étrangères.

Le Popolo d'ïtalia, annonce qu’une autre 
■maison avait'ordonné" a ses succursales ù 
l’intérieur, de travailler exclusivement avec 
des clients s’engageant è. payer en dollars.

Un autre industriel avait acheté ces jours 
derniers, des sommes considérables en dol­
lars et en livres, sans en avoir besoin, pour 
ses affaires. Le procureur du Roi a perqui­
sitionné chez l’industriel et a séquestré les 
valeurs.

L’LMPERIALISME BRITANNIQUE

Londres, 10 juillet. — D’après le « Daily 
Express » le major général Asmoro, corn, 
mandant les brigades d’aviation territoriale 
britannique et M. Stoels, field-marshal de 
T Air, sont arrivés à Gibraltar. Rien n’a été 
annoncé officiellement au sujet de leur mis' 
sion mais on croit qu’elle a pour but d’é’tu- 
dier les possibilités d’établir une base d’a- 
rviation à Gibraltar. ■ L’aaniral' Sir . Roger 
Kêyls, commandant en chef de la'flotte de 
la .Méditerranée est déjà dans ce port de- 
puis le 4 juillet.

Àprès Fattentat la rae Damiffloat
Paris, 10 juillet- — Les communistes 

Clerc et Bernardon, arrêtés revolver ■ au., 
poing, lors des incidents sanglants qui se 
déroulèrent rue Damrémont, le 23 avril, ont 
été nous l’avons dit. renvoyée devant la 
chambre des mises en accusation.

Les avocats des familles des victimes, 
Mes Chenu, Missoffe et Roibel viennent de 
demander par mémoire à cette juridiction 
de prescrire un supplément d’informations 
sur les complicités possibles, attendu que 
les experts déclarent qu’il y eut quatre 
tireurs et sur la préparation de l’attentat.

Le mémoire fait état d’une réunion du 
bureau politique du parti communiste te­
nue le 17 avril

— Un parti extraordinaire !... Pensez, Jeune homme, que ma fille est championne de boxe. 
— C’est à cela, précisément, que Je pense,

(Croquis inédit de Solon).

M. Misoffe voudrait voir 
M. Painlevé en Rhénanie ------ >■'••'------

Paris 10 juillet. — La commission de l'armée 
de la Chambre s'est réunie sous la présidence 
dî M. Girod. Elle a entendu M. Painlevé, mi­
nistre de la'guerre, et Ossola, sous-secrétaire 
d’Etat, au sujet de l’ensemble des projets con­
cernant la réorganisation militaire, indépen­
damment des projets déjà déposés dont le 
principal est celui qui a été élaboré, par le 
conseil supérieur de la défense nationale sur 
l’organisation de la nation pour le temps de 
guerre et pour lequel elle a désigné une sous- 
commission spéciale. Elle a reçu l’assurance 
qu’elle serait prochainement -saisie d’un projet 
d'organisation parlementaire de telle sorte 
que le Parlement puisse en être saisi lui-même 
peu de temps après la rentrée.

La commission a également adopté le rap­
port de M. Bibier, sur le projet de résolution 
de M. Louchéùr, et plusieurs de. ses collègues 
demandant de régler l’envoi de troupes au 
Maroc. ’n

M. Misoffe a ensuite demandé au président 
du Conseil de prendre un certain nombre de 
mesures pour améliorer la situation materielle 
de l’armée du Blin. Il a signale en particulier 
la question ‘de la solde qui serait singulière­
ment améliorée par le paiement en marks des 
indemnités, afférentes à. la..solde. Rappelant la 
présence du délégué anglais dans les territoi­
res occupés,' M. Misoffe a demandé au prési­
dent du Conseil s’il ne lui serait possible de 
sa rendre également dans, ces régions,

One maison 
abritant trenta»î|!ïatre ménages 

flamto à Lorient
Cn retrouve dans tes décombres 
les restes carbonisés d’une fillette 

- - - - - - - - - - - - -
Lorient, 10 juillet. — Un grave inceridie 

s’est déclaré à minuit, rue Carnot, dans un 
immeuble de 34 ménages, appartenant à 
unJ'acfeur des Postes, M. Couiric.

Ein quelques instants, la toiture s’étailt 
embrasée, le feu s’est communiqué aux éta­
ges supérieurs de l’immeuble qui ont été 
totalement détruits. On n’a sauvé les vieil­
lards et les enfants qu’au prix , des Plus 
grandes difficultés, mais la petite Renée 
Le Pitre, 5 ans, fille d’un officier marinier 
de la mission hydrographique de Quiberon 
est restée dans les flammes. Ses restes car­
bonisés ont été retrouvés ce matin.

Les dégâts sont considérables - ----------- ------------------------- -------- -----------  
UNE TRAGIQUE CHASSE AU SANGLIER

Nancy, 10 juillet. — Le fermier René Hu- 
chou, accompagné de son neveu, âgé de 18 
ans, était à l’affût-aux sangliers qui dévas­
taient scs champs de blés, : près de Gon- 
dreville, lorsque le jeune homme commit 
l'imprudence de changer de poste. Pris par 
fsPn oncle pour un sanglier, il reçut en plei­
ne poitrine, une charge de chevrotines et 
fut tué.-

Les trafiquants d’or
Angoulème, ,10 juillet. —. Un.automobi­

liste fort élégant, se disant voyageur en 
lUuiles, se présenta chez M. Dechaize, culti­
vateur à Boutevilte, fit ses offres de service, 
et insista surtout pour acheter de l’or... 
M. Dechaize lui céda quelques pièces d’or 
et d’argent. Il reçut en échange 300 francs.

Heureux de son marché, M. Declhaize 
alla travailler dans les champs. A son re­
tour, les 300 francs avaient disparu ainsi 
qu’un reMolver et une épingle de cravate.

Le signalement du Voyageur fut envoyé 
dans : toutes les directions, ce qui permit 
de l’arrêter'à - Angoulème.' C’est un nommé 
Georges, Girois. ---- :----------------—-wnœaeæEJtms»-------------------- :---

L’ACQUITTEMENT DE LA DACTYLO
Montpellier,' 70 juillet. — Maine-Nqn,cy 

Arnault, dactylographe, à Montpellier, âgée 
de 20 ans, qui blessa de deux coups de 
revolver son ami Léon Pons, a été acquittée 
par la Cour d’assises dé l’Hérault 
■ Au, cours de) éa déposition Léon Pons 
demanda pour son amie toute TmduJgeiice 
des jurés.' ---------------------—«wœæEcaBïffljns»»»------ ----------- ——

LES GRANDS PRIX DE L’A. G. F.
Paris, nrjïïiTlet •— Une vive émotion’ a 

régné toute la journée sur le parcours de 
12 kilom. 500, qui verra ces jours-ci, les 
Grands Prix de l’Âutomobile-Club de 
France. Un lot important de .concurrents a 
tourné, prenant part au Grand Prix des 
Motocyclettes, au Grand Prix des Cyclecars, 
au Grand Prix de Tourisme et au Grand 
Prix de Vitesse.

lies trois coups de feu 
defanarehiste espagnol

Port-Bou, 10 juillet. — Hier après-midi, 
en gare de Port-Bou, frontière espagnole, 
un anarchiste nommé Salvador Mataro- 
doma Palmer, âgé de 28 ans, qui rentrait de 
France par la voie Perpignan-Cerbère, a 
tiré trois coups de revolver sur les commis­
saires spéciaux.

L’un d’eux a été blessé à la hanche, l’au­
tre ne dut d’être préservé qu’à, son étui à 
cigarettes, qui a amorti la balle. Enfin le 
troisième est indemne.

Le meurtrier a été arrêté aussitôt et in­
carcéré à la prison de Ligueras (Espagne).

.  ............ ..... ..... . III ;
CENT DETENUS

TENTENT DE S’EVADER
EN INCENDIANT LEUR PRISON

Belgrade, 10 juin- — Une centaine de pri­
sonniers détenus dans la prison centrale 
ont tenté, la nuit dernière, de s’enfuir après 
avoir mis le feu au bâtiment.

Il fallut l’énergique intervention des gar­
diens et des soldats pour empêcher les 
prisonniers de. s'échapper.

CE QUI VA S’IMPOSER DEMAIN

Les g“u.idLes aériens ------------------- --
LE VOYKGEUH DE It’ESPIGE $E DOIT PAS ÊT^E ISOLÉ 

————————— ■ I ! I^"<OC>''P1 ■ " .......................

Il n’est pas prématuré da parler de ces 
guides. Les réalisations cEez nous sont si 
lentes qu’il faut, longtemps à l’avancé, 
mettre les idées dans l’air pour qu’on aie 
le temps de s’y habituer.

Nous manquions Te guides tout court. 
Nous en aurons un bientôt. Un ginue régio­
nal, tel que je l’ai .préconisé il y a plusieurs 
mois et qui sera, grâce à l’utila collabora­
tion de chacun, le modèle du genre.

Lorsqu’il sera sorti dus presses, il faudra 
s’occuper des indispensables compléments 
que la force des évènements nous obligera 
die créer. Car en "ceci, comme en beaucoup 
d'autres choses, ce sera la nécessité’ qui 
forcera nos initiatives. Nous aurohs des 
guides aériens. . , . , ,

Il ne faudrait d’ailleurs pas croire que je 
m’amuse ici au jeu des anticipations. Ces 
guides existent déjà. C’est une de .nos meil-, 
lettres aviatrices qui se double d’un écrivain 
de talent qui, la première', en a eue l’idée. 
Et cette idée lui est venue, non pas'comme 
,1e tambourinaire de Daudet en entendant. 
« chanter le rossignol », mais en volant 
comme lui.

Mme Louise Faure-Favier, pour avoir 
parcouru elle-même, toutes les grandes 'li­
gnes aériennes de l’Europe, s’est bien vite 
rendue compte que notre bibliothèque tou­
ristique comportait des lacunes.

C’est ainsi que furent successivement 
crées les guides Paris -Londres, Paris-Bru-

Le Sait ta an 31 iaadn 
la snppræston eaæmlssariat 

fÂtaHt-Liimm
Paris, 10 juillet. — M. de Selves ouvre la 

séance à 15 h; 10.
On adopte le projet approuvant les traités 

signés à Washington, relatifs à la politique 
des puissances européennes en Chine et 
aux douanes chinoises.

le Sénat vote ensuite le projet modifiant 
la loi du fi courant ay'ant pour but d’autori­
ser la révision du prix des baux de longue 
durée.

Un article additionnel permet la révision 
de .promesses de ventes oorne^ee ' s non, 
à. un bail, mais antérieures au 24 octobre 
19.19 lorsque le prix en est inférieur au. 
moins du quart à la valeur de Tirfiihetible.

L’ensemble est vo'té.
La proposition étendant à l’agriculture la 

loi sur les conseils de prud’homme est ren­
voyée à la commission de législation.'

Puis on aborde le projet .organisant le 
régime administratif d’Alsace et de’ Lor­
raine.

Le rapporteur M. Monservin en explique 
les modalités et émet le vœu en conclusion 
« que le conseil supérieur qui doit être créé, 
soit composé d’hommes compétents et de 
valeur. »

Au nom dé la. commission des finances, 
M. Roy vient fournir quelques précisions 
et M. Georges Bonnet ajoute que le conseil 
supérieur aura une direction qui devra res­
ter toujours en contact avec les populations.

On entend ensuite MM. Eccard, le géné­
ral Hirschauer, et le projet est voté. Mais 
la date de la? suppression du commissariat 
est reportée du 15 octobre au 31 décembre 
de cette année.

Le Sénat vote également un contingent 
spécial dans la.J^gion d’honneur à l’occa­
sion de l’Exposition coloniale de Strasbourg, 
le projet améliorant, la pension des veuves 
et orphelins des mineurs : la proposition 
créant dés Chambres de métiers et la séance 
levée à 19 h. 10, est renvoyée à demain 
matin.

B Won éo Camamo
San-Francisco, 10 juillet. — On mande de 

Manille qu’un typhon a dévasté la provin­
ce de Camarino, détruisant des centaines 
de maisons et, causant de gravesMlégats à 
de nombreuses autres. Plus de 2.000 per­
sonnes sont actuellement sans abri.
-------------------------------------------------- ■nKtMffiOgSEÀBSBa»----------------------- ------- ------

Ils n'Bfl teendeit jæ, mais ils y rat 
pent-ïtre

New-York, 10 juillet. — On mande de 
Dayton, que le procès du professeur Scoppe 
poursuivi pour avoir enseigné les doctrines 
d’évolution et affirmé que l’homme descen­
dait du singe, a commencé aujourd’hui au 
milieu d’une affluence considérable.

La ville de Dayton est assaillie de mil- 1 
tiers et de milliers de curieux, venus pour i 
savoir au plus vite les résultats du procès. |

Des fils spéciaux ont été installés pour 
permettre à une centaine de journalistes 
de transmettre plus rapidement leurs im­
pressions. On a été jusqu'à installer des li­
gnes téléphoniques sous les bancs des juges 
et la Cour poursuit l’instruction de l’affaire 
au milieu du bruit assourdissant des appa­
reils télégraphiques et des machines à écri­
re.
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xelles^Amsterdam, Paris-Lausanne-Gen^veti 
et le dernier né de l’an passé, Paris-Prague» 
Varsovie. 1 ., ■ "

Il nous en manque encore beaucoup.
Les automobilistes ont leurs . guides : spé~ 

ciaux, fies yatchtipans.de mer et de rivière 
également,"pourquoi voudriez-vous, en- effet 
que les.aviateurs oui les aéronautes; fussent! 
les seuls à tâtonner dans l’espace. Assez! 
de difficultés déjà les 'environnent .Epar-! 
gnons-l'eùr' celle-ci. Tracons-leur des! routes,.; 
donnons-leur partout des points de sïgnalï-i 
sation, donnons-leur des cartes pratiques gÿ 
des guides aériens.

ha Gomposîtioti du guide aérien
Le, guide aérien .doit réunir plusieurs far« 

mules. Il-doit être d’une part'un conseille^ 
•technique; d’autre -part un aimable c'aù’seür. 
11 est fait pour le promeneur. Il ,est fait1 pour 
le pilote- À côté des ' récits descriptifs, ' pour 
la' rédaction desquels vous ferez 'appel àmp^ 
éjerivaips régionaux, des photographies spé* 
ciàles'destinées à éclairer l’itinéraire .par-
couru, — des remarques seront nécessaires 
sur la météorologie particulière aux régions; 
Sur ce point, il sera difficile évidemment de! 
donner des précisions, mais il sera possible.
d’en donner, sur les obstacles aériens provo­
qués par la configuration spéciale de cer­
tains aspects du pays. Il y aura lieu d’indi­
quer les" courants-provoqués par les forêts,] 
les sautes de vînt et les changements de 
température déterminés'par tels points du 
cours des fleuves, de la zone des plaines ou 
des massifs n

Le pilote y 
des cartes' iiïïiî 
tdgraphes sic 
repérages et h 
niques qui lui

Les terrains

lonlagneux. ■
trouvera, indépendamment 

Ipcnsaples, des jeux de pho- 
rialétiques, l’indication des 
>us les renseignements tech- 
sevont utiles. :
d’atterrissage ne seront pas

omis,'et dans le raye 
les renseigileniénts, e: 
se resserrer. Le Voya 
être renseigné quand, 
quez pas, d’une façon 
de lui donner sur le 

n de' leur exploration 
i çette partie, devront ! 
ïeu,r aérien doit aussi 
il débarque.ijNq. man- 
si soiiimàjrê •goi’t-ellè, 
pays- qulî-l' toui'clie ■ les

«"tuyaux » essentiels.
Pr'enons-y garde et ne nous laissons dé­

passer par personne, La France, FAngle- 
terre, l’Amérique, se disputent la"'sîipréma- 
tie de l’espace,dans une lutte âjnicâle où-s» 
confrontent les cerveaux des techniciens. 
Nous arrivons bons ..premiers c’est, la récom- 
pense dé nos efforts. Mais grdons notre 
rang... ,La navigation, aérienne .progresse
chaque: jour.,,L’aéro-port du Bourget enré- 
gistre-par: an-cent mille passagers. Notre 
grande ligne France-Maroc, la plus impor- 
taiïte'-dn' monde/ voit son trafic 'augmenter 
dans ùçs proportions, considérables à tel 
point que. plus, de. la moitié! des ■ échangea 
postaux* entré la colonie et la métropole sa 
font par avion.

1res phares terrestres
Ne nous y . trompons pas. • Le temps est 

très proche, où- l’avion de tourisme glissera 
à côté de l’avion postal ou de l’avion trans» 
port de marchandises. Nous verrons l’avion 
particulier de voyage bien avant que ne 
soient construites les routes spéciales pour 
autos, qui, cependant, s’imposent aujour­
d’hui impérieusement. Si nous .ne voulons 
pas nous y décider, les étrangers s’y déci­
deront pour nous.

Alors, il faudra bien, sous peine de les 
voir passer au-dessus de nos tètes sang 
qu’ils nous fassent l'honneur de jamais s'ar­
rêter. — il faudra bien s’apercevoir quq 
rien n’existe encore chez nous pour la ré­
ception des voyageurs de l’espace.

Avons-nous des terrains d’atterrissage* 
des terrasses spéciales pour avions, des. 
pistes de départ, des-hangars ?

Aurons-nous l’initiative, comme l'ont eua 
nos voisins de Bourgogne, au Mont Afrique,; , 
près.de Dijon,, de créer les phares terres-! 
très qui nous manquent ? Nevers est une! 
plaque tournante, en plein centre de lai 
France, où se croisent toutes les grandes 
lignes de communication. Ne l’oublions ©M'. 
Nevers se doit d’avoir un phare terrestre, 
indépendamment d’une signalisation noç»i 
ttirne de moindre importance jalonnant ' ses] 
routes aériennes et ses circuits régionaux,,*

Le champ est vaste. Tout est à faire.
Et puis, les avions ne sont'(pas l’unique i 

mode de transport aérien. Un autre est là ; 
qu’il ne faut pas négliger et dont un homme | 
de grand cœur, -M. du Plessis de Grenédan, s 
le père du héros du Dixmude, nous a diJ f 
à Nevers même, au début de cette année, la i 
considérable importance. Le dirigeable ri- ; 
gide sera, pour la locomotion de l’avenir, j 
en comparaison des avions de tourisme, ce 4; 
qute l’express actuel est aux automobiles. 1 
Moins rapide, sans doute que l’avion, la j 
« rigide » sera l’appai'eil du grand trans- j 
.port.

L’Amérique, sur le modèle qu’elle a r& I 
comment reçu d’Allemagne, construit ao. ! 
tuellement toute une série de croiseurs aé* ' 
riens — dirigeables d’exploration et d® 
.tourisme, qui lui permettront ' de se rendrai , 
dans le « Vieux Monde ». Or, si vous la . 
voulez bien, regardez une carte de Franoe, • 
puis une carte d’Eurape. Nevers et le NI- / 
vernais sont sur la ligne idéale de péné» ■ 
tration européenne. Celte ligne, qui com­
mence à Saint-Nazaire-Nantes suit la valléa
de la Loire et gagne la Suisse, après avoifl 
franchi, sans encombre, les Monts du Mor­
van de faible altitude. Notre positon centra­
le nous créé des devoirs impérieux e£j cq 
qui concerne la locomotion de demain.

Il n’est donc point inutile, dès maintenant 
de parler du .grand rôle que le tourisme aA»> 
rien est destiné à jouer.

Et nous pouvons songer à édifier ces œa^ 
miels indispensables dont j'ai parlé, qui se­
ront, pour beaucoup des nôtres, la plus! 
heureuse initiation à l'aviation de transport.

Ne nous permettraicàt-ils, sans jeu deii 
mots, qu’à nous, habitui'r à voir le? chosesj 
d’un peu haut que nous n’aurions point; 
perdu, une fois de plus, ni notre temps,.; 
ni notre peine» ' /

TPSEABji -.j
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St le la Ctaniiro iisrtart le budget
Paris, 10 juillet. —La commission séna­

toriale des finances, réunie aujourd'hui 
sous la présidence de M. Milliès-Lacroix, a 
approuvé un rapport de M. Bérenger sur le 
projet portant conversion et crédits défini­
tifs, des crédits provisoires sur; 1924, du 
budget général des P. T. T.

Après audition de M. Chaumet, ministre 
du commerce, la commission a décidé d'ap­
prouver les projets suivants :

Sur rapport de M. Bous tan. le projet répar- 
. ttasan les fonds des subventions destinées a 

venir en aide aux départements.
Sur avis financier de M. ReynaM, le projet 

j ratifiant deux conventions signée» à Pans en­
tre le gouvernement français et la commission 

; àà la Sarre.
Après avoir entendu le rapport du général 

< Stunl, tendant a supprimer le délai pendant 
; lequel les anciens militaires pourront deman- 
I der des pensions d’invalidité, la commission 
i décide, devant l'étendue aes crédita 5, ouvrir 
i éventuellement (200 millions de francs) d'enten­

dre, avant de statuer le président du Conseil 
. et le ministre des finances.

Enfin, la commission a entendu en première 
lecture l’avis financier de M. Roustan sur le 
projet comportant la création d’un office des 
alcools. La commission sénatoriale des finan­
ces a également adopté à l'unanimité le rap- 

■ port de M. Paul Doumer, concluant au vote 
)du projet portant ouverture d’un crédit s’éle- 
,‘vanf a 183 millions pour les opérations mili- 
i tairas actuellem mt en cours au Maroc. La dis- 
i cusslon en séance publique viendra au Sénat 
; demain après-midi.

La commission des finances de la Chambre a 
commencé l’examen du budget retour du Sé­
nat. En ce oui concerne les dépenses, elle a 

! adopté en général les chiffres transactionnels 
! votés par le Sénat

En ce qui concerne les recettes elle a rétabli 
! les dispositions relatives è la déduction de 
’ l’impôt pour le calcul du revenu imposable. 
, Elle a également rétabli l’obligation du ser­
ment fiscal.

Un nouveau texte lui sera soumis par le 
gouvernement en ce qui concerne les bénéfices 

, agricoles.
D’autre part, te commission a été Invitée fe 

se prononcer sur la proposition de loi de M. 
Giraud, tendant & autoriser la liquidation des 
stocks d’absinthe.

La commission des finance» de la Chambre 
a poursuivi, l’après-midi, la discussion des 

I textes de la loi de finances modifiés par le 
Sénat. EU® a adopté les réductions votées par 
la Haute-Assamblée en ce qui concerna l’impôt 
et non plus la participation sur les revenus 
des réserves des compagnies d’assurances.

Elle a également approuvé le texte sénatorial 
relatif à 1 impôt sur les automobiles en ne le 
Fendant toutefois applicable qu’au 1” janvier 
1926, Elle a adopté un amendement exonérant 
de cet impôt les testeurs agricoles,

La. commission a par contre, repris te texte 
antérieur voté par la Chambre appliquant 
l’exonération de la taxe sur le chiffre d'affaires, 
d'après tin prélèvement sur les bénéfices nets 
des jeux, te serment fiscal, la non-déduction de 
l’impôt dans te calcul des revenus de l’année 
précédente. TbuteMs, sur ce dernier point, 

selle a adopté le chiffre de 40 au Heu de 
;44 % pourcentage maximum de l’impôt par 
rapport aux revenus atnnuete.

La commission a adopté uni texte Hnrvean 
relatif ê l’impôt sur le® bénéfice» jagricoâes. 
Ce texte stipule qu’en attendant FspplfcaSea 
de la révision de la propriété non bâtie, les 

! coefficients seront appliqués à ta valeur lo­
cative cadastrale, préalablement asajoréq ote 
75 %.

En outre, FwrttoîtaBt sent txaoM «te Fta- 
pôt jusqu'à 2.500 francs de revenus, calculés 

, d’après la méthode en vigueur. Il aura droit 
en outre à une déduction des trois quarts sur 

' la fraction comprise entre 8M) franc» et 4.000 
francs, et de moitié sur te fraction comprise 
entre 4.000 et 8.000 francs.

Enfin, la commission a maintenu son texte 
! antérieur concernant ^exonération de 50 % de 
l ia taxe sur les théâtres, cinémas et concerts, 
pour les établissements de province ainsi 
qu’un certain nombre d'autres disposition» se- 

i condalres. —____ - -

Une grève des représentants 
des victimes de la guerre 

de l’Auvergne
Clermont-Ferrand, 10 juillet. — Pour pro­

tester contre la nomination par le préfet du 
docteur ’Amable Ahond, conseiller général, 
aux fonctions de secrétaire général de TOffi- 
ce départemental des Pupilles de la Nation, 
le comité d’entente des Associations de Mu­
tilés, Réformés et Anciens combattants de 
l'Auvergne, a déclaré la grève immédiate 
de tous les représentants de ces associations 
aux divers organismes départementaux.

Le docteur Ahond, chevalier de te Légion 
d’honneur, croix de guerre, est lui-même un 
grand mutilé. Le comité d’entente soutient 
que les fonctions administratives qui vien­
nent de lui être confiées ne sont pas compa­
tibles avec le mandat de conseiller général.

fi l’aide de Tfillemagne
Berlin, 10 juillet. — M. Montego Nor­

mand, gouverneur de la banque d’Angleter­
re et M. Strong, directeur de la Banque 
Fédérale de New-tYork sont larrfvéte au­
jourd’hui à Berlin, où ils vont procéder à 
des échanges de vues avec le directeur de 
la Reischbank. Diverses personnalités fi­
nancières, émettent l'opinion que le î>ut 
esssentiel de la visite de MM. Normand et 
Strong est de préparer les voies pour des 
Emprunts (extérieurs en (favj‘ur d’impor­
tantes firmes allemandes.

LES DEBRIS D’UN HYDRAVION 
AU LARGE DE GRIS-NEZ

Calais, 10 juillet. — Un navire de com­
merce allemand a signalé à l’un des séma­
phores de la côte, qu’il avait rencontré au 
large de l’îe.Wight, en face du cap Gris- 
Nez, les débris d’un hydravion français. 
Le port de Cherbourg étant depuis trois jours 
sans nouvelles d’un hydravion de la marine 
militaire, qui avait à bord trois personnes, 
te pilote, un observateur, et le mécanicien, 
il serait’fort probable que les débris signa­
lés, fussent ceux de cet appareil.

LE FIWTl’/KENE LÂtü’ï' EST MORT

Londres, 10 jufflet. — Le Meutenant fran­
çais René Latirt, qui engagé dans te ré­
cente coupe Geraon-Benett, des" sphériques 
était tombé dans te Manche et n’a été re­
cueilli avec son compagnon qu’aprfes phj- 
sieurs neureg d'attente, est mort cette nuit 
à l’hôpital de Portsmouth, des suite® d’une 
pneumonie double.

Par contra, son camarade, le lieutenant 
Franrfn~®sF%&np®teœ:«rBt rétebïï.

UE0 PROROGATIONS DE LOYERS

L'ENQUETE SUR LES FONDS 
ELECTORAUX

Paris, W jufllqt La commission d’en­
quête sur l’origine des fonds électoraux 
s’est réunie ce matin à la Chambre, sous 
la présidence de M. RenaudeJ.

Elle a entendu MM, Bouffondeatu secré» 
taire général du parti radical et rsÆteal-so. 
cialiste et M. Marc Sangnier, qui a été en­
tendu sur te composition et te propagande 
de te liste électorale d'union républicaine 
pour la paix, ________________________

Le garde des Sceaux a dgoosé sur le bu­
reau de te Chambre un projet ayant pour 
but d'octroyer aux locataires de bonne fol, 
au 1" Janvier 1920, une nouvelle proroga­
tion. Jusqu'au 1“ janvier J931. Cette .proroga­
tion serait conditionnée par une majoration, 
déterminée en province par tes eommigtons 
paritaires, et fixée à Paris à 100 % du 
loyer de 1914, plus les charges-

Le prix du loyer pourra être révisé cha­
que année si l'indice du coût de 1a vie révé­
lait fene augmentation du coût général de 
l’existence de plus de 10 %■ 
■ .riiw 1 ■

NOUVELLES BREVES
r- La réponse du Reich sur le pacte de 

sécurité esf attendue à Paris d’ici trois jours.
— La Chambre des requêtes vient de juger 

que lorsqu’une commune est généralement 
connue sous une certaine détermination et que 
depuis longtemps cette détermination a été 
donnée aux vins récoltés sur son. territoire, 
œs vins ont droit è. cette détermination, 
comme appellation d’origine.

— L’escadrille du 8-6' régiment d'aviation de 
Pau, commandée par te capitaine Rey, partie 

Strasbourg à 10 h. 30, est arrivée à Dijon 
à 13 beurre. „ ..

— L’escaMîe polonaise du général ZagoreM 
est partie à 6 h. 80 pour Bordeaux, sa pre­
mière escale, dans le tour de France qu’elle 
entreprend avant de regagner te Polngtie.

IF^e-vue de la E^resse
stodaw Onu ü» ooovebkembmï

POURSUIT IÆS PATRIOTES
L’Humanité s
M. ww ss jwœw btentôâ ô

bord de te flotte. R ttfflw ce que pensent les 
marins.

Ceux du S&wteww. q’ont pas routa aller 
tirer sur Adjdfr. Acto.ëïïerâent, vingt a entre eux 
sont aux fers, mais te bateau est à Tanger* Il 
n’est pas sur Ire côtes du Riff.

Tous leur» camarade» «te te flotte o®» 
appuyé te mouvement. La HvaJte gronda. 
Las marins de 'a mer Noire vivent encore dar» 
ceux du Courbet, du Strasbourg et du Parts.

Cette fois-ci, toute, la classe ouvrière est avec 
eux. Dimanche, 1.200.000 ouvriers ont pris en 
main les revendications des soldats et des 
marins.

Maitenant fis réclament ;
La libération immédiate d » matelots empri­

sonnés ;
Des sanctions contre les assassins du Cour­

bet.
Ouvrier», paysans, soldats et marins, tous 

ensemble, nous imposerons la paix au Maroc.

CB VOILA POURQUOI IL NTT AURA PAS DE 
« PROMOTION MANGIN »

L’Acfton Française (en manchette) :
Ls promotion de Satnt-Cyr devait être

l.
a proscrit vivant, Il oonttaue & le proaw» 
mort.

'La promotion s'appellera « promotion du
Riff. »

Souhteflosa qne ceci rott aussi glortat que 
cela I

Les obsèques de M. Eugène Pierre
Les obsèques de M. Eugène Pierre ont 

été célébrées ce matin à 10 heures.
Le bureau du secrétaire de la Chambre, 

avait été transformé en chapelle ardente.
Dans le jardin du Palais-Bourbon, face 

à la présidence, de nombreux parlementai­
res étaient massés.

On remarquait au premier rang, M. Bo- 
rel, ministre de la marine, représentant le 
gouvernement ; M. de Selves, président du 
Sénat ; M. Painlevé, président du Conseil.

MM. Bouet-Maury, secrétaire général du 
Sénat et Herriot, president de la Chambre, 
ont prononcé un discoure.

Des troupes rendaient les honneurs.

LES CREDITS VOTES

Ainsi que « Paris-Centre » l'a annoncé 
dans ses dernières éditions, la'Chambre a 
voté hier matin, par 411 voix contre 29, les 
crédits du Maroc.

-"ttwiiiiiii'i'tiiD1 Q OBJ iiiimiiiiw

DANS L’ARMÉE
LEGION D’HONNEUR

Etat-Major Général de l’armée
Est élevé à ta aignité de Grand-Croix, M. 

Cotiez, général de division, membre de ta com­
mission de classement aux emplois réservés et 
du comité technique du génie.

Sont élevés à la dignité de Grand’Officia- :
MM. I-Iellot, général de division, inspecteur 

général de Constantine ; Odry, général de divi­
sion, commandant ta division de Constantine ; 
Daugan, général de division à la disposition, du 
maréchal commandant en chef les troupes d'qc- 
oupation du Maroc ; Jacquemot, général de di­
vision, chef du cabinet du ministre de la Guerre; 
Daydrien général de division ; Dedieu-Anglade, 
général de brigade, commandant l’artillerie du 
16’ corps d'armée ; Moog, général de brigade à 
la disposition du /maréchal icommandânt (en 
chef tes troupes d’occupation du Maroc..

Corps de santé militaire
M, Rouget, médecin inspecteur général, ins­

pecteur des services d'hygiène et d'épidémiolo­
gie de l'armée, et inspecteur permanent des éco­
les du Service de santé militaire.

Etat-Major des troupes coloniales
M. Bosmin, général de brigade.

Corps de l’intendance des troupes rotonlales
M. Tassel. intendant général, inspecteur géné­

ral des services .économiques au ministère des 
Colonies.

Etat-Major général de l’armée
Sont proKHis au grade de commandeur ;
MM. Boite, général de brigade, commandant 

l’école militaire d’infanterie de Saint-.Maixent ', 
Lefbrt, général de brigade, commandant l’infan 
terie de ta 219 division ; Baille, général de bri­
gade, commandant ta 6 brigade d’infahterie 
d’Algérie ; Charpentier, général de brigade, 
commandant l’infanterie de la 23' division ; 
Martinet, général de brigade commandant le 2’ 
groupe de subdivisions de la 16” région ; Bézu, 
général de brigade commandant te 1" groupe de 
subdivisions de la 2fr région • Thureau, générai 
cte brigade, commandant l'école d'application 
de cavalerie ; Lebel, général de brigade, adjoint 
au préfet maritime gouverneur de Cherbourg ; 
Broussard, général de brigade , commandant 
l'artillerie du 19» corps d’armée ; O'Neill, géné­
ral da brigade, commandant l'artillerie du U' 
corps d’armée ; Alheillg général de brigade, 
commandant l’école militaire du génie ; Peting 
de Vaulgranant, général de brigade, comman­
dant la I*” division aérienne.

Les Courses

Le Circdit de l'Allier 
organisé par PABIS-cn 

se disputera je 19 juillet 
k’itinéraire

Vichy, Cusset, Bost, Lapalisse, Vauma», 
Dompierre, Chevagnes, Moulins, Souvigny, 
Saint-Menoux, Bourbon-1’ Archambault, 
Ygrande, Vieure, Cosne-d’AUier, Bizeneuil- 
le, Marmignolles, Montluçon, Chamblet, 
Doyet, Bezenet, Mantmarault, Voussac, 
Saint-Pourçain, La Mayet-d'Bcole, Saulzeï, 
Gannat, Cognat-Lyonne, Bellerive, Vichy.

Iiiste des prix
Classement général t
An l”, l.QOO francs en espèces
An 2®, francs en espèces
Au 3° 509 francs en espèces
Au 4", 800 francs en espèces.
Au 5e, 200 francs en espèces.,
Au 6’ 150 francs en espèces.
Au 7* 75 francs en espèces.
Au 8* 75 francs en espèces.
Au 9e 50 francs en espèces.

Au 10* 25 francs en espèces.

MACON
Encouragement au bien. — Cette société a dis­

tribué, dimanche, ses récompenses. Nous rele­
vons pour Saône-et-Loire :

Médaille d’argent, 1" classe, M. Benott Mar­
chand, né h Belmont, habitant Chasffaülre.

— La médaille d'honneur en bronze de la 
Société libre d’instruction et d'éducation popu­
laires a été décernée h M. Antoine Poyet, de 
Poisson.

Elections cantonales. — M. Basdot, conseiller 
général du canton de Mont-Saint-Vinrent, sol­
licitera le renouvellement de son mandat.

Un congrès cantonal formé par tes représen­
tants des conseils municipaux du canton (un 
par 500 habitants) s'est réuni à Semur-en-Brfon. 
nais pour désigner un candidat an consafl gé­
néral en remplacement de M. Jacquet, maire 
de Fleury-ta-Montagne, conseiller sortant qui 
ne se représente pas,

M. François Marinier, maire de Seœur-en-

Profit rwMoepto 
tare.

AUTUN
Maîtrise. — La distribution des prix de la 

Maîtrise la cathédrale aura lia® fe 16 h. êO, 
dans la salle des fête® de Finstituito® Saint» 
Lazare.

Ecole libre de Salnt-Jean-te-Grand. — Mîtes 
Odette Camp, Marie Fourneau, Simone Jean- 
not, Madeleine Laurin, Madeleine Laurent, Ma­
rie Rojat, Simone Plnchon ont subi avec succès 
tes épreuves du certificat d’études élémentaires.

Les eofflsjootaees ferrmiras 
ie Severs à Orléans

«LE REGIME USE SE NOIE DANS LA SALIVE!»
Le Rappel (Edmond. Du Mesnil) :
Encore une séance do nuit * Il paraît que les 

journées ne suffisent plus aux députés pour 
faine une détestable besogne.

Le trouble est dans fous les esprits et l’in­
quiétude dans bien des cœurs. Le désarroi 
grandit et l’anarchie s’étale.

Tout te monde discute ; persesme n'agit.
L’esprit de méthode, de 'discipline, di’autorîté, 

Ifl’ordre, est méconnu^
Le régime, usé, se noie dans sa salive.

ET VOILA POURQUOI WEYGAND N’A PAS 
ETE ENVOYE AU MAROC

La Victoire :
Si 1e général Weygand n'a pas été envoyé au 

TMaroc où, depuis des mois, le maréchal Lyau- 
t’ey le rédame, c’est parce que M. Guernut, 
secrétaire général de la Ligue des Droits de 
l’Homme, a opposé son veto à sa nomination.

Si incroyable, si honteux que ce soit, le gou­
vernement a déféré à la sommation du sieur 
Huemut.

Le général Weygand, dans tes circonstances 
1 actuelles, n’aurait pas hésité à accepter la 
charge de rétablir la situation. Si grand que 
soit le mérite du général Naulin, Weygand, 
dont le prestige est immense et qui était flioni- 
me désigné pour créer l’état-major qui fait dé­
faut au Maroc,. aurait réussi plus rapidement.

Ainsi l’opposiion d’un fanatique, d’un pro­
pagandiste <te rantimilitarisme, a £uffi pour 
mettre en échec un homme de te valeur de 
Weygand.

Le sang coulera plus abondamment et plus 
longtemps au Maroc, par la faute, du Cartel et 
de M. Painlevé.

Mais la Ligue dre Droit» de ï’Hom.me et te 
franc-maçon'neria marquent un point.

! esté compen^-Hl s»la ï
L

GTST CONTRE LE GASPILLAGE 8EUL0MBNT 
QUE LE PAYS PROTESTE

La Liberté (Camille Aymrnrd) :
On représentait, il y a quelques années, au 

Grand-Guignol, une pièce où les répercussions 
inattendues de « puérilités » de ce genre étalent 
dramatiquement dépeintes. Un médecin, penché 
sur un berceau, dqns un logis d’ouvrier, prati­
que la trachéotomie sur un bébé. Le croup, 
« monstre hideux, épervier des ténèbres », a 
brusquement saisi le pauvret à te gorge. La 
mère est là, frissonnante d’angoisse. L’opéra­
teur se hâte... Soudain, plus de lumière. La 
petite victime va mourir, le cou béant. Et le 
père, à ce moment, un ouvrier électricien, ar­
rive en criant d’une voix triomphante : « C'est 
la grève ! »

Que les postiers se remémorent cette his­
toire qui, dit-on, fut vraie ; qu’ils calculent 
les répercussions de leur « grève perlée » 
dans un pays de quarante millions d’habitants. 
Comme ce sont de braves gens, ils réfléchi­
ront davantage aux conséquences involon­
taires d’un geste Irréfléchi...'.

Ceci dit, — et tes vrais responsables ne sont 
pas les postiers, mais les misérables meneurs 
qui ont inauguré la « lutte des classes », — 
on ne peut s’empêcher d’éprouver de la sym­
pathie pour les revendications mesurées, en 
somme, et légitimes des agents des postes.

Le travail de nuit est rude. Vivre à la lu­
mière artificielle, dans le bruit énervant des 
Morse et des Hughes avoir constamment l’es­
prit tendu vers une besogne minutieuse, où 
s'en aller, dans le vent, dans ta boue, — « pluie 
ou bourrasque, il faut qu’on sorte, il faut 
qu’on aille », — rentrer chez soi à l’aube, 
trouver femme et enfants endormis, et ne se 
réveiller que quand les petits sont à l’école ; 
sacrifier un peu ôe sa santé, beaucoup de son 
bonheur familial, cela vaut au moins une exis­
tence décente : il ne faut, pas que ce dur 
métier soit rendu plus amer par trop de pri­
vations. Le public, exige des postiers régu­
larité, précision et dévouement. Nous tous, 
nous devons, en échange, leur assurer l’exis­
tence, et un foyer.

Aussi n’est-il pas besoin de ces « manifes­
tations » pour persuader les contribuables. 
C'est contre le gaspillage que le pays proteste; 
ce n’est jamais contre les dépenses équitables 
et nécessaires. Ce n’est pas au détriment des 
travailleurs vaillants et modestes que, ce 
toutes parts, op réclame des économies. Il 
suffit do savoir,, pour être ému. La France 
S’est paa gçwae, .et Mtes enœrê tojnste.

VENDREDI A MAISONS-LAFFITTE
Prix de Franconville. — 1” Estafette, Bon 

E. de Rothschild ; 2* Happy, Prto.ce, M. 
Goudcihaüx.

Pari mutuel : 35,50 et 14,50 ; 13,50 et 7,50; 
15,50 et 7.

Prix des Rouges-Terres. — 1* Don Cour- 
san, A. Veiï-Picard ; 2’ Jeune Chef, J. 
Sichwob ; 3e Prince Consort, O. Homberg.

Pari (Mutuel : 69 et 54,50 ; 28,50 et 17,50 , 
26,50 et 13 ; 25 et 10,50.

Prix de CorbeiL — 1” Romancera, O. 
Homberg ; 2e Momères, R Girche ; 3* Tha- 
lysis, O. Homberg.

Pari mutuel : 33,50 et 13,50 ; 21,50 et 
10,50 ; 23 et 12,50 ; 26,50 et 13.

Prix de Beauvais. — 1er Le Part», M. de 
Hano : 2* Primat, A. Monnier ; 3" Esser- 
tanx, È. Vlgin.

Pari mutuel : 245 et 92 ; 50,50 et 20 ; 18 
et 8,50 ; 26,50 et 12.

Prix de Voisins. — 1" Lapis Lazuli, H. 
Potosot ; 2» Fita Star, Vicomté de la Lande; 
3* Mmtverd'un, N. Coronio

Pari mutuel : 100,50 et 50,50 ; 32 et 18 ; 
34,50 et 22 ; 49 et 19,50.

Prix Faiïdheur. — 1” Didouibé, A. Hoff­
mann ; 2* Bemiane, duc Decazes ; 3» Alue- 
ria, G. Propper,

Pari mutuel : 70 et 38 ; 23 et 14 ; 112 et 
45,50 ; 20,50 et 14.

Prix des Pyn&iées. — 1* Y ou Know, 
Chartes du Breuil ; 2* Rivage, L. Reynaral

Pari mutuel : 88 et 44,50 ; 28,50 et 24 ; 
35,50 et 17. 

— ............. —... । ■■ . ■—

TltOES HNANCIERS
Paris 10 juütet

OBLIGATIONS FONCIERES ET COMMUNALES 
1917

Le n' 260.252 est remboursé par 500.000 fr. 
Le n* 1.048.946 est remboursé par 50.000 fr. 
Le n’ 1.831.752 est remboursé par 25.000 fr. 
Le n° 431.573 est remboursé par 5.000 francs. 
Dix numéros sont remboursés par 1.000 fr. 
50 autres numéros sont remboursés par 500.

OBLIGATIONS COMMUNALES 1920
Le n’ 736.345 est remboursé par 200.000 fr. 
Le n’ 1.010.136 est remboursé par 100.000 fr. 
Le n’ 154.606 est remboursé par 50.000 fr. 
Le n' 544.211 est remboursé par 10.000 fr. 
Les deux numéros suivants sont remboursés 

chacun par 5.000 francs ; 138.590, 1.340.306.

Au 1er à Moulins, 50 francs, offerts par la 
ville de Moulins.

Au 1er à Montmarault, 20 francs.
Au 2’ à Montmarault, 20 francs, offerts 

par la ville de Montmarault

Classement régional
ân 1er, 300 francs en espèces
Au 2‘, 150 francs en espècs
Au 3* 100 francs en espèces.
Au 4”, 75 francs en espèces.
Au 59, 50 francs en espèces.
Au 7e, 25 francs en espèces.
Au 8’ 25 francs en espèces.

C assement de l’U. G. V.
An 1er, S©® francs en espèces
Au 2", 50 francs en espèces.
Au 3” 30 francs en espèces.
Au 5’, 25 francs en espèces.
Au 6’, 20 francs en espèces.
Au 78, 20 francs en espèces.
Au 8- 20 francs en espèces.
Au 9* 20 francs en espèces.
Engagements : 5 francs, chez M. Rey- 

nard, 52, rue de Paris, et à Paris-Centre, à 
Nevers.

Les premiers engagés
Vertemati Luigui de Milan (Italie) gagnant 

le Circuit des Vosges (1923), du Circuit ' 
d-’Alsace (1923). 1er dans la 2e étape du 
Tour de France Le Havre-Cherbourg (1924), ! 
7° de Paris-Roubaix (1925). Vient d'abandon- i 
ner dans le Tour de France 1925, à Bayon­
ne.

Reby, de Vichy, gagnant du circuit, de 
l’Allier (1921), champion de l’U. C. V. (1924), 
gagnant du grand prix de Saint-Yorre, du 
Prix die la Pentecôte à SainLPierre-îenMoû- 
tier, 3’ de Nevers-Vichy-Nevers, 4° du 
Grand Prix Rqggi-Samyn (1925).

Didier Meslard, de Châtellerault, vain­
queur du Grand Prix Délecta, du circuit 
de Vienne.

Buchonnet, de Vichy, gagnant du Grand ! 
Prix de La Palisse (1924), de la course con­
tre la montre à Vichy (1924), de la course 1 
de classement de l’U. C. V. (1925) et du 
grand prix du ‘Mayët»dè-Mônt(agne (1924- 
1925).

Delhomme, de Vichy, gagnant du' Grand 
Prix de Gençay (Viefirie), du Prix de Joussé ' 
(Vienne) en 1924 ; champion sur route de 
l’U. C. V. (1925).

Dubos, de Molulins, gagnant du Grand 
Prix de Cham.pigny, du Circuit Orléanais, 
du Grand Prix Austral, du Brefret militaire 
de l’Allier (1925).

Beaudon, de Jenzat, jeune espoir, finira 
sûrement le parcours avec une place inté­
ressante dans le classement régional.

Ondet, de Clermont, vainqueur de 17 
courses en 1925.

A Moulins te Vélo Club Moullnois organise 
un ravitaillement gratuit face ou contrôle qui 
se tiendra place d’Allier, au café de France. 
L'entrée 'de ce ravitaillement sera •' réservée 
aux coureurs.

Au 1OT à Moulins S0 francs, offerts par la 
ville de Moulins.

Au 2' à Moulins 20 francs, offerts par M. 
Coutelard, agent des autos et cycles Peugeot.

Au 3' à Moulins 20 francSj offerts par M. 
Arroux, propriétaire du café de France etc. etc.

A Montluçon, TUnion Cycliste Vidhyssoise 
organise un second ravitaillement gratuit.

AU FOOT-BALL CLUB COSNOIS
Les deux coureurs Destioîtres et Grambert, les 

deux athlètes, désignés par le comité de sé­
lection de ta F. F. À. pour figurer dans l’équi­
pe de ta Ligue « Centre Lyonnais, Alpes » qui 
doit courir, le 14 juillet, ta course du Flam­
beau Verdun-Paris seront reçus en présence de 
MM. 1e maire de la ville de Cosne, le comman­
dant d’armes, le sous-préfet et toutes les so­
ciétés d'anciens combattants.

A l’issue de cette manifestation, une gerbe 
et une palme seront remises à ces deux jeu­
nes sportifs qui les déposeront le lendemain 
sur la tombe des soldats inconnus du Faubourg 
Pavé de Verdun.

UNION SPORTIVE PITHIVERIENNE
L’U. S. P. n’ayant pas reçu un nombre d'en­

gagements suffisant pour assurer à la réunion 
son éclat accoutumé, le comité s’est vu dans 
l’obligation de supprimer pour cette anné le 
challenge Delaugère.

MARCHÉ DE__ LYON - VAISE
Lyon, 10 juillet — Bœufs amenés 419, ren­

vois 120. 1" qualité 920, 2’ 860 3’ 780- Prix 
extrêmes .poids vif, de 370 è 540. Vente mau­
vaise.

Veaux amenés 733, renvois 30. 1" 640, 2* 620, 
3’ 550. Prix extrêmes, de 520 à 660. Cours en 
baisse.

PRÉVISIONS MÉTÉOROLOGIQUES
Paris. 10 juillet. — Prévisions agricoles de 

l’Office national météorologique pour la journée 
du 11 juillet :

Région Parisienne. — Temps plus frais. Vent 
de nord-ouest 3 à 5 mètres. Quelques pluies 
nocturnes. Ciel très nuageux avec éclaircies et 
quelques averses ou grains. Température noc­
turne en hausse. Minimum de température, 
environ 11".

Région du Centre. — Temps frais. Vent de 
nord-ouest 4 à /mètres. Ciel très nuageux avec 
éclaircies et quelques averses ou grains. Tem­
pérature nocturne en hausse passagère. Mini­
mum de température environ 11’.

Région du Massif-Central. — Vent de nord- 
ouest 4 à 6 mètres. Ciel très nuageux avec 
éclaircies et quelques ondées surtout au nord 
de la région. Température stationnaire. Mini­
mum da température, environ 9’.

MOTO-VELO-CLUB TOURNUSIEN
Le Moto-Vélo-Qub Tournusien organise pour 

le dimanche 12 juillet, une course cycliste (prix 
de l’Etolle d’Or), 50 kilomètres, réservée aux 
coureurs de quatrième catégorie, aspirants et 
débutants. Quinze prix ; engagements, 2 francs, 
au siège social du M. V. C. T., café de la 
Pédale.

CLUB ATHLETIQUE PITHIVERIEN
Le Club Athlétique Pithivérien invita tous les 

jeunes gens de Pithivlers et des communes 
avoisinantes à venir assister à ses cours de 
préparation militaire et d’éducation physique 
qui commenceront après le 15 août prochain.

Un sous-offieier du centre d’Orléans est 
chargé, deux fois par semaine, de ces cours, 
qui doivent obtenir un grand succès.

LE PRIX CYCLISTE DES COMMERÇANTS 
DE CUISERY

Voici les résultats : 1" Chânut (U. V. Chalon); 
2° Petit (Chalon) • 3’ Aïnoux ; 4» Bordet ; o 
Souillot ; 6" Berthod ; 7’ Mothy ; 8° Prudent ; 
9’ Marouby ; 10e Buchaille ; 11® Gautheron ; 
12' Couturiier ; 13’ Barlholomé ; 14® Chaloyard ; 
15“ Lambertet, etc.

Dimanche 12 juillet, le M. C. V, T. organise 
le prix cycliste de l’Etoile d’Or, ouvert aux cou­
reurs de quatrième, catégorie, aspirants et dé­
butants sur un parcours de 50 kilomètres ; 15 
prix, dont 50 fr. au premier ; engagements 2 
fanes, café de 1a Pédale à Toumus ; dossards, 
à 13 h. 30 ; départ à 14 h. 30 quai du Centre.

LES JOUTES ET LA NATATION 
A MONTCEAU-LES-MINES

Dimanche 19 juillet, sur le canal du Centre, 
grande traversée de Montceau à la nage, dé­
part du pont de l’abattoir, arrivée 9’ écluse.

Rassemblement à 13 heures, place de la gare. 
Coursa au cochon j nages et joutes.

BOURBONLANCY
REUNION DE LA COMMISSION SCOLAIRE 

ET CAISSE DES ECOLES
Les membres de la commission scolaire et de 

1a caisse des Ecoles, se sont réunis mercredi 
dernier, à l’hôtel de ville, sous ta présidence 
de M. le docteur Pain, maire.

Après lecture du procès-verbal de 1a dernière 
séance, il est donné connaissance à l'assemblée 
de 1a démission de M. Pauly, directeur des En­
fants Assistés de la Seine, qui assumait jusqu’à 
maintenant les fonctions de secrétaire de la 
commissîosL scolaire. C’est M. Uaudius Rameau, 
conseiller ïnunicipal, qui remplira désormais 
ces fonctions..

Il est décidé que la distribution des prix aux 
enfants des écoles communales de garçons et 
filles aura lieu le dimanche 26 juillet, sous la 
présidence de M. Palm, maire.

M. Barthélemy Boulot est chargé de dentan- 
der à la société des Thermes, l'autorisation de 
faire cette cérémonie dans la salle des fêtes 
de l’Etablissement, s’il fait beau temps, et clans 
le parc, si les conditions atmosphériques le per­
mettent.

Le président annonce que les sommes of­
fertes tant par ta ville que par de généreux 
souscripteurs, permettront, cette année, de re­
mettre un livre de prix à chaque élève, ce qui 
n’avait pu être réalisé depuis 1914. Les éco­
liers et leurs parents apprendront certainement 
cette bonne nouvelle avec joie.

Comme de coutume, la Société Philharmonique 
qui ne refuse jamais son concours, se fera en­
tendre au cours de. la cérémonie, dans quel- 
ques-uins des meilleurs morceaux de son réper­
toire.

LA SAISON ARTISTIQUE
Voici le programme d’aujourd’hui samedi 11, 

au mardi ff juillet :
Aujourd’hui, en matinée, concert classique ; 

le soir, dans la salle des fêtes, à l’écran : 
« La Femme aux quatre masques ».

Dimanche, à l’occasion des courses hippiques, 
grand dîner "e gâta dans la cour d’honneur du 

rand-HÔtel, par petites tables fleuries, avec 
concert, sous la direction de maître d’Ambrosio 
et divertissements divers : nul doute que ce 
dîner obtienne, comme celui de l’an dernW, 
un très grand succès. Après le dîner, divertis­
sements du XVIII’ siècle « La Fête chez Sylvie », 
organisée et animée par le distingué directeur 
artistique de la station ,M. A. de Beauregard ; 
musique'cle GIucA, Rameau et Lulli ; danses an- 
tiennes,■ grand bal au Casino. •

Lundi soir, à l’écran, dans la salle des fêtes 
« La Femme aux quatre masques ».

Mardi, à l’occasion de la fête du 14 juillet, 
grand bal populaire au Casino ; bataille de bou­
les, serpentins, etc... ; entrée 2 francs.

DIGOIN
PROGStAMIWE DE LA FETE NATIONALE

Le 13 juillet, à 15 heures, distribution de 
secours aux indigents ; à 20 heures, salves 
d’artillerie ; à 21 heures, retraite aux flam­
beaux par les sociétés de la ville.

Le 14 juillet, à 8 heures, course locale de 
bicyclettes, sur le parcours : Digoin, Saint- 
Yan, Paray, Digoin, départ et arrivée rue du 
Pont-Neuf. 1" prix 30 fr., 2* prix 25 fr., 3a 
prix 20 fr., 4. prix 15 fr., 5® prix, 10 fr. ; à 
12 heures, banquet officiel hôtel Boussin, prix 
15 francs ; à 14 h. 30; place du Marché, séance 
de gymnastique ; à 16 heures, bassin du ca­
nal du Centre, exercices de natation et de joutes; 
à 21 heures, place de ta Grève, grand feu 
d’artifice, concert par l'Harmonie. Illumina­
tion des places et monuments publics.

Service pharmaceutique. — Le service sera 
assuré le dimanche 12 juillet, par la pharmacie 
Coquelu, rue Nationale ; le mardi 14, par la 
pharmacie Clayeux, avenue de la gare.

Conseti général. — M. Jean Salrnin, coiffeur, 
sera candidat du bloc ouvrier-paysan à l’élec­
tion cantonale du 19 juillet, pour le canton de 
Digoin.

RAVIBRES
Malade, elle se jette dans le canal. — Mme 

Quantin, 40 ans, s’est donné ta mort en se 
jetant dans le ibtssin du canal. Employée à Su- 
resnes (Seine) elle était venue passer quelques 
jours chez sa mère à Ravières et se plaigalt 
d’une violante raladie d estomac.

VALLERY
Rixe. — Adolphe Bonin, 44 ans, débitant de 

boissons à Lisey, se trouvait à la fête de Val- 
lery, le 6 juillet, où au cours d’une discussion, 
Poupardin lui lança une canette sur la tête.

Une mêlée s'engagea et Jean-Baptiste Fleu- 
ray, 23 ans, ouvrier plombier à Chéroy, reçut 
sur 1a tête un violent coup de matraque qui le 
fit tomber.

Justin Gogniat, 27 ans, ouvrier agricole à 
Llzy, accusé d’être l’auteur des coups portés à 
Fleury, prétend avoir été frappé le premier 
sans raison.

BRION
La foudre. — Au cours d'un orage, la foudre 

.a tué dans un pré une jument appartenant à M. 
Lazare Goneau, demeurant au Tourneau.

ROMANECHE-THORINS
Etat civil ■
Publication de mariage. — René Fayaud, em­

ployé au P.-L.-M., et Claudine Rondder.
Mariage. — Louis Perrauo, employé au P.- 

L.-M., et Louise Plattier.
Décès. — Jean-Marie Bonoerua, 60 ans ; An­

toine Lacharme, 75 ans : Joseph Attirant, 69 
ans._____________________

BOURSE DU COMMERCE

Un vœu de la Chambre de commercé 
deNevers

A ta date dn 8 juin dernier, la Chambre 
de commtrœ de Nevers avait fait à la 
Chambre d’Orléans la commartiratioa sui­
vante ;

De Nevers et en deçà — et Nevers jeta partis 
au corps d'armée d’Orléans, — de tout te can­
ton de Briare gui est du Loiret, il est impossi­
ble de parvenir à Orléans avant U h. H.

Ainsi, Briare, ville ta plus importante du 
l^wret aorte le chei-lteu et les isous-prtiecturee, 
et tout te canton, sont privés de relations di­
rectes avec leur centra administratif.

Cette situation extraorasnaîre provient du 
manque de concordance des fréta» P.-L.-M, À 
P.-O. De Nevar» part, & i h. 26, te train 1110 ; 
maie il asive » Gten, potol à® soudure u«a 

48 minutaa aprts te départ du 
2178 P. O, 
d’roterto^UStemCnt sen^l®‘9 «roo un peu

La Chambre <■ e Commerce de Nevers fit péri 
de cette situation anormale t la Compagnia 
P.-L.-M., t ta «éanre de février de l'Office dea 
transports du Sud-Est Celle-ci envisagea l’arri­
vée à Gten de 25 A 30 minutes tins tôt, par 
l’avance du départ du 1110 U h. 10 au lieu de 
4 h. 26) la diminution du battement a Cosne 
et racoélération de ta vitesse. Dans ces condi­
tions, l'arrivée è Gten aurait lieu vers 6 h. 25.

Cette amélioration ne pourrait être envisagée 
qu’au cas où la Compagnie P. O. retarderait le 
départ actuel, 6 h. 07 à 6 h. 30. Jusqu'ici tous 
les efforts pour obtenir satisfaction sont demeu­
rée stériles.

Les objections formulées sont que ;
aux Bordes, le P. O. 2178 doit concorder aveo 

le 2054 sur Paris.
et que l’avance du 2178 a été réclamée par le 

Conseil général du Loiret.
La réponse est facile :
En ce qui concerne la corespondance aux 

' Bordes, te train de Gien y parvient à 6 h. 43 
| pour en repartir à 6 h. 53' ; celui pour Paris, à 
6 h. 47 pour en repartir à i h. 01. Avec le dé­
part de Gien à 6 h- 30, au lieu de 6 h. 07, le 
trajet de 24 kilomètres, effectué en 36 minutes 
actuellement, devrait i'ôtre en 26 pour permettre 
un battement de 5 minues aux Bordes sans dé­
placer le dépar ou train pour Paris à 7 h. 01. 
Il faut rattraper 10 minutes... ;

Cela ne semble pas possible, mais ce qui 
I paraît aisé, c’est de gagner en vitesse sur les 
i deux lignes. C’est l’avis de la Chambre de 
j Commerce d’Orléans qui, tout en maintenant 
। son opinion sur la nécessité de l’arrivée du 
train de Gien à Orléans vers 8 h. 10, a exprimé 
das sa séance du 1er février 1924, le vœu : Que 
les Compagnies de chemins de fer se décident 
enfin à. accélérer un peu la vitesse sur les petites 
lignes. -- celle de Gien A. Orléans notamment.

i Au départ de Gien, tête de la ligne, le train 
I est peu. chargé, le terrain -o Gien aux Bordes 
1 est absolument plat ; de Gien aux Bordes, deux 
I arrêts seulement, une halte et une station. Un 
gain de 5 minutes de vitesse au moins peut être 
réalisé. La vitesse commerciale est à. peine de 

: 40 kilométrés ! Celle-ci est presque aussi déri- 
■ soirs des Bordes à Etampes sur 95 kilomètres, 
; sur lesquels 5" minutes se reprendraient aisé- 
. ment. Cela arrive journellement...
■ Au reste, pour les voyageurs directs des Bor­
des.et. au-delà, i! est bien pius facile de prendre 
le Gien-Orléans.-.qiii arriverait à 8 h- 10 comme 
autrefois, en améliora ni la vitesse, aussi, entra 
les Bordes et Orléans, chose aisée sur 45 kflo- 
mètres, pour repartir d Orléans à 8 h. 26. Il ne 
reste que la desserte de la ligne d'Etampês, qui. 
peut souffrir facilement des changements peu 
importants.

Avec de In banne, volonté et de l’entente, on 
peut, - on doit faire cesser celle situation anor­
male. extra,ordinaire à nol"c époque, des rela­
tions pratiques inexistantes entre un canton 
important et son chef-lieu administratif, et, sur­
tout en temps ie guerre, entre une ville de pre­
mière importance avec son chef-lieu militaire.

Sur la pretpositon de M René Loreau, 
conse.ilc.r général et maire de Briare, lai 
Chambre de Commerce du Loiret a pris la 
délibération suivante :

Considéranl qu'ii, qst impossible ;en parlant 
de Nevers à 4 h. 26 du malin, de parvenir à,- 
Orléans avant 14 h. 44.

Emet le vœu •
Qu’il soit mis fin à. celle situation anormale 

qui provient, du manque de concordance des 
trains P.-L.-M. lilO et ‘P. ii. S178 ;

Et qu’une entente intervienne elre la Compa­
gnie P. 0. et la Compagnie P.-L.-M. pour [aire 
cesser cette situation.

La vilese commerciale entre. Gien et Orléans 
devrait être légèrement augmentée sur le P. 0. 
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GÏEN

Election au Conseil général
Le maire informe ses administrés que le» 

élections pour le renouvellement de fa deu­
xième série sortante des conseils généraux' 
auront lieu 1e 19 juillet

En conséjjuenoe et conformément au ta­
bleau dressé par M. le préfet du Loiret la! 
canton de Gien aura un conseiller gênerai 
à élire.

Le scrutin sera ouvert à 7 heure» dut 
matin et clos le même jour, à 18 heures 
(heure légale).

Contrairement aux élections munltipalea, 
il n’y aura è Gien qu’une seule section ds 
vote.

Les électeurs voteront donc tous à FhôteS 
de villa, salle de la justice de paix.

Si les électons cantonales ne donnaient 
pas de résultats au premier tour, fl serait 
procédé le dimanche 26 juillet, dans la mê­
me forme et au même endroit, à un scratia 
de ballottage.

Sucres. — Courant 217.50 et 218 ; prochain 
218 et 217.50 ; septembre 219 pavé ; octobre 
207.50 à 208 ; novembre 206-50. Cote officiel­
le 221.50 à 222-50. Tendance facile.

Blés.' — Courant 129-75 payé ; prochain 
123 payé : août 126 acheteur : septembre- 
octobre 122.25 payé ; 4 derniers 122.75 payé. 
Tendance faible.

Seigles. — Courant 105 nominal ; pro­
chain 100 nominal : août 100 nominal ; 
septembre-octobre 100 nominal ; 4 derniers 
103 vendeur. Tendance calme.

Farines. Courant 168 nominal ; pro­
chain 162 nominal ; août 165 nominal ; 
septembre-octobre 156-50 nomnal ; 4 der­
niers 156.50 nominal. Tendance calme.

Avoines noires. — Courant 112.75 payé ; 
prochain 98.50 payé ; août 105.50 à 106 ; 
septembre-octobre 93' vendeur ; 4 derniers 
93 à 93-50. Tendance, ferme.

Avoines diverses. — Courant 107 nomi­
nal ; prochain 92 nominal ; août 95 nomi­
nal ; septembre-octobre 90 nominal .; 4 der- 
iers 92 nominal. Tendance calmer

COMICE AGRICOLE DE L’ARRONDISSEMENT, 
Le comice agricole de l’arrondissement se tien­

dra à Gien le dimanche 23 août.
-------------------- ------------------------

MONTARGIS
LE CONCOURS NATIONAL DE PECHE 

DU 26 JUILLET
Le concours national de pêche i ta ligne or­

ganisé par ta Brème Montargoise aura lieu te 
dimanche 26 juillet (ouverture des fêtes de ta 
Madeleine), au centre de ta ville, afin de favo­
riser le commerce et pour donner également 
satisfaction à 1a commission des fêtes.

MM. las commerçants qui voudront bien 
offrir nn prix sont priés de te déposer'chez M. 
Giraud, 44, rue Dorée, ou chez M. Reumom, 
président, 151, rue de Pans. Le comité les en 
remercie à l’avance.

Sur la demande des sociétés invitées, te con­
cours se fera en deux classements :

1’ Membres «les sociétés invitées. — l”prix, 
300 fr. ; 2’ prix, 200 fr. ; 3’ prix, 150 fr. ; ■» 
prix, 100 francs.

2’ Membres de Brème Montargoise. — 
prix, 300 fr. ; 2» prix, 200 fr. ; 3’ prix, 150 fr. ; 
4’ prix, 100 francs.

Il y aura de nombreux prix en espèces et en 
nature pour les deux sénés.

Les souscriptions pour les sociétaires de la 
« Brême Montargoise » sont reçus dès mainte­
nant chez M Giraud, maison Perche, 44, rue 
Dorée, rue présentation de la carte de 1925 
(droite d’inscription 2 fr.)

Destruction des herbes. — Le maire rappelle 
aux intéressés cu’il est enjoint à tout proprié­
taire ou lac-ataire, d’enlever avec soin, toutes 
les herbes qui viendraient à croître soit devant 
leurs maisons d'habitation, soit au pied des 
murs qui servent de clôture à leurs propriétés.

Un délai de 10 jours à dater de la publication 
du présent avis est donné aux intéressés pour 
l’enlèvement des herbes.

Distribution de prix. — La distribution 
solennelle des prix aux élèves de l’école Saint- 
Louis aura lieu sur ta terrasse du château, la 
13 juillet, à 14 heures, sous ta présidence de 
Mjp! @1101* M mêcbfl dXMéana.



PARIS-CENTRE

ALLIER
MOULINS

ïtes courses hippiques 
commenceront jeudi

Rappelons les dates des quatre journées 
de courses hippiques, qui sont dotées cette 
année de 100.000 francs de prix :

Premier jour, jeudi 16 juillet, à 14 heu­
res.

Deuxième jour, samedi 18 juillet, à 14 
heures.

Troisième jour, dimanche 19 juillet, à 14 
heures.

Quatrième jour, jeudi 23 juillet, à 14 
heures.

Prix des entrées. Journalières, pesage : 
hommes 15 francs ; dames 10 francs ; pe­
louse 2 francs ; voitures 5 francs.

ha fête du 14 juillet
i Voici le programme de la fête nationale à 

Moulins :
Lundi 13 juillet, à 9 heures 30 du soir,, re­

traite aux flambeaux avec le concours du ls' 
dragons, de la Lyre Moulinoise et de l’Echo 
moulinets. Itinéraire : place dé i’Hôtel-de-Ville, 
(départ), rue Diderot, cours de Russie, rue des 
Potiers (jusqu’au passage a niveau de !a: rue 
de Bourgogne), rue a® Bourgogne, rue d’Al­
lier, place d’Allier (coté gauche), rues Mathieu- 
ce-Dombasle, ors Pêcheurs. Félix-Mathé, Rége 
mortes, place Garibaldi, rire Gambetta, place 
Cortet, rues des Couteliers et de la Flèche, pla­
ce de l’HÔtel-ae-Ville.

Mardi eg juillet. — A 9 heures du matin, 
cours de Bercy, revue des troupes de la garni­
son par le colonel commandant d’armes. Con­
cert par la Lyre' moulinoise.

A 14 heures et demie, exercices par la Bour­
bonnaise, cours de Bercy.

A 16 heures et demie, concert par l’Eoho 
moulinois place de la Gare (terre-plein de la 
Banque de France).

A 20 heures et demis place d’Allier, concert 
par la Lyre et la Chorale.

A 21 heures 45, çn amont du pont Régemor- 
tes. feu d’artifice concert par le Rallye Bour­
bonnais,

Une distribution extraordinaire sera faite aux 
indigents le lundi 13 juillet à la mairie.

Continuation de la fête des Cours, Plumlna- 
tlons.

OFFICE DEPARTEMENTAL DES PUPILLES 
DE LA NATION

Les subventions trimestrielles d’entre­
tien seront mises en paiement chez MM. les 
percepteurs à dater du 15 juillet prochain 
(exécution de la décision de la section per­
manente qui prescrit la miss en .paiement 
de ces subventions, le 15 du mois qui suit 
l’expiration de chaque trimestre. Les famil­
les sont donc invitées à se présenter munies 
de leurs certificats d’admission pour tou­
cher les subventions leur revenant

En ce qui concerne les subventions d'étu­
des et d'apprentissage, ellea pourront être 
touchées dès que les parties prenantes au­
ront retiré de la mairie de leur résidence les 
mandats individuels qui leur sont destinés. 
Ces mandats seront également le 15 courant 
dans les mairies, à l’exception des mandats 
de ■ .subventions d’apprentissage pour les­
quelles le certificat de présence à l’atelier 
n’a pas été’ adressé à l’Offioe dans les délais 
réglementaires.

LA REVUE DE MARDI
Les troupes de la garnison seront passées en 

revue par le colon»! Jouin, commandant la 6‘ 
brigade de dragons, commandant d'armes de la 
place de Moulins, le 14 juillet, à 9 heures, cours 
de Bercy.

Les officiera de réserve, en tenue, sont Invités 
à. se joindre au groupe des officiers sans troupe.

— A l'occasion de la Fête Nationale, M. le 
préfet de F Allier, par dérogation à son arrêté 
du 11 janvier 1921, concernant l’heure de fer­
meture des établissements ouverts au public, 
autorise les intéressés à tenir leurs établisse­
ments ouverts durant la nuit du 14 au 15 juillet

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Attdtence ifti eenifrecN 10 juillet

Claude Saulnier, 22 ans, habitant à Pa­
ris et naguère à Moulins, rue Pierre-Petit, 
est condamné à 25 francs d’amende pour 
infraction à la police des chemins de fer 
(voyage sans billet dé Varennes à Moulins>.

— Gabriel Virlogeux, 33 ans, cultivateur 
à Avenues, n’a pas payé la pension ali­
mentaire de 60 francs par mois qu'un ju­
gement de divorce l’a condamné à verser 
pour l’entretien de son enfant Cela consti­
tue le délit d’abandon de famille,

Virlogeux est condamné A 25 franc» d’a­
mende avec sursis ; il devra en outra ver­
ser 25 francs de dommages-intérêts A son 
ex-femme.

— M. Auguste Margottat, 40 ans, entre­
preneur de transports à Saint-Bonnet, com­
mune d’Yzeure et son beau-frère, Désiré 
Margottat, 27 ans, ont à propos d’une ques­
tion futile, porté des coups à M1, François 
Pagnon, 36 ans. chiffonnier à MouUns, Le 
premier ert condamné à 50 francs d’amende 
sans sursis, le second, à 25 fr. d’amende 
avec sursis.

Tous deux sont également gohétefrement 
condamnés à 100 francs de dommages-inté­
rêts.

Trouvâmes. — Un fcuot, trouvé en vfEè, a été 
déposé au bureau de police.

— M. Bourdon, rue de Bellevne, aux Batafl- 
tote, a trouvé un chapeau de paille.

Le temps. — Hier, temps beau, frais. Le ther­
momètre Indiquait : a 7 heures 11’6 ; a midi 2ûrt 
maxima 21’8 ; minima 11’. Baromètre 769 m/m.

Pharmacies de garde. — Le service de garde 
Mira assuré demain dimanche par les pharma­
cies Bouteille, rue d’Allier et Biguet, rue Rége- 
IBOTteS.

F. G. MouHnois. — Avant de procéder au tira» 
Sa des primes aux souscripteurs, lequel aura 

ea au cours des fêtes qui se dérouleront di- 
maàshe au Pré Bercy, le foot-ball-club Mouli- 
iMiS se fait un devoir de remercier sincèrement 
las nombreuses personnes qui, par leurs dons 
généreux, ont bien voulu contribuer à assurer 
nné pleine réussite à cette œuvre sportive.

Las quelques personnes encore en possession 
de billets invendus sont priées de bien vouloir 
an faire retour de toute urgence au siège social 
où une permanence est assurée, jusqu’à samedi 
indus de 18 à 19 heures.

Compatriote. —- M. Jacques Monlcat vient 
,f être reçu premier au concours de seconde an- 
joéa de l’école des Chartes.

XjA distribution des prix aux Charmettes. — 
-.fig distribution des prix aux élèves de l’Institu- 

’ ton des jeunes aveugles des Charmettes aura 
lieu Je dimanche 12 juillet, à 14 h. 30.

Les bienfaiteurs et les amis de l’œuvre y sont 
(invités. -- ----------------o-------------------- -

REUGNY
Disputa entre romanichels. — Jeudi soir, vers 

22 heures, une dispute a éclaté à Laprugne, 
commune de Reugny, entre les familles Horn 
et Schatz.

A un certain moment, Schatz père, auquel 
son fils Jacob, 19 ans, passait paraît-il, les car­
touches, se mit à tirer des coups de 'fusil dans 
la direction des Horn.

Joseph Horn a reçu des plombs au visage.
Schatz, qui a pris la. fuite, est activement re- 

herché ; son fils a été mis en état d’arresta- 
'ion.

SAINT-GERAND-LE-PUY
Vol. _ Quatre draps, estimés 200 francs ont 

ft>> préjudico cl» M. LQHÎs Martel,

s«»

VICHYi

Ita semaine de la santé à Vichy
Lai réunion d'organisation de la « Semaine 

de Santé » a eu lieu mercredi soir dans un 
salon du Casino sous la présidm te de M. 
le préfet de l’Allier.

Remarqué : M. Lucien Viborel directeur 
de la propagande castre la tuberculose ; 
ÎMm’ef Gonoml présidente du Comité des 
Daines ; .MM, Meloup président du conseil 
d'administration de la société dîF Casino ; 
Saint-Pouloff, inspecteur général de la 
Compagnie Fermière ; Savelle, sous-préfet 
à La Palisse ; le docteur Chabrol ; MiM- 
Léger et Martin, adjoints au maire de Vi­
chy ; M. Chauchat de Benneville, président 
du S. C. V. ; M président du comité des 
fêtes.

M. le pééfet a souligné la nécessité de 
la défense de la santé publique, et a adres­
sé un vibrant appel à la coopération en 
faveur d’une œuvre, dont la portée patrio­
tique et humanitaire ne saurait échapper 
à personne. Puis il a donné la parole à M- 
Viborel, qui après avoir montré les résul­
tats obtenus dans la lutte énergique pour 
sauvegarder la santé, a exposé, dans ses 
grandes lignes, le programme de la « Se­
maine de la Santé ».

CHEZ LES ANCIENS COMBATTANTS
Une grande activité règne actuellement chez 

nos anciens combattants, à i'U. N. C. comme 
à L’U. F. M.

Chacun sait combien est considérable l'oeuvre 
philantropique qui est accomplie par ces deux 
associations. Pour remplir la mission entreprise 
si généreusement par elles, il faut de F argent, 
beaucoup d’argent "même.

La saison estivale contribuant à soulager les 
misères dé la guerre, n’est-ce pas là un des 
bienfaits de la saison ?

D’où cette activité chez nos anciens combat­
tants.

L’U. N. C. .répare une gigantesque tombola, 
dont « Paris-Centre » a déjà parlé. Bientôt, rue 
du Commerce, oans un local on pourra admirer 
la belle voiture automobile un des lots les plus 
importants de cette tombola qui fera des heu­
reux, et dont le produit soulagera bien des 
misères.

L’U. F. M. elle, entreprend un travail gigan­
tesque. Elle organise, elle-même, pour se con­
former exactement à la loi, une grande course 
de taureaux avec mise à mort. Ce grand évent 
de la saison doit avoir lieu le 19 juillet.

Telles sont 'es deux initiatives de nos deux 
associations, grandes initiatives dont le succès 
est assuré.

» LA SAISON
Au Grand Casino. — Aujourd'hui, samedi, 

soirée de gala pour la création à Vichy de 
« Boris Godoünov », le chef de Moussorgkl. 
Paris-Centre a déjà parlé de ce chef-d’œuvre 
de l’illustre compositeur russe, dont la repré­
sentation a les proportions d une solennité mu­
sicale et dramatique.

« Boris Godoünov » est en effet l'une des œu­
vres les plus importantes de la musique dramati­
que russe. Cest sans doute celle qui a exercé sur 
l’évolution musicale contemporaine la plus 
grande influence.

Cé ne sont que les scènes lyriques de premier 
ordre qui peuvent monter dignement cet ou­
vrage, qui n’est pas seulement une œuvre dra­
matique et musicale de premier ordre, deman­
dant des interprètes de grande classe, mais une 
pièce à grand spectacle.

Le décorateur Robert a brossé pour « Boris 
Godounv » des décos magnifiques.

Le premier rôle sera tenu par le célèbre tra­
gédien lyrique Vanni Marcoux, le créateur 
même de l’ouvrage en langue française. La dis­
tribution comprend également les noms de MM. 
Laffitte, de l’Opéra ; José de Trévi, de l’Opéra- 
Comlque ; Grommen, de ta Monnaie de Bruxel­
les ; Mmes Ferrer, Féraldy et Mattéi.

C’est l'éminent chef d’orchestre Bastide qui 
conduira cette représentation extarodinaire. 
La mise en scène a été réglée par M. Streliski 
et 'M Villefrank, le directeur artistique, a ap­
porté' un soin tout spécial à la mise au point 
de cette grande première.

Au Petit Casino. — Ce soir : « Mon Curé chez 
les Riches », pièce en 5 actes, tirée du célèbre 
roman de Clément Vautei. par MM. André de 
Lorde et Pierre Chaîne.

A u Casino-Jardin. — Tou» les soirs : « La 
Revue Fleurie », avec Dan&m, le populaire co­
mique do l’Alcazar de Marseille, Paule Dalny, 
de la Cigale de Paris.

Au Casino aes Fleurs. — Aujourd’hui trois 
représentations

A 13 h. 30, au Jardin. « Ciboulette », opérette 
en 3 actes et 4 tableaux ae m. Reynaldo Hahn, 
avec la divetta Renée Page et le brillant bary­
ton René Gerb'ert, de la Gaîté Lyrique : MM. 
Béroard, Desomer, Lichardos, Crépy ; Saint- 
Prés ; ‘Mmes Chabannes et Causse.

A 20 h. 30, au théâtre ae la Comédie ; « Le 
Rosaire », pièce en 3 actes et 4 tableaux tirée 
par M. André Bisson du célèbre roman de Mrs 
Florence J. Barclay, avec le concours de M. 
Jean Yonnel, .du théâtre Sarah-Bernardt (Mlle 
Suzanne Courtal, du théâtre National de l’O- 
déon ; MM. Paul Barbier, Bourgoin, Nurbel ; 
‘Mmes S. Charlier, S. Beroyj.

A 20 h. 30, au Jardin : music-hall ; Simone 
Azibert : Lyevel ' René Rïpol. Cinéma.

A la Restauration. — Sur l’écran : « La Ca­
ravane vers l’ouest ». magnifique épopée du 
Far West. Histoire de la formation d’un 
monde nouveau, reconstitué avec une extraor­
dinaire mise en scène.

Au Parc des Enfants. — Tous le» jours : 
Guignol.

AUX ARENES DE VIGEY
Non» avons eu dïmaaehe damier en eapâa 

la plus belle corrida de la saison. En effet, le 
jeune matador de novillos, Antonio Carrasco, 
de Séville, surtout A son troisième toro, a 
soulevé un enthousiasme indescriptible en 
fournissant un véritable cours de tauromachie 
classique.

A l’occasion de la fête nationale du 14 juillet 
la direction des Arènes va donner une capéa 
dont Juan Belmonte, dé Valencla, sera le ma­
tador du quadrille engagé par le manadier 
tarasconnais, M. Joseph Durand, pour travail­
ler et combattre ses croisés espagnols si re­
doutables.

Juan Belmonte, de Valencla, nous a laissé un 
trop bon souvenir il y a un mois de ses véro­
niques serrées, de ses excellentes et presti­
gieuses passes de mubta, pou? n'être pas aussi 
brillant le 14 juillet quç par le passé.

Les afficionadas — et même les profanes en 
science tauromachique — ont donc en pers­
pective un après-midi de plaisir et d’émotion.

Divers accidents. — En prenant une trop forte 
potion, M. Gilbert François, 42 ans, propriétaire 
de l’hôtel Fiest, place de la Gare, s’évanouit.

On le transporta immédiatement à l’hôpital 
civil.

— En déliant ses bœufs, M. François Paput, 
69 ans, cultivateur à Saint-Clément, au domaine 
de « Chez Drifort », a été blessé à une main.

Il a été transportéà l’hôpital civil de Vichy.
— En revenant du Golf, M Jules Puccinelli, 

20 ans .maître d’hôtel, a fait une chute de biiey- 
clette qui a nécessité son transport à l’hôpital 
civil. Fracture probable du bras.

Etat civil :
Naissances. — Jeanne Minois : Jean Duples­

sis ; Yvonne Marion ; Henri Etienne ; René 
Levet ; Yvette Madon. : Alice Lorigeon.

Publicatios de mariages. —• François Lacrefx, 
négociant, et Raymonde Bernet, modiste ; Jean 
Delolfe, mouleur, et Yvonne Beaurv ; Paul 
Barth, brasseur, et Marie Pélissier : Henri Mu­
ret. plombier zingueur, et Marie Gauthier; Jean 
Chassanis, élève gendarme à Moulins, et Mer­
cedes Delon à Laissac (Aveyron) ; Marcel Des- 
périer, négociant, et Hélène Cornette ; Joseph 
Vesvres, principal clerc ne notaire à Moulins, 
et Marie Vérdenet, à Beaulon (Allier) ; Jean 
Piiilippon, employé de commerce à Moulins, et 
Marie Guipont à iDeux-Gnaises (Allier) ; Paul 
Langlois, employé de scierie à Moulins ,et Ge­
neviève Thomas à Saini-Gérand de Vaux (Al­
lier). ' ■

Ui'cÈs. — Henriette Portion, 60 ans, veuve de 
Philibert • Edmond ; François Foùrier, 17 ans, 
cuiiivntsiir -, Robert Alavoine, 19 ans, ajusteur : 
üllhsri Auge!., 4» «u», WAitre d'iièei ; Lewe 
JtiMan H jMtsæa da Uaiido TAtH-

Syndicat d’élevage 
du cheval de trait bourbonnais
Le nombre croissant des membres actifs, 

l'augmentation régulière des Jument» Ins­
crites, attestent la vitalité du Syndicat, sur 
lequel M. le sénateur Beaumont a su atti­
rer l’attention du ministre de l'agriculture, 
dont la sollicitude s'est traduite par des 
subventions importantes ; 12.000 francs pris 
sur les fonds du pari mutuel e£ 8.000 francs 
du ministère de l'agriculture.

Cette, année, le calendrier des concours 
du syndicat a été fixé comme suit :

Pour tout rarrondissatnent de Montlu- 
çon : à Marcillat le 6 septembre (même jour 
que le concours du Comice) ;

Pour l’arrondisspr^nt, de I.apalisse : le ! 
20 septembre à. Inpalisso en même temps 
que le grand concours agricole organisé par 
la municipalité et les syndicats agricoles 
de la région :

Pour l’arrondissement de Gannat : h 
Chantelle le 13 septembre, en même temps 
que'l’exposition agricole organisée par cette 
ville, et à Sàint-Pourçain .16. 27 septembre ;

Pour l’arrondissement de Moulins : à 
Bourbon-FArchambault le 4 octobre.

Lès programmes détaillés donnant les j 
formalités à remplir paraîtront ultérieure­
ment.

Nul doute que les éleveurs viendront 
nombreux disputer ltes prix et surtout cher­
cher la bonne .réclame pour leur élevage.

_ Incendie. — Un Incendie s'est déclaré dans 
l'immeuble situé au n" 7 de l'avenue de la Gare.

Les pompiers mandés ausstiô tconjtirèrent le 
sinistre en peu de temps.

Les dégâts, peu importants, consistent dans 
le mobilier de la chambre où éclata l’incendie.

La cause du sinistre : une lampe approchée 
d’un bois de lit que l'on venait de nettoyer a 
l’essence.

L’état de santé du banderillero Verita. —- On 
sait Combien tout Vichy s’est intéressé au sort 
de Vérita, .le pauvre banderillero qui fut griè­
vement blessé par un fauve, dans une capéa.

•Vérita, qui a dû être amputé de la jambe, 
va aussi bien que possible. Il a pu, pour quel­
ques instants, abandonner' son lit de douleur et 
faire une petite promenade avec ses béquilles.

Etat civil ;
Naissance. — Jeannine Tzvetkoff, route de 

Creuzier.
Publications de mariages. — Hubert. Jamet, 

rue de Bretagne, et Emma Cazeneu boule­
vard de la Salle ; Alexandre Scovazzo, employé 
d’hôtel, et Georgette Lanier, employée d’holel à 
Nice ; Cïaudius Brunei, droguiste, rue Beaupar- 
lant, 28, et Antoinette Chamaiet, sténo-dactylo­
graphe, à Clermont-Ferrand (Puy-de-Dôme) ; 
Maurice Malye, ingénieur-agronome à Bagnères- 
de-Bigorre (Hautes-Pyrénées), et Anna Biron, 
place de la République ; Pierre Monrocher, né­
gociant à Tarare, et Raymonde Vignon, à Ta­
rare ; Chaloum Nahoum, princTpal elece d’huis­
sier à Tiaret (Oran), et Léonle Nahon, à Tiarret.

Mariages. — Louis Julio, 25 ans, bijoutier à 
Cannes, et Louise Boetti, 29 ans, couturière à 
Cannes : Maurice Fallais, 21 ans, télégraphiste, 
rue Faidherbe, 2, et Renée Lapœle, 16 ans, cou­
turière, rue de Randan ; Lucien Blanc, 31 ans, 
chauffeur-mécanicien, impasse Victoria; et Made­
leine Gaillard, 18 ans, employée de commerce, 
rue Fleury, 10 ; Henri Coure, 36 ans, maçon, 
rue Alliotaux, 15, et Marguerite Douard, 36 ans, 
repasseuse, rue Alliotaux, 15.

Décès. — Marie Bourzcix, 40 ans, à Cannes 
(Alpes-Maritimes) ; Thérèse Bardin, l,. ans, 
veuve de. Claude Saint-Germain, à Beauséjour ; 
Marie Roulleau, 54 ans, épouse de Emile Mau- 
guin, boulevard de l’Hôtel-de-Ville, 20 ; Louis 
TaiTiant, 55 ans, tapissier, rue Dubessay, 23 ; 
Jean Feimetier, 43 ans, mineur, époux de Fran­
cine Douris, à Bellerive-sur-Allier ; Marie Ri­
vière, 36 ans, couturière, rue Duchon, 6 Jean 
T.aurençon, 63 ans, rentier, rue du Commerce, •?; 
Narcisse Lioré. 83 ans, à Amélie-les-Bains (Py­
rénées-Orientales). ------------------- ----------------------

LAPALISSE

AVIS DE CONCOURS . .. „
Un concours est institué pour l’admission à 

un emploi de rédacteur stagiaire dans les bu­
reaux de la sous-préfecture de Lapalisse.

Ce concours aura lieu dans une des salles 
de cette sous-préfecture, le 6 août 1925, à partir 
de 8 heures du matin.

MONTLUCON
LES CARABINIERS MONTLUÇONNAIS

Demain dimanche, séanco sur le champ de 
tir régimentaire de Quinssaines. de 13 h. 30 - 
17 heures, sous la présidence de M. Bonnard, 
vice-président de la société.

Séance de tirs réduits au stand de Bien- 
Assis. matin et soir, sous la présidence de M. 
Marcel Marsat, membre du conseil d’adminis­
tration.

Les sociétaires pourront prendre connaissan­
ce du classement provisoire qui esra affiché au 
stand.

Baccalauréat. — Sciences-langues : scsit dé­
clarés admissibles, MM. Bernardet, Detnizard, 
Dufresgne, Lescher, iPa.illoux, Penaud, Soudy.

Mathématiques : MM. Bolandard, Combler, 
Jean Meunier.

Latin-grec : M. Bonnard.
Latin-langues : MM. Aun1?i(ne, Bernardeau, 

Bertier, Debedde, Fouché, Fougère, Leclerc, Lor- 
cerie, Mlle Malodhet, M. Randolpne, Mlle Sail­
lant, MM. Sauvanet, Thévenin, Vachet.

Latin-sciences : MM. Alizard, Bardon, ®ou- 
net, Bordeaux, Coudercq, Daniel, Fayol, Mé- 
chain. Mesuré, Meunier, Moulle, virlogeux.

Philosophie : MM. Beaufret, Dorel, Jauberty, 
Mlle Martin, M. Rivière, Mlle Royet.

Médaille d’honneur de la police municipale. — 
La médaille d’honneur de la police municipale 
vient d’être décernée à M. Joseph Chery, sous- 
brigadier de police à Montluçon.

Accidents du travail. — Roger Allegret, 18 
ans, .plaie du coude droit ; François Thévenin, t.2 
ans, ..chauffeur aux Fers-Creux, contusion du 
coude droit ; Henri Léclue, coltineur à la gare 
d’eau, contusion du gros orteil gauche.

Etat civil :
Naissances. — André Chlcon, 43, rue des Nl- 

cauds ; Gabriel Cornieux, 50, rue dh 11-Novem- 
bre ; Renée Desrutun, 13, rue Chabotde-l’AlIier; 
Louise Creteau, 80, rue du 11-Novèmbre.

Publications de mariage. — i-arcel Pourtier, 
employé à Clermont-Ferrand, et Marguerite Ré­
gnât. 'institutrice, 45, avenue de Néris : Marcel 
Gentil, employé de banque, 3, rue des Poêlons, 
et Alice Vignaud, employée au gaz, 9, rue Vic­
tor-Hugo.

Décès. — Jean-Baptiste Chaussât, 42 ans, 14, 
rue de BreveHe.

BOURBON-L’ARCHAM^AULT
Le chœur de Notre-Dame de Eew. — La fa­

meuse phalange de ^hauteurs de Notre-Dame 
àê Kiew (qu’il ne faut pas confondre avec 
d’autres groupes Ukrainiens ayant .passé anté­
rieurement dans la région) donnera une audi­
tion lundi 13 courant, à 20 h. 30, à l'église de 
Bourbon.

CUSSET 
CHEZ LES VETERANS

DES ARMEES DE TERRE ET DE MER
M. François Bayet, président de la 311« sec­

tion des Vétérans des Armées de terre et de 
mer de 1870-1871, vient de donner sa démission.

La commission de cette section ayant égale­
ment démissionné, des élections doivent avoir 
lieu très prochainement.

Comme les années précédentes, le drapeau 
des braves de 1870 flottera en tête du défilé qui 
aura lieu à l’occasion de la fête natioanle.

VARENNES-SUR-ALLIER
FETE NATIONALE DU 14 JÜHJ.ET

Le programme de la fête nationale comporte 
la traditionnelle retraite aux flambeaux qui se 
déroulera la veille, à 21 neures.

Le matin., à K mairie, distribution de secours 
aux indigents.

Dans l'après-midi, concours et Jeux divers 
puis séance de gvmmastique par 1’ « Amicale ». 
Le soir, grand concert au Kiosque de l’Hôtél-de- 
Vnie, a rjaMs dttqusl un grsnd bal 
géra «tanné àaa« 14

CHER
A Sapcoim, on immense incendie détroit entièrement 

Fysine à briques de Beauvais 
---------------- >-«fe-ri------------- —-

Les dégâts sont estimés à 1 million 400.000 francs

T0ÜT POBTE A CROIRE QÏÏS LU SINISTRE EST IWUTABLE 
A LA MALVEILLAB&E

Sancoins, 10 juillet (de notre envoyé spé­
cial). ~ Un sinistre considérable a désolé 
.hier la ville de Sancoins.

L’usine à briques de Beauvais, qui fa­
brique environ 20.000 produits par jour et 
qui occupe environ. 80 ouvriers par jour 
vient d’être la proie des flammes.

Cette très ancienne fabrique fut fondée 
il ÿ a plus de 50 an3 par M. Giraud. Elle 
fut reprise peu avant la guerre, en 1913, par 
M. Vigier, qui employa toute son activité 
à la développer.

Devant l’extension considérable que pre­
nait son entreprise, il avait chargé M. .Iules 
Mourey, de Montgeron, d’édifier de nou­
veaux fours et une annexe importante è 
son usine.

Cgs nouveaux travaux devaient être li­
vrés' è bref délai

Ce soir même, une dynamo à. grande 
puissance devait commencer A fonctionner.

Tout cela est la proie des flammes !
Plus de 3.000 mètre» de terrains bâ.tis ne 

représente plus, maintenant, qu'un amas de 
décombres enchevêtrés, de fers tordus, de 
pans de murg écroulés, de matériaux épars, 
de machines éclatées.

fl l’usine incendiée
Nous nous présentons à l'usine de Beau­

vais.
Il est 14 heures. Généralement, dans un 

incendie, on voit des épines fumantes. Ici, 

rien dé ca genre. Cest la destruction totale 
et définitive. Aucun vestige de l’incendie.

L’écroulement absolu !
De çe-qur fut une usine prospère et flo­

rissante,- on voit des décombres et eficore, 
des décombres sur un espace immense des 
briques. Hors de ce magma de désolation, 
les machines dressent leurs bielles tordues, 
leurs engrenages disjoints.

Il y en a là-dedans pour 1.400.000 francs !
Nous joignons M. Vigier qui d’un oeil 

absent contemple ce que fut son usine.
— Comment s’est déclaré l’incendie î
— Ce matin, à 4 heures.
La gendarmerie, avec son lieutenant en tête 

et l’adjudant Grosmard, arrivèrent les pre­
miers et se prodiguèrent pour oganiser les pre­
miers secours. Bientôt arrivèrent les deux pom­
pes de la municipalité et celle de l’usine Rétif.

— Il y a donc des pompiers à Sancoins ?
Non, Monsieur.

— Veuillez continuer.
— .....La population entière aocourui. Tout ce

qu'au put faire, fut de préserver les bâtiments 
de la Coopérative et de faire la pail du feu.

— A quoi attribuez-vous les causes de cet in­
cendie 7

— A la malveillance.
— Diable ! Quels sont les ouvrier» que vous 

occupez ?
— A l’usine, des Français du pays. MM» à 

l’annexe, qui n’est pas encore terminée un peu 
tout espèce de monde, des Italiens, des Polo­
nais, des Tchéco-Slovaques.

— Avez-vous quelque indice permettant de ba­
ser votre impression que l’incendie a été causé 
par la malveillance ?

— Allez voir M. Barbera, mon ouvrier, qui te 
premier a donné l’alerte, qui a été fortement 
contusionné et qui est alité à l'heure actuelle. Il 
vous édifiera.

SANCERRB

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Le tribunal a prononcé les condamnations sui­

vantes :
"5 francs d’amende par défaut è Auguste 

Accart, 42 ans, sans domicile fixe, pour défaut 
de vaccination.

— François Fournier, 19 ans, domestique chez 
M. Cherrier, à la ferme des Michons, commune 
de Charentdnnay, et Charles Mêlais, 19 ans, do­
mestique chez M. Boussat, cultivateur à Jussy- 
le-Chaùdrier, chacun à 100 francs d’amende pour 
incendie involontaire c-t il francs de la même 
peine pour tapage nocturne.

Etat civil :
Naissance. — Maurice Planchon.

SAINT-AMAND
Etat eMj :
Naissance. — Simone Daoud, rue dta CJievaJ- 

Blanc.
Mariage. — Jean Dollet, ouvrier en chaussu­

res à Saint-Amand, et Marie Niquet, à Orval.
Décès. — Jean Combler, 64 ans, avenue Wil­

son ; Jacques Matiot, 76 ans avenue Wilson , 
Geneviève Moreau, 19 ans. route de Bourges ; 
Paul Ordon, 71 ans, rue Fradet ; Céline Du- 
bet, femme Aufort, 59 ans, rue Tabary ; Pierre 
Massacrier, 70 ans, aux Grands-Villages.

VIERZON
LA FETE NATIONALE DU 14 JUILLET

La fête nationale débutera le 13 par une 
grande retraite aux flambeaux.

Le 14, à 14 heuTes, courses aux canards ; è 
14 h, 30, courses de bicyclettes ; à 16 heures, 
concert de la Lyre ; à 21 heures, grand) feu 
d’artifice.

A l’issue du feu d'artifice, bais sur toutes les 
places publiques et illuminations.

VIERZON-VILLE
Etat civil l
Naissances. — Arlette Lavrilleux ; Jacqueline 

Amartin.
Décès. — Maurice Bldot, 1 Août ; Georgette 

Lebret, 40 ans ; Zélie Lafaye, t>3 ans ; Juliette 
Lasseau, 55 ans.

VIERZON-VILLAGES
Etat civil :
Naissances. — Lucien Léger ; Georges Ay- 

mard ; Marie-Thérèse Richard ; Jacques Gau­
thier.

Décès. — Aristide Resmonr, 69 ans-; Louis 
RJh»ult. 73 ans ; Pierre Souchois, 65 ans ; 
Us® SouesUe, 52 s» ; Uasore Souche^, 53 an».

Lés paroles de M. Vigia? non» donnèrent 
à réfléchi?;

Il est évident qu'en cette matière on ne 
saurait être trop circonspect

Malveillance est bientôt dit !
Poursuivons cependant notre enquête.
Nous nous rendons chez AI1. Barbera, qui 

était dans l’immeuble lorsqu’il prit feu.
M. Barbera est alité,, la commotion qu'il a 

subie lui a causé une dépression très ex­
cusable.

Des pas dans la nuit
— Comment vous êtes-vous aperçu de l’incen­

die ? '
— A quatre heure» du matin, je chargeai» ’e 

four à briques, au premier étage, lorsqu'il me 
sembla entendre un bruit au. second... Gela fai­
sait... crà... cra... Je montais," j’ouvris la porte 
et je vis un rideau de flammes. En reculant, je 
tombais par deux fois et me fis de multiples 
contusions. Enfin, je pus regagner l’escalier, de 
là je me précipitais à l’êx^riettr et donnais l'a­
larme.

— A quoi attribuez-vous le» causes de l'in­
cendie î

A la malveillance.
— Pourquoi T
— Avant-hier, dans la nuit du 7 au 8, alors 

que je chargeais mon four, j'entendis des pas 
à l’étage'supérieur, je me précipitai, mais les 
pas s’éloignèrent et, ' lorsque je fus dans là 
pièce, je ne trouvais personne.

— Avez-vous un témoin pour attester ce que
, vous me dites 7

— Oui monsieur, mon camarade Luneau, 

qui prend alternativement le service de nuit, a 
reçu mes confidences.

Nous allons chez M. Luneatk ouvrier à 
l’usine Vigier qui toutes les nuits, alterna­
tivement avec M. Barbera, est chargé de 
l’entretien des fours de l’usine.

Le témoin confirme
— M, Barbera, votre collègue, nous a dit un» 

chose extrêmement grave. Il nous a dit vous 
avoir confié, vingt-quatre heures avant l’incen­
die, qu’il avait entendu des pas très distincts à 
l’étage supérieur de celui où il travaillait il 
vous a fait cette confidence, dîtdl, avant l’incen­
die. Est-ce vrai ?

— Oui, Monsieur, c’est absolument exact.
Ceci fut dit devant témoin. Ainsi donc, 

nous avons les dires de M. Vigier, qui ne 
sont que des impressions, mais nous avons 
des affirmations de M. Barbera corroborées 
par le témoignage de M. Luneau et cela est 
sérieux.

Nous ajoutons, d'autre part, qu’à l’étage 
où a pris le feu, il n’existait aucun dépôt 
de matières inflammable» ni chiffons hui­
lés, ni. graisse, ni bois.

Le four était alimenté au premier étage 
avec du charbon, matière qui ne prend pas 
feu spontanément.

ATôrs ? Alors nou» ne sommes pas loin 
de nous ranger à l’avis de MM. Vigier, Bar­
bera et Luneau.

L’incendie de cette immense usine, qui 
couvrait près d’un demi-hectare de superfi­
cie et qui laaisait vivre 80 ouvriers, serait 
peut-être bien dû à la malveillance.

Il importerait, dans ce cas à la justice de 
rechercher les criminels.

Mare de Maubec

SANCOINS
LA FETE NATIONALE DU 14 JUILLET

Lundi 13 juillet : à 17 heures, distribution de 
vin aux indigents ; à 20 heures et demie, salves 
d’artillerie ; à 21 heures, retraite aux flam­
beaux par l’Unlon Musicale, illumination de la 
mairie.

Mardi 14 juillet ; à 5 heures, salves d'artille­
rie : à 9 heures, départ du cortège pour la co­
lonne des Fédérés ; exécution de la' Marseillai­
se, chants patriotiques par les enfants des éco­
les. Les sociétés constituées de Sancoins sont 
invitées à prendre part au défilé. Feu d’artifice 
japonais ; à midi, banquet, par souscription,, 
prix 12 francs • Les adhesions sont reçues à la 
mairie où chez M. Dantrec. hôtel de la Halle 
jusqu’au 12 juillet) ; à 14 heures sur te canal, 
course aux canards ; à 15 heures et demie, 
aux Allumettes, course à pied ; à 16 heures et 
demie, avenue de la gare, course aux ânes ; à 
17 heures et demie, place de la Halte, concert 
par la musique ; à 18 heures et demie, place 
de la Halle, jeu des ciseaux ; à 21 heures, grand 
feu d’artifice avec te concours de l’Union Mu­
sicale.

Après te feu d'artifice, grand bal dans la 
Halte.

I^s hahttents sont invités a pavoiser et illu­
miner.

BESSAIS-IÆLFROMENTAL
Procès-verbaux. — M. Claude Dru, 50 ans, 

charretier au service de M. Grdndjean, a été 
rencontré à Sancoins par la gendarmerie alors 
qu’il se tenait au milieu de la route. Il se vit 
gratifié d’un procès-verbal. Quelques instants 
après il regagnait ISaint-Pferre-le-Moutier, au 
lieu dit La Garde, un automobiliste le rencon­
tra, mais fl ne se dérangea pas pour laisser 
passer l’automobile. Un accident fut évité 
grâce au sang-froid de l’automobiliste. Prévenue 
àuissitôt, la gendarmerie rejoignît, Ile (charre­
tier auquel un nouveau procès-verbal fut dressa

BRINON-SUR-SAULDRE
Contravention. — Henri Flardion, 57 ans, mer­

cier à Clément, qui conduisait une voiture at­
telée de trois chiens tandis qu’il était muni 
d’une autorisation pour en atteler deux seule­
ment, s’est vu dresser procès- verbal.'

Plainte. — Léon Baudoux, 49 ans, journalier 
au « Petit Bauffard », .commune de Brinon-sur- 
Sauldre, et. Charles Venori, propriétaire à « Bor- 
nœuf ». à. la suite d’une discussion, se sont 
portés des coups réciproques)

M. Baudoàx a porté plainte » la gendarme­
rie qui a dressé procès-verbal.

18 CoBdiirs agricola do CtatoaiMî 
aura lion le 13 so^alifo prootela

Dimanche dernier a eu lieu, à la mairie 
de ChAteatmeuf, une réunion pour fixer là 
programme du concours et organiser les 
fêtes qui auront lieu à cette occasion dan» 
cette ville, le dimanche 13 septembre pro­
chain.

La réunion était présidée par M. Bégaa» 
set, maire de Châteauneuf, assisté du bu­
reau de l’association, comprenant, : MM. 
Amichaud, conseiller général, président ; 
Vérillaud, vice-président ; Marcel Martinel, 
trésorier ; Retat secrétaire ; Lempiné, 
membre et de MM. Devaux, conseiller'gé­
néral ; Perriot, ancien conseiller général et 
président du Syndicat agricole et viticole 
de Cliàteauneuf; Vannier, adjoint au maire; 
Billon, maire de Venésmes ; Aup'et, maire 
d’Uzay-le-Venon ; Aurat, maire de Saint- 
Loup ; Patin, maire de Crésancay ; Biffau- 
deau, maire de Chavannes ; Piclioii, maire 
de Cbambon ; Billon, adjoint au rnairé do 
Saint-Sy mphori en.

Toutes les personne» présentes ont été 
d'avis de faire' une belle manifestation agri­
cole et ont décidé que la Foire-Exposition 
aux semences de la région du Centre, orga­
nisée .par le Syndicat agricole de Cbâtésu- 
neuf et l'Offlce agricole du Cher aurait lieu 
la veille et le jour du Concours.

Les membres de cette assemblée font 
appel à toute» le» bonnes volontAé. pour 
mener à bien cette fête agricole afin d’en­
courager, dans te mesure du possible, les 
agriculteurs, viticulteurs, industriels, amis 
du' progrès.

BOURGES

EleeHon au Conseil général
A Baugy, M. Perrot, maire de Ba.ugy, 

très connu dans tout le canton, a bien' v 
voulu scceptar la candidature qui lui a étd 
offerte en remplacement de M. Pierre Du­
bois, qui ne se représente pas. Il a toutes 
chances de triompher de son concurrent, 
M. Pillet, candidat du Cartel.

A Gharost, M. Soubiran, très populaire,, 
sera certainement réélu contre le maire de 
Lunery, Guillet, S. F. I, O, et le conmiu- 
niste Virmoi.

Levet. — Le siège de M. Joseph Massé,: 
ne lui sera probablement pas disputé. .

Mehum — M. Molenat, conseiller sortant, 
ne se représente pas. On parle de la candi­
dature de M. Rousseau, mainé de Méh’ïn, 
conseiller d'arrondissement. »

A Vierzon, où la lutte est particulièrement 
dure et difficile contre le communisme, M., 
Perrau'din. semble seul qualifié pour en 
triompher.

A Si-Amand, la lutte sera chauds. Aux 
candidatures de MM. Auroy et R a go lin, 
nous sommes heureux de pmveir annoncer 
qu’il Ment de s’ajouter une nouvelle. En. 
effet, l’Union Sociale du Berry a décidé dç 
présenter à St-Ainand la çandidaiwe de M. 
Laguerenne.

A Charenton, M. Martinet ne ae repré­
senta pas.

Au Châtelet, M. de Maransanges, conseil­
ler sortant, a de grandes chances' (Pâtre 
réélu.

A Ugnières, M. Michelet semble tout dé- . 
signé pour triompher de M. Eautissier.

A Néronde», M. de Gourc.iss, conseiller 
sortant, sera certainement réélut

A la Chapelle, M. d'Almont, aura comme 
concurrent M. Blaissen, maire ae Mery-es- 
Boda.

Conseillers d’arrondissement
A Bourget, M. Lamy, deuxième adjoint . 

au maire, sera candidat en i emplacement 
de M. Commenge,

Aux Aix, nouq croyons qu’un candidat 
républicain modéré serait opposé au secré­
taire Paulin, maire de Morogucs.

A St-Martin, malgré de pressantes dé­
marches faites près de lui, M. René Dfpi- 
gny, conseiller d’arrondissement de >Si-Mar- 
tin, a décidé dé ne pas solliciiter un nouvêàii 
mandat. A la demande de membre.,ix hhbi» 
tant», M. Paul Houard a bien, voulu accep­
ter de poser sa candidature comme républi­
cain indépendant.

L’ASSEMBLEE at.ti
DE L’ASSOCIATION DES ANCIENS ELEVES 

DES PETITS SEMINAIRES
L'association des anciens élèves des pet$s 

séminaires de Bourges a tenu son assembltw 
générale annuelle au petit séminaire Notre 
Dame, rue d’Issoudun, jeudi dernier. 75 mem­
bres avaient répondu à l’invitation du prési­
dent. Aucune question extraordinaire à traiter. 
Président à élire en remplacement de M. IIau- 
plin. dont 1e mandat arrivait à expiration, un 
tiers du comité à renouveler. Ont été élu» :■ 
MM. Julien, président, Pavillart et Bouret, 
vice-présidents, Chastlré, Delaunay, Marais, 
Peyroux, Michelet et Gabriel Beuneau, mem­
bres du comité.

CLOTURE HE L’EXPOSITION FLORALE 
ET DU MEUBLE D’ART ANCIEN

Le maire de Bourges, président du comité de 
la Foire, rappelle que la clôture de l’exposition 
florale iÿu meuble ancien est définitivement 
fixée au dimanche 12 juillet, à 18 heures.

AUTOMOBILE-CLUB DU CENTRE
La prochaine réunion du comité directeur de 

l’A, G. C. aura lieu le jeudi 16 juillet, au siège 
social, a 1.7 hepres.

Voici l’ordre du jour : Correspondance, nou­
velles adhésions, organisation de sections de 
l'Antomobile-Club du Centre, course Paris-les 
Pyrénées-Paris, questions diverses.

* * *
Il est rappelé que les candidats désireux de 

se procurer la brochure » L’examen pour .le 
permis de conduire », brochure éditée à leur 
intention par « I/Union Nationale des Associà- 
tions de tourisme » peuvent s’adresser au se­
crétariat de l’AutomObiie-Club du Ctentre, t‘4. 
rue Notre-Dame, à Bourges, en accompagnant 
leur demande d’une somme de 1 fr. 50.

Le temps. — Température la plus basse de la 
nuit, 8‘ ; du jour, 21’ ; hauteur barométrique, 
767 m/m 5.

Prévisions : l’anticyclone ff» l’ouest sa ren­
forcera, mais une faible dépression sera au nord- 
ouest de la France. Temps toujours variable par 
vent des régions nord.

(Observations de M. Pabbé Moreug, directeur 
de l’Observatoire de Bourges}.

Etat civil :
Naissances. — Régine Barreau, m Boistten- 

r»oux : Pierre Vidal, route de la Chapelle ; Jea­
nine Chambon, avenue Carnot ; André l.aclerc, 
rue Bourbonnoux ; Suzanne Lhopitault, place 
Saint-Bonnet.

Décès. — Marie de Ponton d’Amecourt, 21 ans, 
rue Moyenne.

SAINT-LOüBJJES-CHAUaïES
UNE AUTO HEURTE UNE VOITURE ATTELES

Une collision s'est produite au hameau do 
Rousson. commune de Saint-Itaup, entre i’aiu.ta 
de M. Lucien. Bouchai, S6 ans, voyageur ân 
commerce, à Montluçcm et una voiture attelée 
d’une cheval conduite par M. Louis Fauves, 
51 ans, cultivateur à Saint-Loup.

Les, ciégbis subis par les deux voitures sent 
assez importants. ’

MAISONNAÏS
Fermeture tardive. —- Raymond pastois, ,t»2 

ans, Jean Lîiment, 39 ans, .et Çélesttq" Aurons. 
SD ans. 'tous trois aubergiste à Maisonnâîs, quî 
n’avajent pas fermé leur établissement à l'heuia 
réglementaire ont été gratifié d® chatsea sjb 
procà»-vèrt»J,
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NEVERS

Cs o sera l’EipasitM hb organises 
par la SutMtarï-lvnais

L’exposition canine de demain dimanche 
promet d’obtenir un véritable succès.

C'est la première lois mi’une manifesta- 
li.iii ;mijie de celte envergure est présentée 
ù .Nevers.

I.ç no.nbre, la diversité et lu beauté des 
lace-i exposées u 1 tireront au hall du champ 
<lé foire,- une alllii.e.iiee cunsiuei üble, nous 
en suipiiies ce, tains.

Plus île 23U cnieiis pretiduiit placé, à 
partir du 7 heures du malin, dans lès tra­
vées du hall aménagées à cet elle!. Chaque 
race aura sa place ué terminée et chacun 
des sujets exposée sera placé sous un nu­
méro grâce auquel le visiteur pourra een- 
niiilre, en se reportant au catalogue qui 
sera mis en veille à l’intérieur du leli. le 
pn pi ii mire, la race, l’origine du . fi>’n, tic.

L’aménagement intérieur est, à l’heure 
actuelle, à peu près terminé. De chaque 
côté de la porte d'entrée, des emplacements 
distincts ont été réservés pour les opéra­
tions. du jury des groupes 4, 5, 6 et 7. Les 
juges des groupes 1, 2, 8 et,8 bis seront 
installés dans lu dernière travée, à droite 
du hall, c’est-à-dire à côté de la porte fai­
sant communiquer le hall avec le buffet.

Les chiens pénétreront par la porte don­
nant sur le champ de foire, à gauche du 
bAlirnent.

Le; n" I prendra place dans la stalle la 
plus rapprochée de cette porte, le n° 2 sui­
vra et ainsi de suite jusqu’au n° 230 et 
plus. Les visiteurs n’auront donc en en­
trant, qu’à se diriger vers la gauche du 
hall,'descendre la travée n° 1 pour remon­
ter la travée numéro 2 et ainsi, jusqu’au 
bout.

Le comité mettra en vente à un prix 
raisonnable, un catalogue très détaille et 
qui sera d’un très grand intérêt pour les 
visiteurs. Ils pourront noter ainsi les résul­
tats des opérations des différents jurys.

Le buffet sera installé dans la partie gau­
che du hall, c'est-à-dire du côté du bâti­
ment regardant l’usine de Compagnie du 
gaz.

C’est là qu’aura lieu, à 15 heures, le con­
cert de trompes de chasse suivi d’un con­
cours. Pendant ce temps, on procédera à 
la vente aux enchères d’une partie des ani­
maux. exposés. Y participeront seulement 
lés chiens dont les propriétaires en auront 
fait la demande sur les feuilles d’engage­
ment.

Cette vente aura lieu sans aucune réser­
ve, c’est-à-dire que les vendeurs ne seront 
pas admis à fixer un prix minimum pour 
la vente. Ils pourront cependant indiquer 
au commissaire-priseur les offres qu’ils 
miraient reçues et les chiens seraient alors 
mis en vente avec cette indication : « Il y 
a preneur à tel prix ».

Les Nivernais, nous en sommes certains, 
viendront nombreux au Hall de la Société 
d’Agriculture demain matin. Ils seront à 
même de constater les efforts et la vitalité 
dont fait preuve l’excellente Société canine 
Berry-Nivernais.

G. Kraemer.
«

Le président de la Société canine Berry-Nîver- 
nais ayant remarqué entre les mains de ceux 
qui savent utiliser leurs merveilleuses qualités de 
travail de bons chiens français de berger 
et dé bouvier, prie ceux qui possèdent de ces 
chiens et les font travailler, spécialement MM. 
lès bouchers, bouviers, marchands de bestiaux, 
de les amener demain dimanche 12 Juil­
let, à. 11 heures, à la porte d’entrée de l’Expo- 
silion canine de Nevers, hall de la Société d’a­
griculture.

Des récompenses seront décernées aux meil­
leurs chiens présentés de races françaises.

Mordue par un chien. — La jeune Louise La- 
cour, 3 ans, qui s’amusait devant le domicile 
de ses parents, 19 quai de Loire, a été mordue 
par un chien appartenant à M. Rousseau, de 
Sermoise. Une enquête est ouverte.

Collision d’autos. ■- L’automobile n" 2.999-F., 
conduite par M. Osterluyerk, hôtelier à Guéri- 
gnv ,en débouchant de la rue du Marché Saint- 
Arigle, pris en écharpe le garde-boue gauche 
de l’automobile n" 6518-1-9, conduite par 
Pierre Gauthier, demeurant à Paris, qui mon­
tait la rue de Nièvre. La roue et le garde-boue 
gauche de cette auto ont été détériorés.

Les méfaits d’un camion. — Un camion auto­
mobile appartenant à un entrepreneur de trans­
ports, en passant rue Creuse et en croisant une 
voiture a heurté et démoli un tuyau de descente 
et détérioré un volet du logement de M. 
Schmitt, professeur, demeurant au n* 9 de 
cette rue.

Au lycée. — Par arrêté ministériel en date 
du 4 juillet, M. Veigneau, censeur du lycée de 
Dijon, est nommé proviseur au lycée de Ne- 
vers. en remplacement de M. Bertrand, admis 
à. la retraite.

NIEVRE Le prix du pain diminue
Di piû ton! de tennis eonnnence 

iemain aii Pré-Fleuri
Le grand tournoi de tennis organisé annuelle­

ment par le Tennis Club du Pré-Fleuri, com­
mence demain.

Cette année, ce sera bien un grand, un très 
grand tournoi.

Les fervents de la raquette se souviennent en­
core du .brillant succès obtenu l’an dernier. Les 
profanes même se sont passionnés à la vue ues 
brillantes évolutions des joueurs engagés qui ont 
enibiiilé littéralement les nombreux curieux ras­
semblés autour des courts, venus là, il faut bien 
l’avouer, sans grande conviction. Ils sont tous 
repartis enthousiasmés.

Celle urinée, les efforts des dirigeants du ten­
nis sont couronnés de succès. Après avoir vu 
les élèves sans cesse augmenter en nombre et 
progresser de façon remarquable, dans la tech­
nique du jeu, ils voient leur tournoi annuel de­
venir un évènement exceptionnel.

S'il fut parfait l'an dernier, il sera merveilleux 
cette année, par la qualité des joueurs, dont 
l'engagement était inespéré.

Lacoste, Borotra, Mlle Lenglen, ne seront pas 
au Pré Fleuri. Nevers n’aura pas encore l’hpn- 
neu de recevoir ces champions du monde céttè 
année. Mais il y aura sur les courts'.les grands 
joueurs qui sont à l’entraînement leurs habituels 
partenaires et qui sans être de leur force," les 
approchent dé près. Oui, les Nivernais pourront 
admirer à leur aise trois jours durant, lés fines 
raquettes du Tennis Club de Paris, parmi les­
quelles le champion de France militaire dont la 
participation est considérée comme certaine, des 
noms, on débute au tennis à Nevers, on est 
encore peu habitué à les lire, mais-il est bon 
nombre de sportifs qui ne sont, pas sans, avoir 
vu figurer en tête des. grandes épreuves natio­
nales et internationales, ceux de J.-M. Barbas 
(jeune), de Soulé, de Siguier, de.Lacqte, de Fré­
ville, de Dupàrc. Tous ces joueurs seront oppo­
sés à d’autres, dont la qualité, naissante ne sera 
pas sans les étonner eux-mêmes.

Et pendant trois jours, le public Nivernais au. 
ra la faveur exceptionnelle u assister aux belles 
luttes de ces brillants joueurs. 11 y vièndra nom­
breux, dépassant la belle assistance de 1924, et 
sûr de trouver dans le joli cadre de verdure qu’il 
connaît et en supplément de belles démonstra­
tions, une installation confortable, où il ne man­
quera même pas le buffet, dirigé par un des 
maîtres de Nevers.

Pour trois jours, les 12, 13 et 14 juillet, on se 
donne rendez-vous au Pré Fleuri. De huit heures 
du malin à sept eures du soir, les parties vont 
se succéder acharnées, pour savoir qui sera le 
champion du tournoi. Qui triomphera, d’où sor­
tira le vainqueur, diffleie. pronostic. Il y a tant 
d’as et tant d’excellents clubs engagés ! Nîmes, 
Perpignan, Vichy, Bordeaux, Dijon, Clermont, 
Cosne, Paris, toutes ces villes sont représentées. 
Trouver le vainqueur est trop délicat. Il est im. 
possible d’indiquer le meilleur. Paris-Centre don­
nera les résultats chaque jour, après avoir fait 
connaître demain les détails de l’organisation.

Bureaux de la mairie. — M. le ministre de l’in­
térieur ayant décidé qu’à l’occasion de la fête 
nationale, les administrations publiques auraient 
congé du 11 juillet midi au 14 juillet inclus, 
les bureaux de la mairie seront. fermés ces 
jours-là.

Une permanence sera établie, les mêmes 
jours, au bureau de l’état civil, de 9 à 11 heures.

Il meurt dans le train. — Hier matin, à 1 h. 
40, en gare de Nevers, un voyageur M. Charles 
Turenne, 60 ans, cultivateur à Senizelles, près 
de Périgueux, est décédé subitement probable­
ment à la suite de la rupture d’un anévrisme. 
Son corps a été transporté à l’hôpital.

Brevet supérieur. — Mlle Jeanne Richard, 
ancienne élève de l’école de Loire à Nevers, 
vient de subir avec succès au Havre les épreu­
ves complètes du brevet de l’enseignement su­
périeur.

GLOIRE A L’IMPERATOR
C’est du soleil que, dans nos veines 
L’Anis rêvé, l’IMPERATOR, 
Comme une divine fontaine, 
Déverse en gouttelettes d’or.
Tonique, Pur et Sans Essences,
Il est fils de Plantes de choix, 
11 réconforte en la souffrance, 
Le bonheur accourt à sa voix !
Quand il naquit, parmi ses frères,
Il fut le premier sans effort. 
Il règne en maître sur la terre... 
Gloire , à toi, Grand IMPERATOR !

Victor Lecoüffe.

M. Raymond GRAMBERT a l’honneur de por­
ter à votre connaissance, que s’étant rendu ac­
quéreur de L’HOTEL SAINT-DIDIER, 11, -nié 
Saint-Didier, à Nevers, à 5 minutes de la gare, 
il vient de remettre cet hôtel complètement à 
neuf. Chambres et repas à des prix modérés. 
Electricité, garage et auto à la disposition des 
clients. Meilleur accueil à tous clients et voya­
geurs de commerce.

B a été PERDU un PARAPLUIE en taffeta 
mordoré, manche jaune. Le rapporter 50, rue 
de Nièvre, Nevers.

~~pIAN0
ANGRAND, réparateur accordeur, 34, rue de 

la Préfecture, Nevers. échange tous vieux 
pianos. LOCÂTION-VENTE même prix qu’au 
comptant. Atelier spécial pour toutes répara- 
tions phonos-lutherie.

AVANT VOTRE DEPART EN VACANCES 
voyez à la

Parasolerie Moderne
30, avenue de la Gare

Le plus grand choix d’articles de voyages, 
malles, mallettes, sacs City, porte-parapluies, 
trousses toilette, etc...

Les dernières nouveautés de la saison en 
parapluies, cannes, maroquinerie fine.
Tous nos articles sont marqués en cMI[re connus

En raison de la baisse des farines, constatée 
dans sa réunion du 7 courant, par la commis­
sion siégeant à la préfecture, le pain est fixé 
à 1 fr. 60 le kilogramme, à partir du vendredi 
17 juillet.

NAISSANCE
M. et Mme E. Foglferini sont heureux de 

vous. faire part, de la naissance de leur fils 
Claude.

MEDAILLE D’HONNEUR DES POSTES 
ET TELEGRAPHES

La médaille d’honneur des postes et télégra­
phes a été décernée à MM. Emile Roche, cour­
rier-convoyeur à Nevers ; Auguste Blot, facteur 
rural à Beaumont-la-Ferrière, Charles Tissier, 
facteur de ville à Cosne.

SAPEURS-POMPIERS COMMUNAUX
Ont été nommés sous-Iieutenants :
M. Eugène Cordonnier, sous-lisitenant à la 

subdivision de Bouhy.
M. Georges Lefevre, sous-lieutenant à la ®ub. 

division de Pouilly,'

LA FERMETURE DES CHARCUTERIES
Les charcuteries seront fermées demain di­

manche 12 juillet, toute la journée et ouverte 
le mardi 14 juillet, jusqu’à midi seulement.

SYNDICATS PROFESSIONNELS FEMININS
Ces jours derniers ont eu lieu les examens 

de fin d’année ds cours professionnels donnés 
par les Syndicats professionnels féminins, 7, 

: avenue Georges-Clemenceau. Ces cours, faits par 
de très bons professeurs, sont de plus en plus 
suivis. Chaque année, le nombre des élèves s'ac­
croît. Aussi cette fois encore, les examinateurs, 
membres de la Chambre de commerce et per- 
sonnalités compétentes de la ville, ont pu cons­
tater les progrès constants des . jeunes élèves. 

। Nous signalerons seulement celles qui se sont 
classées à ces examens.

Anglais : professeur, Mlle Badloux : examina­
teurs, M. Valter, Mlle Crozet.

Cours supérieur, O. Cros.
Cours moyen, A. Robin, L. Maréchal, S. Ma­

réchal, A. Fritsch.
Français : professeur, Mlle Chotard ; exami­

nateurs : M. Lhospied, M. Leydet.
। A. Robin, S. Richard, A. Martel, Marcelle 
I Meutelet, Y. Caillet, Madeleine Meutelet, Giloerte 
i Bacon, Ursule Boillet, Lucienne Boillet.
i Comptabilité ; professeur, Mlle Sandouly ; 
examinateurs, M. Valter, M. Pinot : S. Richard, 
A. Robin, G. Colin, Gilberte Bacon.

Cours supérieur, A. Martel.
Sténographie : professeur, Mlle Biget : exa­

minateur, M. Moreau : M. Vallet, 100 mots par 
minute, mention bien. ; Marcelle Meutelet, 80 
mots, mention d’encouragement ; Mlle Germaine 

. Bacon, 60 mots, E. Plànçhard, 60 mots.
Dactylographie : Gilberte Bacon, A. Lyonnais, 

M. Vallet, G. Caillet, Germaine Bacon, E. Plan- 
chard, A. Robin, J. Pallet, J. Faure, T. Gou­
dron.

Les Syndicats professionnels féminins re­
prendront les cours en octobre. Nous ne sau­
rions trop engager les jeunes filles, employées 

i et ouvrières, à suivre ces cours entièrement 
gratuits et ouverts également à toutes les jeu­
nes filles.de 13 à 18 ans. lis leur permettent 
de parfaire leur instruction et, par cela même, 
d’améliorer leur situation.

Dans la magistrature. — M. Ferdinand Lon­
gue, conseiller à la cour d’appel de Pondichéry 
(Inde-Française), rejoint son poste.

M. Longue est un Nivernais bien connu et 
des ' plus sympathiques.

Ses compatriotes lui souhaitent une bonne 
traversée et un prompt retour.

Enquête de commodo et incommodo. — En 
exécution de la .loi ou 19 novembre 1917, le mai­
re a l'honneur d’informer ses administrés que, 
par arrêté préfectoral, en date du 7 juillet 192a, 
une । enquête de commodo et incommodo sera 
ouverte dans la commune sur l’opportunité ou 
l’inpportunité d accorder à M. Jean Colombier, 
négociant, à Nevers, 9 ter, rue de la Chaumière, 
l’autorisation d'installer et d’exploiter, 2, quai 
de la Jonction, à Nevers, un dépôt de chiffons, 
avec triages, d un volume supérieur à vingt 
mètres cubes (industrie rangée dans la 2» classe 
des établissements dangereux, insalubres ou 
incommodes).

Les pièces de l'affaire seront déposée à la 
mairie, pendant quinze tours, c’est-a-dire c i 
dimanche. 12 juillet au dimanche 26 juillet 1925, 
pour être communiquées a tous les intéressés.

M. le commissaire de police, nommé commis­
saire enquêteur à cet effet, recevra pendant ce 
délai, la déclaration des habitants pour ce pro­
jet.

Qommission de rugby. — La commission de 
rugby informe lès jeunes gens qui pratiquent 
ce sport que l’entraînement aura lieu désormais 
au Pré Fleuri, trois fois par semaine : les jeu­
dis et vendredis, à partir de 18 heures et le 
dimanche matin, à partir de 8 h. 30.

En raison des fête sdu 14 juillet, la réunion 
n’aura nas lieu mardi prochain, elle sera re­
mise à jeudi, à 21 heures au siège social.

Trouvailles. — Réclamer à Mlles Perronnet, 
rue Adàm-Biliaült, une poule ; à M. Cousin, 
charretier à la ville, rue ues Ouches, un tablier 
et un béret d’enfant ; au bureau de police, un 
parapluie et une pompe à air pour bicyclette.

— Un pigeon voyageur a été recueilli par M. 
Kraemer. aux Vignes Saint-Lazare, ïaubourg 
de Mouësse, où son propriétaire pourra lé 
réclamer.

Etat civil :
Naissances. — Jeanne Tassin, route de Mar- 

zy, 60 ; Pierre X... rue de Paris, 1 ; Robert 
Urbin, rue de Rémigny, 6 ; Roger Benoit, rue 
Pierre-Emile-Gaspard, 4 ter ; Marcel Lebouleux, 
rue.de la Boullerie,. 10.

Publications de mariages. — François Lau­
rent, ingénieur des travaux publics à Paris, et 
Fernande Marillat, rue de la Chaussade 20 ; 
Maurice Patriat, sous-chef de gare au P.-L.-M,, 
à Rive-de-Gier, et Jeanne Bonnefont, rue de 
l’Oratoire, 11.

LA FÊTE NAUTIQUE 
des Dauphins nivernais

On nous communique la note suivante :
Le comité de la société de natation « Les 

Dauphins Nivernais » a commencé l’élabora­
tion du programme de la grande fête nautique 
du 26 juillet prochain. Tous les numéros qm 
s’v dérouleront sont minutieusement étudiés et 
cette fête connaîtra à nouveau le légitime suc­
cès des années passées.

M. Lagier présentera cette année un numéro 
inédit qui fera aine grosse impression.

Les 80 élèves appartenant à la société seront 
présentés au public sur un ponton amarré au 
milieu du canal et ils exécuteront les mouve­
ments de la métoode employée par les Dau­
phins pour l’apprentissage de la natation.

Cette innovation due a notre directeur sera, 
nous en sommes certains, très appréciée des 
Nivernais. Les . nombreux spectateurs qui se 
presseront sur les bords du canal de la Jonction 
le 26 juillet prochain pourront constater que la 
méthode des Dauphins est excellente et corn- 
men il faut pratiquer pour faire de bons nageurs.

Nous reviendrons sur cette fête pour en faire 
connaître plus complètement le programme.

MEDAILLE D’HONNEUR 
DE LA POLICE MUNICIPALE

En vertu du décret du 3 avril 1903, le mi­
nistre de l’intérieur vient d’accorder la mé­
daille d’honneur aux agents suivants :

M. Merlin Léonard, inspecteur de police à 
La CTiarité-sur-Loire.

M. Renaud Antonin, garde-champêtre à Cou- 
langes-les-Nevers.

M. Goury François, garde-champêtre à Mou- 
lins-Engilbert.

SAINT-SAULGE
PROGRAMME DE LA FETE DU 14 JUILLET
— Le 13 juillet à 20 heures, sonnerie des clo­

ches ; à 21 heures, retraite aux ilambeaux.
— Le 14 juillet. A 7 heures, salves d’artillerie; 

A 8 heures, distribution à la mairie de pain et 
vin aux indigents ; A 12 heures, banquet par 
souscription 15 ir. restaurant Gortien, ; A 15 
heures, course a la cuillère ; A 15 h. 30, course 
aux ânes, départ faubourg de Chatillon ; A 16 
heures, course locale de Bicyclette (départ place 
Hôtel-de-Ville, maison du Bois, la Comme, St- 
Saulge, Châtillon-en-Bazois, Rouy, Saint-Saulgq 
faubourg de Crux) ; A 16 h. 30. course en sac, 
faubourg de Nevers : A 1/ heures, jeu des ci­
seaux, faubourg de Crux; A 21 h. grand feu d’ar- 
tifiiee place Hôtel-de-ville : A 21 h. 30, concert 
par la Saint-Saulgeoise : Après le .concert grand 
bal gratuit salle des fêtes de la mairie.

SARDY-LES-EPIRY
UNE GRANDE FETE FORAINE AURA LIEU 

AUX CARRIERES DE PICAMPOIX 
DEMAIN DIMANCHE

Voici le programme :
— A 13 heures, course de bicyclettes 45 kilo­

mètres. Circuit Picampoix, ' Sainte-Camille, 
Corbigny, Marçilly, Picampoix.

A 14 h. 30, course à pied, a kilomètres.
A 15 heures, jeu de ciseaux, fêle foraine : 

grand bal sous parquet couvert balançoires, 
tirs et jeux de boules.

A 21 heures, grand 'eu d artifice pour l’ou­
verture de la ’ête de nuit.

Les jeux ci-dessus sont réservés aux jeunes 
gens de la commune de Saray et toute respon­
sabilité est déclinée au sujet des accidents.

CORBIGNY
PROGRAMME DE LA FETE NATIONALE 

DU 14 JUILLET
— Lundi 13 juillet à 21 heures place Saint- 

Louis, concert par La fanlare.
— Mardi 4 14 h. 30, course régionale de vi­

tesse à bicyclette par série, r prix, 60 fr. ; 2® 
prix, 40 fr. ; 3’ prix, 30 fr. ; 4® prix, 20 ir. en- 
gogements à la mairie 2 francs.

A 16 heures, place de l’Hôtel-de-Ville, jeu de 
boules, prix 15, 10 et 5 francs.

A 16 h. 30, place de l'FTôtel-de-ville, jeu des 
ciseaux, prix : 15, 12, 8 et s francs.

A 17 heures, à 1 Hôtel-de-ville, concours 
d’ombrelles fleuries, nombreux prix.

A 17 h. 20, place de l’Hôtel-de-ville concert 
par la fanfare.

A 21 h. 30, pont de la République, feu d’arti­
fice.

A 22 heures, salle des fêtes, bai gratuit.
GUERIGNY

PROGRAMME DE LA FETE 
DE LA QUELLERIE

Demain dimanche à 15 heures, jeux des ci­
seaux : à 16 heures, course à bicyclette sur le 
parcours : La Quellerie, rue de Viliemenant, les 
Chaumes, la Quellerie, à couvrir 3 fois, nom­
breux prix et pr.mes.

— Les engagements sont reçus jusqu’à au­
jourd’hui samedi 20 heures. ■

M. Guillien, organisateur de la course décline 
toute responsabilité en cas d accidents.

— A 21 heures, départ d'un ballon.

SAINT-BENIN-D’AZY
Dans l’enregistrement. — Au tableau d’avan­

cement de 1925, M. Souchoy, receveur de 3' 
classe, est inscrit à nouveau pour une éléva­
tion à la 2® classe de son grade (choix).

SAINT-HONORE
Le chœur de N.-D. de Kiev/, — Aujourd’hui 

samedi aura lieu à l'église le concert spirituel 
du célèbre chœur de Notré-Dame de Kiew.

Une fillette est tamponnée par on train 
à un passage à niveau

Saint-Léger-des-Vignes, 10 juillet (de no­
tre correspondant particulier). — La jeune 
Annette Gaulet, 9 ans, dont les parents ha­
bitent Saint-Léger-dcs-Vignes, en voulant 
traverser la voie du chemin de fer au pas­
sage à niveau n° 19, a été tamponnée par 
la locomotive dun train venant de Decize.

Le docteur Dejean, de Decize, et son col­
lègue, le docteur Galvaing ont examiné la 
jeune blessée, qui a été transportée dan» 
un état grave à l’hôpital de Nevers.

CLAMECY
LA FETE NATIONALE

Voici le programme des fêtes élaboré par la 
municipalité.

Le 13 juillet, retraite aux flambeaux avec la 
concours de la société philharmonique et de la 
clique de l'A. S. C.

Mardi, 14 juillet, distribution de secours aux 
indigents ; à midi, grand banquet populaire, 
salle de l’hôtel de ville : à 3 heures, course en 
bicyclette, tour du Foulon, 10 tours, 40 kilomè. 
très ; départ, route de Pressures ; arrivée bou­
levard de Brinon ; à 4 h. 30, course à pied, 
tour de Clamecy ; à 5 h. 30, grand concert par 
la société philharmonique . place des Promena­
des ; illumination des édifices publics ; à 20 
heures, grand bal à grand orchestre, salle de 
l’hôtel de ville.

Le 15 juillet, dans la soirée, jeux divers.
A 20 heures, grand concert par la société 

philharmonique, place des Promenades.

Etoile Lyrique Clamecyçoise. — Cette société 
donnera aujourd’hui samedi et demain dimanche 
12, en matinée et en soirée, une fête artistique 
au cours de laquelle de nouveaux artistes se 
feront entendre pour la première fois dans le 
drame en 2 actes : « Au Téléphone », de Char, 
les Foley et André de Lorde, et la. comédie- 
bouffe : « La Carte d’Hector », de Marc Sonal 
et Victor Gréhon, et une partie concert.

Les membres honoraires sont spécialement 
invités à assister à la séance de demain di­
manche, en soirée.

La location est ouverte au Modern-Cinéma..
A l’occasion du 14 juillet, l’E. L. C. donnéra

VARZY
PROGRAMME DE LA FETE NATIONALE 

DU 14 JUILLET
Lundi 13 juillet à 21 heures, grande retraite 

aux flambeaux départ sur la place.
— Mardi 14 juillet à 8 h. 30 du iriaTin, distri­

bution de secours aux indigents, à la mairie ; 
à 10 heures, réunion des autorités à la mairie, 
défilé en ville ; a 12 heures, grand banquet par 
souscription, salle de la Halle ; à 14 h 30, 
distribution de -gâteaux aux enfants des écoles 
(par~la commission scolaire; : à 15 heures, jeu 
des ciseaux ; à 16 heures, course en sacs (les 
coureurs devront se munir ne sacs) ; à 16 h. —, 
jeu de la valise : à 16 n. «a. course à pied ; 
à 17 h. 15, course aux cerceaux (enfants moins 
de 12 ans) ; à ;7 h. . 30, course locale qe bicy­
clette ; à 17 h. 45, concert sur la place par la 
fanfare.

A 22 heures, grands frais gratuits, salles Bar­
rai et Bressahge.

Les habitants sont invités à pavoiser et illu- 
minèr.

Le comité des fêtes décline la responsabilité 
des accidents qui pourraient survenir au cour: 
de ces divers jeux.

Dons au Musée. — Le musée vient de recevoir 
de M. le marquis de Braz-îls. maire de Saizy, des 
autographes de loin.s Altesses royales le prince 
de Galles, le prince Pierre d’Orléans, le prince 
Louis d’Orléans, la duchesse de Montpensier.

------------------ ---- ------- -
CHATEAU-CiilNON

TRIBOML CORRECTIONNEL
— Pierre Peu tut, 59 ans, manœuvre, saris 

domicile fixe, 8 jours de prison pour défaut 
de carnet anthropométrique.

— Salvador Orti, 33 ans( entre preneur de 
constructions à Sainï-Honoré-les-Bains, 
vingt jours de prison par défaut pour ban­
queroute simple.

‘ — Jeanne Dessertine, femme Damon, 52 
ans, boulangère à Château-Chinon, cent 
francs d’amende pour tromperie sur la 
quantité de la marchandise vendue et in­
sertions et afflehage.

— Jeanne Tarirai, 68 ans, journalière à 
C’naumard, 50 francs , d’amende pour vio­
lences et voies de fait et 200 francs do 
dommages-intérêts envers la partie civile.

— Jean- Bnu Ilot, 58 ans, maçon à Villa- 
pourçon, hameau du Puits, 8 jours de pri­
son pour violences.

FETE DU 14 JUILLET
Lundi 13, à 21 heures, retraite aux flambeaux 

par l’U. M. M.
Mardi 14, à 9 heures du matin, distribution 

de secours aux indigents : à 15 heures, fau­
bourg de Paris, jeu des ciseaux pour fillettes , 
à 16,heures place Sàint-Chrisïpphe, mât de co­
cagne (6 lots) ; à 17 heures, course de bicy­
clettes : prix, 50, 30, 20 et 10 francs ; départ : 
place Notre-Dame, la Détorbe, Saint-Hilaire, la 
Tranchée rouge, route de Lormes, place Notre- 
Dame, route d’Autun, Coujard, la Croix de Pré, 
roule de Luzy, place Notre-Dame ; course à pied 
à 17 h. 15 pour garçonnets de moins de 13 
ans. Départ, place Notre-Dame, rue des Fossés, 
rue de l'Ecole, placé Saint-Christophe, Cham- 
plain, boulevard de la République, place Notre- 
Dame. Prix : 15, 10 et 5 francs.

A 17 h. 30, concerts de l’U. M. M. ; à l’hô­
pital et à 21 heures, place Notre-Dame, feu 
d’artifice, et à 22 heures, place Gudin.

COSNE

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Le tribunal a prononcé les condamna­

tions suivantes :
— Jules Barbier, 29 an®, odeur de taog 

à Giry, 16 francs d’amende pour coupa et 
blessures.

—■ Claude Barbier, 27 ans, scieur de long 
à St-Bonnot, 25 francs d’amende pœr coups

— Hippolyte Lion, 33 ans, boudier à St- 
Amand-en-Puisaye, 25 francs d'amendi 
pour infraction à l’article 36 de la loi du 1S 
décembre 1917.

— Georges Leger, 52 ans, vigneron à St- 
Satur (Cher), 100 francs d’amende pour* 
chasse en temps et avec engins prohibés-

— Fernand François, 51 ans, débitant à 
Bonny-sur-Loire (Loiret), 16 francs d’amen­
de pour infraction à l’article 7 de la loi du 
9 novembre 1915.

— Eugène Thenault, 25 ans, marinier, 
sans domicile fixe, un mois de prison pour 
abus de confiance.

— Métej Mélichard, 24 ans, journalier, 
sans domicile fixe, 48 heures de prison pour 
vagabondage et défaut de carnet.

— Aminthe Meunier, veuve Miçhaud, 43 
ans, ménagère à Châteauneuf-Vai-de-Bar- 
gis (Nièvre) ,48 heures de prison avec sur­
sis pour outrages à gendarmes.

— René Goby, 60 ans, propriétaire à 
Beaumont-la-Ferrière (Nièvre), 50 francs 
d’amende pour coups et blessures involon­
taires.

CONCOURS DE CLERMONT-FERRAND
Il est rappelé que le concours annuel de la 

Fédération'Française de gymnastique féminine 
se tiendra à Clermont les 2o. 26 et 27 courant.

Les membres de la Cosnoise qui désirent ac­
compagner le groupe de ia section féminine 
sont priés oe se faire inscrire avant le 20 cou­
rant chez Mme Régnier, présidente de la section, 
chez M. Petit, v;ce-président du comité du cen­
tre ou chez M, Raphaël Giraùx, directeur dfl 
gymnastique.

LA REVUE DES TROUPES
N’AURA PAS LIEU CETTE ANNEE

En raison de 1 effectif réduit des troupes de 
la garnison, a revue du 14 Juillet n’aura pa^ 
lieu et comme <onséquence, u ne sera pas er> 
voyé de convocation aux personnes qui avaient 
coutume d’en recevoir.

Concours de tir. — Demain dimanche, de 14 
à 18 heures au stand de rlle de Cosne. conti­
nuation des concours annuels de tir au fusil,, 
au revolver et à la carabine. Deux mille francs 
de prix en espèces et en nature

Concours d’athlétisme. — Demain dimanche, 
également à 14 Heures, place de la Pêcherie, 
concours annuel d’athlétisme organisé par la 
Cosnoise, entre les sociétés de gymnastique ne 
l’Association de la Nièvre, avec le gracieux 
concours de la Fanfare de Cosne et de la section 
féminine (voir .e programme,>.

Avis de la mairie. — A l’occasion de la fête 
du 14 juillet, à la mairie de Cosne sera fermée 
les 13 et 14 courant.

Le bureau de l’état civil restera ouvert pen­
dant ces deux jours de s h. 3u à 10 heures.

Retraites ouvrières. — Les habitants sont in­
formés que l’échange des cartes annuelles pour 
retraites ouvrières et paysannes se fera à nou­
veau par le service de in mairie.

Concert de la Fanfare. — Sur la demande de 
la commission des fetes, le concert de la Fan­
fare annoncé sur le programme des fêtes du 
14 juillet pour 'e lundi 13 juillet, à 21 heures, 
square Gambon, sera donné place de la Gare,' 
môme heure.

Etat civil :
Naissances. — Roland Rousseau, rue des 

Frères. Cariibon, 42 ; Jeanne Chabin, à Port- 
Aubry. , . • . .

Publicatio de mariage. — René Robineau, em- 
plové de chemin de fer à Nevers, et Germaine' 
Audat.

Pécès. — Louise Lachaux, 60ans, cultivatrice, 
veuve de Jean Guuhier, 96, rue de Paris.

----- -------------- ----------------------
FOUGUE S-LE S-EAUX

Tombola des Poilus. — La Section des Poilus 
Nivernais oe Pougues organise, à l’occasion de 
sa fête annuelle du mois d’àoüt prochain. Une 
grande tombola, dont >e produit est réservé a 
sa caisse de seçc urs.

Adresser lettres ou lots à M. Patureau, calé 
du Centre à Pougues-les-Eaùx.

ONLAY
Vol. — On a soustrait une certaine sonmie 

d’argent à M. Pierre Martin, GG ans, cultiva 
leur au Mont.

MONTIGNY-SUR-GANNE.
Police des chiens. — Un chien suspect ayant 

traversé Je hameau des Lucas, le maire de 
Mbntigny-sur-Canne a pris un arrêté interdi­
sant la divagation des chiens sur sa commune..
kVVWWl WW VWVWWVVVWW'VISm V\V*.VWWVVX "

AREGURSE
Perdu CHIEN COURANT, jaune et blanc, ré­

pond au nom de Flambeau. Prévenir M. da 
LAVALETTE, à Arbourse (Nièvre).

VVVt i/L'VVVVt.'VV'VVV'VY'VVVVVVVV'VVA’ W-WWWWW^A.^

Mi 14 juillet, à FOItëUES-LES-EMJX
à 15 heures

THEATRE DE VERDURE

MUSIC - HALL
en plein air

Chanteur, comique, sketch et acrobates
A 21 heures 

CINEMA (plein air) 
A 22 h. 30

FEUX D’ARTIFICE. Illumination du Parc
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Une lueur dans la nuit
Far René ë’âNJOU

(Suite}
— Magie mon fils I Tandis que noms som­
mes en pleine Réalité.

— Boris en a fait la preuve ici même, 
père, sur mon cheval Ibsa. Je lui ai injecté 
une petite solution d’oxalyssiralys au cou. 
Il est resté en catalepsie trois jours sans 
souffrir, je crois. Au bout de ce temps, Boris 
l’a revéillé.

— Et alors ?
— La seule chose que la ' bête ait gardé 

dé cette crise est une absence de mémoire. 
Elle ne connaît plus son nom, elle ne sait 
plus sa route. Physiquement, elle va fort 
bien.

— Je préférerais voir mourir le tyran d’un 
coup de feu, sous le soleil.

— Nous n’y parviendrons pas, père, shns 
être découverts.

— Pourquoi ?
— Le camp est gardé, et, dans la mêlée 

Vescorté impériale ne quitte pas son chef. 
Et la balle, révélant le meurtrier par sa 
détonation, lest plus dangereuse que |a 
flécha qui vole silencieuse et dans l’ombre...

Le prince Nicolas Romalewsky, eut un 
geste découragé.

— Dieu jugera, dit-il.
Cet acte, si profondément calculé, eut lieu 

ainsi que l’avait réglé Fédor ; mais comme 
la plupart des projets, il fut déjoué par les 
circonstances.

La flèche du conjuré atteignit non l'Em- 
pereur mais l’impératrice Yvana, venue au- 
devant de son mari, avec un message de 
paix et de clémence.

L’innocente paya pour le condamné.
Ce fut dans son épaule si délicate que le 

trait pénétra, au moment où elle levait le 
bras pour enlacer son mari et le préserver 
du gast® f&UL D’ua coup de rerrolver, J’Em­

pereur cassa la tête à l’assassin ; puis éper­
du, il emporta sa femme jusqu’au camp.

Peu à peu, l’anesthésie gagna 'tout le. 
corps de la victime expiatoire. Son oœur 
cessa de battre, sa joli etête pâlit et ses 
yeux se fermèrent.

L’Empereur, désespéré, ordonna des ré­
pressions terribles contre les Kouraniens. 
Il lit venir d’autres troupes et mettre le 
pays à feu et à sang. ■ ■

Brisé de douleur, une fièvre violente, le 
cloua lui-même sur un lit d'ambulance.

Pendant ce temps, on avait installé au 
camp même une chapelle ardente.

Des fleurs des cierges apportés du cou­
vent des moines de Lubnitz, peu distant de 
là, ornèrent la tente funèbre aux rideaux 
relevés. Tous les rég'meiits défilèrent de­
vant le corps inerte, sincèrement attristés, 
car on aimait cettre créature , jolie et ...benne 
qui avait vingt ans, quittait une vie radieu­
se, un mari passionément épris et aimé, et 
un délicieux bébé de quatre ans, le petit 
prince Rorick, l’espoir et l’orgueil de la 
race.

La nuit d’après le drame, une garde funè­
bre, composée de soldats, l’arme renversée, 
veilla autour de la tente. Les drapeaux 
étaient en berne ; le silence des sonneries 
faisait à ce deuil un cadre attristé.

Une députation de Kouraniens, précédés 
du drapeau blanc des parlementaires, se 
présenta à l’entrée des retranchements. Ils 
portaient des couronnes de fleurs, ils les 
déposèrent au seuil du camp et,' faisant 
demi-tour, ils repartirent sans parler

Douze moines du couvent de Lubnitz, 
priaient sans cesse autour de la dépouille 
de l’impératrice Yvana. Puis pouir la nuit, 
deux religieux seulement de. cet' ordre Se 
renouvelèrent chaque heure, à côté de . la 
garde d’honneur et du clergé arrivant de 
toutes les régions de l’empire,

Vers -minuit, deux moines, les frères 
Mark et Josef, quittèrent leur couvent pour 
aller à 'la tente endeuillée prendre leur 
tour de veillée pieuse. Ils venaint par les 
sentiers du bois sombra qui entourait Je 
monastères

Ils avaient une lanterne et des bâtons. Le 
front baissé, ils commençaient déjà, tout 
en cheminant leurs prières pour la morte 
vénérée. Soudain, quatre hommes se dres­
sèrent devant eux, les prirent rapidement 
par les bras, les entraînant vers un fourré 
de chênes verts et de houx piquants.

—: Pas un mot où l’on vous bâillonne ! 
Nous ne vous feront aucun mal... Suivez- 
nous.

Plus morts que vifs, les prêtres se lais­
sèrent guider, jusqu’à un groupe de pierres 
moussues échaffaudées par quelque cata- 
cl’ysime gl'.blogiquV.. - Les ravisseurs firent 
tourner sur elle-même une de ces roches 
et poussèrent dans une espèce de grotte les 
prisonniers stupéfaits.

La pierre retomba derrière eux.
Une clarté menue venait d’un falot sus­

pendu à la voûté du couloir étroit qu'ils 
étaient obligés de suivre. Les parois froides, 
hum des, Todeür des moisissures, la veillée 
lugubre qu’ils allaient accomplir, impres­
sionnaient au dernier point les malheureux.

— Où nous conduisez-vous ? demanda le 
frère Josef.

— Nous arrivons, et vous n’avez rien à 
redouter.

Ces. parole? iiendiferlt quelque ijnergie. 
aux moines, Leur pas devint plus ferme et 
ils purent mieux accomplir le trajet pénible 
qu’on exigeait d’eux.

Il était minuit, lorsque les guides s’ar­
rêtèrent ; une horloge sonnait douze coups 
lents-et vibrants.

Sauf les cris des oiseaux de nuit aucun 
bruit humain ne se percevait. Le << qui- 
vive » des .senlinclles des deux camps en­
nemis ne pouvait parvenir si loin. Un esca­
lier se dressait devant les. six hommes.

— Montez, dirent les gardiens des moines.
Frère Josef et frère Mark obéirent et es­

caladèrent une .quarantaine de marches ir­
régulières séparées par des paliers.

En haut, une grille étroite s’ouvrait de­
vant. eux. Ils .la franchirent et se trouvè­
rent : soudain dans une pièce éclairée.

Ogux sommes s’y tertaifâi^ Ils .vinrent 

au-devant des moines, et les saluant avec 
respect ;

— Mes frères, pardonnez-nous dit l’un 
d’eux, d’avoir abusé de vous ; mais quanu 
vous connaîtrez le motif qui nous guide, 
vous approuverez de toute la sincérité o-o 
votre cœur de bons patriotes kouraniens. 
Quoique prêtres, vous avez une patrie.

— Notre patrie unique est le ciel, accen­
tua frère Josef.

— A nous aussi, reprit avec une légère 
impatience celui qui avait déjà parlé. Or, 
éooutez-moi bien. Vous allez tout de suite 
partir dans votre « unique patrie » si vous 
ne cédez pas à ce que j’ordonne et qui n’est 
pas, certes, en opposition avec votre cons­
cience... Si vous m’obéissez et me servez 
avec fidélité, vous aurez droit à nôtre re­
connaissance éternelle, reconnaissance qui 
se traduira de la manière qu’il vous plaira.

— Nous n’avons rien à souhaiter en ce 
monde, répondit à son tour frère Mark.

— Sauf d’aider vos semblables et de faire 
le bien, mes frères. Or, œmprenez-moi. Je 
suis le prince Fédor Romalewsky, Koura- 
ni-en comme vous, mais désespéré du crime 
involontaire que vient de commettre l’un des 
nôtres sqir la pérdqm^ei de H'Impéiraitr'icjt 
Yvan a.

— Que Dieu ait son âme !... dirent les 
prêtres en se signant...

Fédor reprit :
— Moines, éooutez-noüs : il nous faut 

maintenant le corps de l’impératrice.
— Quoi ! Je corps de notre bién-aimée 

souveraine ! ft Mark en tressaillant.
— Oui, dans un. but pieux !...
— Dans un but pieux ? s’étiria Josef, 

terrifié lui aussi.
— Certainement. Ne douiez pas de la pa­

role d’un homme qui n’a jamais failli, et 
qui est, en somme, le protecteur de votre 
ordre, fondé aux siècle passés par Lorentz 
Romalewsky, notre aïeul.

— Il faut en référer au Père supérieur, 
objecta le frère Mark.

— Seulement, le temps manque, et voici 
ce que je veux. Vous allez me jurer sur cet­
te croix où sont incrustées fies reliques .de 

saint Wariag, dont vous suivez la règle, 
de ne jamais révéler à qui que ce soit ce 
que vous aurez vu et fait. Je vous le répète, 
votre conscience n’a pas à s’alarmer.

Alors pourquoi ne pas agir ouverte­
ment ?

— Parce que nous sommes en temps ds 
guerre et que si nous, ennemis, allions ré­
clamer le corps de l’impératrice, on nous 
traiterait d’insensés... Mais nous avons un 
but. Cette femme a des attaches avec les 
nôtre du côté poj’ternel. Son origine est pu­
rement kduranienne, son taariage l’a retirée 
du pays, mais, elle venait implorer en notre 
faveur, quand une flèche fratricide l’a at­
teinte.

— Dieu prenne son âme en sa sainte gar­
de !... répétèrent les prêtres, et qu’il nous 
fasse miséricorde !

— Dieu vous fera miséricorde si vous 
mfécoutez et m’aidez. Voici notre intention 
actuelle, saisissez-la nettement. Mon frère 
Boris et moi allons revêtir vos frocs bruns. 
Voyez, nos cheveux sont déjà coupés ainsi 
que les vôtres en nous allons aller prier 
à votre place.

— C’est tout ce que vous exigez de nous î
— Non, il faut encore nous dire le mot de 

passe qui nouis permettra de franchir l’en­
ceinte du camp ennemi et qu’on a dû vous 
révéler.

— Aucun mot ne nous a été révélé. Notre 
habit doit suffire à nous laisser passer, je 
pense.

— Oui, maïs les deux moines priant à 
cette heure ne vous reconnaîtront pas et 
donneront l'éveil. Ce qu’il faut, c’est que l’un 
de vous retourne au camp et, sous un pré­
texte quelconque, éloigne vos frères.

— Il faudrait mentir.
— Je vous ai dit... cause sainte.
— Notre conscience s'oppose à tout man­

quement à la vérité.
— Alors, sur la croix, jurez-moi de faire 

vous-même ce que je voulais accomplir avec 
Boris Romalewsky : m’apporter ici, par les 
moyens que je vous indiquerai, le corps de 
l’impératrice.

>— Je préfère ceta, dit Marti.

S—-S-!l"!!!g!!!!!!g.*-!___ —-J-. '"l. '«"■Lf
— Vous ne me trahirez jamais ?
— Si nous jurons ! firent ensemble les 

deux frères avec hauteur.
— Je sais, reprit Fédor, qu’on peut comp­

ter sur la parole d’un Kouranien. Jurez, me» 
frères, et je vous dirai la vérité entière... La 
vérité qui vous libérera de tous vos scru­
pules.

Les deux moines levèrent la main.
— Au nom du Christ divin, dirent-ils, 

nous jurons de ne jamais rien révéler de ce 
que nous confiera le prince (Fédor Roma­
lewsky.

— C’est bien, mes frères, veuillez me sui­
vre. J’ai foi en vous, comme vous pouvez 
avoir foi en moi... La moindre indiscrétion, 
d’ailleurs, nous perdrait maintenant tous 
les quatre.

Boris Romalewsxy ouvrit une porte bas­
se, voûtée, communiquant avec une pièce 
brillamment éclairée.

Sur une table, au milieu, reposait une tête 
de cire modelée avec un art parfait et une 
infinie précaution.

Le teint était d’une pâleur de marbre ; les 
yeux dos, les cheveux noirs, rappelaient à 
s’y méprendre les traits si beaux et si cal­
mes de la jeune impératrice. A côté de cette 
tête se trouvaient deux mains jointes.

Les moines eurent un recul de terreur.
— Que vous rappelle cette figure ? deman­

da Boris.
— L’impératrice Yvana, répondit frère 

Josef.
— C’est à s’y tromper, ajouta frère Mark 

en se signant.
— Celte statue ne. vous fait-elle pas devi* 

ner ce que je veux tenter ?
— Une substitution...
— Oui...
— Mais dans quel but, Prince T... ïï noQH 

est impossible, devrions-nous en perdre la 
vie, de nous prêter & «ne ssÈætasSte bm> 
noauxrfe

filles.de
rue.de
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du 10 juillet 1925
LES CONCERTS DE T.S.F

AUXERRE
DANS LES RECETTES BURALISTES

Sont nommés receveurs buralistes : è Basson., 
M. Avaze, receveur à Montacher ; à Mallgny, M. 
Levêque, receveur à Mailly-te-Château ; à Saint- 
Florentin, M. Jossot, candidat classé.

La liquidation de la Coopérative Céréales. — 
'Après une audience qui . a duré de 10 heures du 
matin a; 21 heures du soir, le tribunal de com­
merce a fixé au 28 juillet la suite du débat, 
ssfrtave chute d’un cycliste. — M. Berger, 
mrffire tailleur au i‘ s'est fracturé une jambe 
en tombant de bicyclette.

Collision d’autos, — Le même jour, à l'angle 
de la rue - Bobillot et de i avenue Victor Hugo 
une collision s'est produite entre l’auto de M. 
I-léraud, gérant d» la boucherie municipale et 
celle de M. Miel, commissionnaire à Toucy. 
Mme Miel a été assez gravement blessée et les 
voitures ont subi d'importants dégâts.

Chez les sapeurs-pompiers, — Sont nommés 
MM. Henri Demeaux. sous-lieutenant â Ceri­
siers ;■ Prudent Guibert, sous-lieutenant à Etais; 
Marie Preau, lieutenant à PMrtia.

Médaille d’honneur deg P. T. T. — La mé­
daille d’argent est, décernée à M. Eugène Rik- 
thère, facteur receveur à Satat-Gernoadn-des- 
Champs ;' la médaille de bronza à MM, Claude 
Froment, entreposeur à Sens ; Ovide Dader, 
gardien de bureau à Auxerre ; Armand Bigé, 
facteur OLToucy ; Georges Habillon, facteur à 
Chablis- .Victor Boursier, facteur à. VézSay’ ; 
Alexandre Niguet, facteur à Saint-Bris ; Vic­
tor Fel, facteur à Pontigny.

Médaille militaire. — La médaille militaire 
vient d’être décernée aux gendarmes dont les 
noms 'suivent : MM. Eugène Cambuzat à Ancy- 
le-Frano ; Pierre ’Corbin, à Charny ; Emile 
Gauthier, à Tonnerre ; Eugène Mathay à Sens ; 
Marins Albert, brigadier à oaint-Flarentin.

Médaille d’honneur. — La médaille d’honneur 
dp la police municipal et rurale vient * d’être 

^ùcordée aux gardes champêtres dont les noms 
- suivent : MM. Augustin Lourcelle, à Saint- 
Père ; François Guierry, à Magny ; François 
Guilet, à Champigtnelles ; Léon Hurfon, à Cou- 
Inrnoux ; Jean-Batiste Mith-ouard à Bilacy 
Florimond Ravillon à Pomlly-sur-Tholon.

SENS
PROGRAMME DE LA FETE NATIONALE 

DU 14 JUILLET
Aujourd'hui samedi, à 20 h. 30, grande re­

traite aux flambeaux.
Dimanche, 12 juillet, grand concours de pô. 

die a la ligne.
1 14 heures, grande fête : attractions avec le 

concours de plusieurs sociétés de la ville.
16 heures, concours de chapeaux.

A 17 heures, dlstribuUon solennel!® des récom­
penses.

A 20
Lundi_ ______ , __ _______,_ ____ ., -

Indigents par lé bureau <te bienfaisance.
A 16 heures, collation dans las écoles rare 

01105»
A Sl beuret, concert par raassaoute maniât- 

pale.
Mardi, 14 jufltet, à 8 heures, réunion du cor­

tège officiel à l’hôtel de ville. Revue des trou­
pes de la garnison et des sapeurs-pompiers.

A 10 heures, Wærfega de la Rosière ; remise

et bel de nuit, 
ution ta secours aux

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Madame la Vicomtesse
Antoine de la BASSETERH

Née Solange de PONTON d’AMECOURT 
décédée le 8 juillet 1923, è l'âge de 21 ans, 
munie des Sacrements de l’Egllse,

La cérémonie religieuse aura lieu le lundi 
13 juillet, à 10 h. 30, en l’église de Jussy-Cham. 
pagne.

Le deuil se réunira à la Croix du Curé, à 
Jussy, 6. 10 h. 1/4.

De la part du vicomte Antoine de la Basse- 
tière, son époux ; du vicomte de Ponton 
d'Amécourt, son père, du comte Louis de la 
Bassetière, son beau-père ; du baron de Saïlly, 
son grand-père ; du lieutenant de Ponton 
d'Amécourt, son frère ; du commandant d® la 
Bassetière, son beau-frère.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire-part 
le présent avis en tenant lieu.

Inhumation à Jussy-Champagne, dans ta ca­
veau de famille.

Kemercleiaeiits
Les familles ThureL Alexandre, VÎHepoux, 

Monnet. Prieur ét Gélinet, remercient très sin­
cèrement les personnes qui ont assiste aux 
obsèques de

Monsieur Louis THURET
ainsi que toutes celles qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie en cette «ralou- 
reuse circonstance.

M. Georges Martinet, M. et Muse J.-B. Boudot 
et leurs enfants, M. et Mme Martinet et leurs 
enfants, remercient sincèrement toutes les per­
sonnes qui ont assisté aux obsèques de

Madame MARTINET
née Renée BOUDOT

ainsi que celles qui leur ont témoigné des 
marques de sympathie en cette douloureuse 
circonstance.

♦♦♦

Mme veuve Flchot, Mlles Henriette et Thérèse 
Fiohot et toute la famille remercient toutes les 
personnes qui ont assisté aux obsèques de

Monsieur Edme FICHOT
Ancien chef de gare

ainsi que celles qui leur ont témoigné des 
marques de sympathie en cette douloureuse 
circonstance.

M. et Mme Tridot remercient très sincère­
ment les personnes qui ont assisté aux obsè­
ques de

Mademoiselle Hélène FILLIOL 
ainsi que toutes celles qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie en cette doulou­
reuse circonstance.

Services et Messes
Un servies de quarantaine sera célébré le 

lundi 13 juillet A 10 heures, en l’église de Mo- 
nétay-sur-Loira (Allier), pour le repos de rame 
de

Monsieur Joseph REIGNEAUD
De la part de la famille.

ULESBS Ssm 
la la relût

Cura 
iü leur UlflJBS tari 

diliraWs
Cours 

ia Jst

MARCHE
BaiK|. da Franco..

— lit Crédit. 630 .. 632 ..
— hrisP.-Bas 1305 .. 1297 ..
— Union-Paris. 879 .. 879 ..

Algérien». 1041 .. 1000 ..
Coron. Bat Esc..
Crédit Com.Franco

929 .. 944 ..
«47 .. 653 ..

— Font. Fr... 1340 .. 1330 ..
— Lyonnais... 1538 .. 1530 ..
— Robilier Fr. 490 .. 492 ..

te. Cén. Asm.. 780 .. 783 ..
Santa Foncière.. S625 .. 3590 ..
Suez act capital. 113 3 .. 11440 ..
—Partsds Fond. 94i 0 .. 9500 ..
— Sot. Civile.. 15450 .. 11428 ..
Est...................... 650 .. 654
Lpg 844 .. 843 ..
üidi *
w.. ...... i»iô .. P. Î8 ..

Orfens...............
SairtsH......

785 .. 785 ..
1195 .. 1200 ..
437 .. 438 ..tarife 95g .. 951 ..

1485 ..®*e&, Em.. 1510 ..
867 .. 372 ..

ln.Nta.91m. 1070 .. 106» ..
IréS.da Barre.. 164 .. 166 ..

A TERME
Csurrfim..........
Lens....................
Boiéo...................
tarrap...... 
Pistil».................
DabM»...... 
Finano. Pétrels.. 
Pétroles Premiers 
Kulhmann..........
Piiospli. dû Oate. 
Prod. Chitn. liais

(Pechinay)...
Hessag. Usait... 
Transatlantiqua . 
ïoitures..............
Caootc. Indo-Cliine 
Oreidi Bail.... 
Sa;.....................
Union Eorap. lad.h FInan.....
Rgsso OousoHdt. 

— 08...

hn®i.......

628
378 ..
430 ..

lOiO ..
663 ..
440 ..
213 ..
194 ..
435 ..
857 ..

873 ..
108 ..
122 ..
695 ..

1G89 ..
88 50

1923 ..

1130 ..
13 15
8 10

15 ..
9 C5

69 75
82 65

523 ..

634
379 ..
442 .. 

1U59
669 ..
470 ..
217 ..
196 ..
436 ..
864 ..

885 ..
112 ..
122 ..
717 ..

1160 ..
89 .. 

1917 ..

1168 ..
13 43
8 20

15 05
9 15 

«160 
33» 

527 ..

A 15 h. 30, concert gratuit par TOrphém. A 
16 heures, denionsfcaaon de culture physique.

A 21 heures, concert par THarmonie munici­
pale.

Grand bai grtatait.

Au lycée. — M. Boulogne, censeur an lycée 
de Sens, est amsat censeur au lycée de Reims; 
M. Schaumann, professer au lycée, est admis 
à la retraita;

1REJGNT
L "INAUGURATION TC MONUMENT 

AUX MORTS
L’inanguratLsa du moassasaït «an Beu le £6
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ARCHIMBAULT, herboriste, r. du Commerce 
Ne vers,

Fora et marchés de la région

Amand-en-Puissayq (Nièvre) prêtera son con­
cours.

BOUILLx
Dissolution du bcsssssS nsuntafpal. — Toutes 

tentatives faites pour constituer la municipalité 
étant restées sens résultat, la conseil municipal 
de Bouilly est dissous.

SOULAJra^SUR-TOKNR
Election cantonale. — M. Poirier, maire 

d’Etais. radical, annonce sa caadidaturé contes 
M. Chavanoe, conseille? sortant, républicain, de 
gauche. GHAMENTENAT
Plaint*,odOMteor au hameau 

de la SouüSs, ®u éa ses veaux mort
dans un psta. Un vétérinaire ta varmenton a 
conclu à un empeteonnœaent, C’est une perte 
de mille francs pour M, Berson qui a porte 
plainte.

CHARNU

BLENEAU. — On cotait : beurre. 6 fr. la 
livre ; œufs, 6 à 6,50 La douzaine ; poulets, 30 
à 45 fri là paire ; canards, «si i» fr. la paire ; 
lapins, 15 è 25 fr. pièce ; chevreaux, 40 à 50 fr 
pièce.

CHARNY. — On cotait: blé, 12 6fr. le quintal; 
avoine, 98 fr. ; poulets, 30 à 42 fr la paire ; 
canards, 25 à 32 fr. • lapins, 12 à 23 fr. pièce ; 
petits porcs, 120 à 3&0 fr. pièce ; heure, 12 fr. 
le kilo ; œufs, & fr. la douzaine.

GUEUGNON. — On cotait -.fromages de chè­
vre, 0,90 à 1 fr. ; fromages de vache, 0,50 à 
0,60 ; fromages mélangés, u,80 la pièce : fro­
mages teais, 0,75 l’un ; lapins gros, 18 à. 25 fr. 
l’un ; moyens, D à 15 fr. ; petits à élever, s a 
7 fr. la pièce ; choux-'fleurs, 1.50 à 2,75 la piè­
ce ; choux cabus, 0,50 à 0,75 1 un : pommas de 
terre, 1,25 è 2,50 le kilo ; oignons, 0,60 à 0,80 ; 
petits pois, 1,40 à 160 ; haricots verts, 3,75 à

Ütutrioa, rat i

Acharnés k Monta, — « 
porté ce* jour» 
Aide d’uas neurs 
tfô ans. qui s’é

'"malhwrem», à mourfr, «
absence da son pour gs p 
échelle placée saw un hangar.

A la 
dlnafre 
deuxième

Médaille 
vient d’être 
thay, gendarme à

GURGY

une

PURON

LA POSTOLLE
-Par décision da

M.

LEVIS
Rtra, — Ab cours d’une discussion avec un 

voisin, M, Eugène fîsa&ult, domestique a Fon- 
t®wy a eu là jambe droite fracturée. Ha été 
teanëparté A l’hôptal d’Auxerre.

MOULINS. — On cotait ; beurre le demi- 
kfl, revendeurs, 6,50 à 8,75 ; campagne, 6,75 a 
7 fr. ; œufs frais, campagne, la douzaine, 5,75 
à 6 fr. ; œufs revendeurs, 5,25 à 5,50 ; fromages 
la pièce, 0,75 à 1,40 pigeons, la paire, 8 à 10 
francs ; jpoulets, la livre, a,75 a 6,50 ; lapins, 
la livra, £50 a 8 fr ; des, la livre. 2,75 à 8 fr.-, 
pommes de terre, te kilo. 0,50 à 0,60 ; pommes 
de terre nouvelles, la kilo, x fr. ; carottes. Je 
paquet, 0,25 à 0,30 : petits pois, la livre, l/ô 
à lj50 ; haricots, la livre, 1,2a à 1,50 ; oignons, 
& livre, 0,50 ; choux, la pièce, 0,35 à 0,60 ■ 
dxrâx-ffeurs, «a pièce, 1 & 2 £r. ; salade, la 
pièce, 0,15 à 0L0 1 artichauts, la pièce, OAO a 
0,75 ; radis, la botte, 0,20 à 0,30 ; fraises, la 
Ûvre, 3 fr. ; ce/,'es, la livre, 1,50 ; veaux 61) 
h demi-Mo rif. 2,90 è 3,30 ; blé, les 100 kilos , 
ISO fr. i farta®, les 100 kilos, 177 fr, ; «seigle, 
les 100 Kfios, 104 fr. : orge, les 100 kilos. 100 fri; 
arofei©, les 105 kilos 106 fr. ; son, les 100 kttos, 
72 francs.

SAn4T-AMAND. — On cotafl • 150 paires de 
poulets, de 20 à 85 fr, la paire ; 10 paires d'oies, 
8e M è 45 fr. la paire ; 80 paire# de canards, de S è 28 fr. la odre ; 120 Wto, de k 20 
francs, la pièce : 260 douzaines d’œufs, de 5^5 
à 5,50 la douzaine r 200 fromages, 0a 1^5 à 1,j<. 
la nièce ; 200 kilos de beurre, de 14 & 15 fr. le 
kilo ; 46 veaux, de 6 â 6,50 le kilo ; 5 double dé. 
oalîtres de pommes de terre, & 6 fr. le double 
décalitre^

feïïsasscfefelSs elle a® noie. — Mme veuve Thi- 
baoit, SI ans, inconsolable de la mort de son

J ’Wé fl y a huit ------ —*

ta m

COQUELUCHE
Sirop"" ADHOC"

ita âente,

enant féô francs de pièces 
s pièces d’or et des titres

SAINFUTTS 
de SainteSau- 

domesÿque chez 
au hameau des qui avait 

bicyclette d'un voisin M. Gaston Houard, 
et a abandonné la machine à Alligny (Nièvre) 

elle a été retrouvée.

Dépôt Phcles Fournier, A Nevers ; Séguin, 
àCosne ; Léchevin, à La Charité ; Merde à 
Pougueg ; Fabre à Fourchambault ; Carré, à 
Dedze ; Morice, à La Machine ; Gerbault, à 
Saint-Saulge ; Vincent, à Brinon ; Rollot, a 
Prémery ; Boyron, à Guérigny ; Gocq, à Pouil- 
ly ; Maclos à Clamecy ; Focdrd, à Lormes 
Bendell, à, Corbigny ; Ghalon, à Saint-Honoré ; 
Ravier, à Luzy ; Suchet, à Fours ; Petit, à 
Moulins-Engilbert ; Roche, à SainUArnand-en- 
Puisaye ; Moulina, è La Guerche. Et toutes 
Pharmacies.

Fabricant : LOUBATIER, Chateauroux. 
t^fVVVVWVVVVl/VVVVVA/VWVVV^VVVVVVVVVVVVVVVVWVVVVVVt

». LatsM. 
Btrate Railwap. 
Wagons-Lits ord.. 
Cantra ülnlua... 
Eu Tinto.............
âzob.» ••••••• 
lattes...............
Péb-sSiu............
Suer. Emis Uni. 
Tabacs Gitans. 
Bakou ........

BANQUE
895

3062
684

1035
2175
1452
4145
1357
635

1044
1150
412

1765

A TERME
886 ..

3087 ..
684 ..

1035 ..
2179 ..
1464 ..
4224 ..
1366 ..
658 ..

1114 ..
1175 ..
410 ..

1790 ..

PARQUET

EsMtlis............
Halacca ord.... 
Mexlcan Esnls... 
ïontecatbL.... 
PluKsi, Tsulsisas 
Pans BIobs...., 
Taaghanyla..... 
Ttarels...............
Transvaal............
Tubiis Frit..........

«34 501 £44 
111» .. 11Î7 
1310 ..
1108 ..
274 ..
95 ..

211 50
424 ..
297 50 
212 50 
394 ..
406 ..
478 ..

COMPTANT

1333 ..
1126 ..
309 50
95 ..

219 ..
435 ..
301 ..
226 ..
411 ..
416 ..
499 ..

4 % 1317..........
4% 1918..........
5 % 1320..........
6% 1820..........
EL4 % 1912... 
— 5 % 1919... 
Bons Trésor 1922.
— Févr. 1923. 
- Sept. 1923. 

Obfîj. décennalos: 
1919-1929...

— 1922-1932 . 
Crédit Bat 1919.
— — 1920.
----------- 1924.
----------- 1921.
- FSir. 1922.
- Joli. 1922.
— Jans.1923.
- Mo 1923. 

iourthsslBosalls 
Socio (Bsuos.).

a
— Boiras 1921.
— Vsrdan 8%. 
—Mulhous3l922

Cal. Fires-LiM. 
Houillères Bord..
- 1822.

Induit Suer. Fr..
- 1822. 

Itdmt Tut. B. Oli 
— Jta.6%
- 1922.

SSaHnrjle Sla.. 
Bines Lens i%.. 
Saint-fiobrtu 1821 
llsinos Sia. 6 44 - 
Sort Sud.......... ..
Dainltus.............
Tabam des ftülp. 
Canmnlrj Fois-ch 
FIvm Lllli..... 
Schneidor...........

BUÇKCm 
Rayai Data.. ■. 
Royal Catch 1/10. 
Shell.................
Monaco..............
ïonaug 1/3....

CHANGES 
APRÈS BOÜBSF

Londres..............
Hew-ïork...........

63 75

13 60
44 35
43 70
67 50
61 ..

210 ..
227 50
468 ..
480 ..
472 50

73 60
73 ..

300 ..
308 ..
339 ..
395 .,
454 ..
463 ..
349 ..
339 50
336 ..
297 ..

34Ô

316 ..

315 "

344 ..
335 ..
317 ..
301 ..
310 ..
338 ..
338 ..
346 ..
304 ..
316 ..
299 ..

336
306 ..
371 ..
461 ..

17$ "
562 ..

2680 ..
839 ..

1620 ..
1200 ..

333W ..
3365 ..
454

□800 ..
1322 ..

42 55 
53 75

53 65
' 44 35 

43 70 
67 85 
61 ..

206 ..
235 .. 
476 ..
481 ..

73 90

3ÔÔ ” 

315 .. 
346 .. 
394 ..
451 ..
465 ..
350 ..
338 ..
336 ..
307 ..
340 ..
341 ..
325 ..
322 ..
320 ..
347 ..
326 50 
320 ..
311 ..
310 50 
340 ..
349 ..
843 ..
310 .. 
3-25 ..
312 ..
320 ..
340 ..
315 .. 
382 ..

315 " 

180 ..
575 ..

3885 ..
839 ..

1> 00 ..
1198 ..

33455 
3350
454 

68’0 
1350

103 60
21 32

103 65
21 30

1871 3%.. 
— Quarts.. 
107$ 4%..
1876 4%..
1832 2%%

293
78 50

2%

2 1898 i%..
< I— Quarts., 
o-/1899 Métro..

— Quarts.. 
“ 11904 Métro.. 

-j - Cinquième. 
5 1955 iyt%S— Quarts.. 

1910 llétro.. 
— Demis... 
1910 3%.. 
— Ouarn..

- Olnquiima, 
. ,'1821 
Inlcte............
Biriu..............
BaL'h El Md.. 
Etabt. Foulons... 
Saint-Gobain.-.. 
Bénédictin».... 
Cuwiiiw............
Dht Into-Cilsa..

/1870 ..........
« 1339..........
S 1891 ..........

1896

E s
1906 ...
1912 ...
1820 ...
1922 L..
>922 1 1.
1879 ...
1883 ...
1385 ...

,1895 ...
4m...

1511
1921

Lroir#;.. 
Sw-Iort. 
Allemagne 
"clgiqua. 
Espagne . 
Hollande. 
Italie... 
Suris... 
Suisse...

327
158
48

152
47

195
48

160
44

189
44

50

25
7;

639 ..
291
75 ..

326 ..
327 ..
157 50
48 50

160 ..
47 50

193 50
50 ..

163 ..
42 50 

.188 ...
44 ..

« RADIO-PARIS »
Programme d’aujourd’hui samedi U juillet : 
A 12 h. 80, radio-concert Lucien Paris : i’ 

Lame de Tolède, marcha espagnole (Chiltemont); 
2* Etoile polaire, valse (WaldteufM) : 8’ Ro­
mance, solo de violon (Svendsen) ; 4’ Intermez­
zo (Rhené Bâton) ; 5’ Venus et Adonis (A. Geor­
ges-H. Mouton) 6’ Allegro, solo de violoncelle 
(Ecoles Salman) ; 7* Karama (Vivian Grey) ; 8" 
Printemps, poème symphonique (R. Chapon-M. 
Desmoulins) ; 9’ Le rêve de Phryné, prélude (G. 
Delay) ; 10" Schomrosmarin, solo de violon 
(Kreissler) ; 11* Pavane (ScassoJa) ; 12" En reli­
sant vos lettres, valse lente (F. Masson Kiek) ; 
13’ Elégie, solo de violoncelle (Massenet) ; 14’ 
South sea moon (L. Hirch-Salabert) ; 15’ Lohen- 
grin, trio (Wagner-Alder).

A '20 h. 15, radio-communiqué auto, aéro et 
sport ; à 20 h. 45, radio-concert de gala orga­
nisé par • Le Matin ».

i*l Confidence (Danssty-Boitard de Buxeufl) ; 
b) Aimer | Aimer encore (Danerty- Boilard-de 
Buxeuil) Mlle Suzanne Ary, de la Gaîté Roche 
chouart ; 2* a) Improvisation (R. Blondiau) ; b) 
Rallye Bonnelles, fantaisie XVIII* siècle, M.. 
ftaymond Blondiau, professeur de trompa» de 
chasse, directeur du Rallye Saint-Hubert de VÛ- 
lemonbla ; 8* a) C’est pour toi, O Paris I ; 
Le poète André Bloch dans ses œu­
vres . __ ______
goumri-WUlems-Desmoulins) ; b| Champl Tor-

(Doumel-Sarvil-Desmoulins) M. Maurice 
Damai, diseur 8 voix ; 5* a) La berceuse des 
mamans (M. Allot et G. Jacques) ; b) La Chaîne 
(Léo Daniderff) Mme Mary Ketty, contralto des 
Concerts Parisiens : 6* aj Les absenta sont des 
morts (Maurice Magra) ; b) La pluie (Paul Ver­
laine) : c) Hier, aujourd’hui, demain (Danerty) 
Mlle Monique Lagrange, du Vaudeville ; 7* a) 
Etude (Chopin) ; b) La Campanella (Paganlm 
Kreissler) M. Raymond Legay, pianiste virtuo­
se ; S* Scherzo du trio (Mendeessohn) le trio Le 
Gay-Tzipine, piano, violon, violoncelle ; P* a) 
Elle bavardait chez la concierge (Bousque-Mall 
fait) ; b) Chagrin d’en'ant (Lejal) M. Nikon, le 
comique de iTïmpire ; 10* a) le tom-pouce (J. 
Lenbfr) ; b) Ah 1 les pommes (J. Lenoir) Mlle 
Lucette Ninon, de l’AIhambra ; il* Finale de la 
fantaisie écossaise (Max Bruch) M. André Prof- 
fit, violoniste vistuose, 1“ prix du Conservatoire 
1925, dans son morceau de concours ; 12* a) 
Air d’Athanael (Thaïs) Massenet b) J’aime le 
cor (Flégier) M. Scapmi Leroux, basse de l’o­
péra Française de La Haye : 13* Elégie (G. 
Fauré) ; Papillons (G .Fauré) M. Joseph Tzipine, 
violoncelliste, lauréat du Conservatoire 1925 ; 
14’ a) Rondo de Beethoven (Kreissler) ; b) Scher- 
zo (Lalo) M. Georges Tzipine, violoncelliste, 
laùréta du Conservatoire.
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ECOLE SUPERIEURE DES P. T. T.
A ?,1 heures, concert avec le concours de Mme 

Jeanne Delvaira, sociétaire de la Comédie Fran­
çaise ; MM. Albert Reyval, de la Comédie Fran­
çaise ; Fernand Fabre, de la Porte Saint-Martin 
et M. Vidalin, du Théâtre réglonaliste, diront 
des fragments de la légende pyrénéenne de M. 
Daniel Baqul Sertoria, dont la répétition génè- 
rate sera donnée le 11 juillet, en matinée sur 
la scène de l’Odé-on.
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TOUR EIFFEL
Dé 18 h. 15 à 19 h. 15 (2.650 m) radio-concert 

avec le concours de Mlles Suzanne Telssier, 
Marcelle Richard Waldy, cantatrice, Kirchoffen, 
pianiste virtuose, et Guberte Wullems, violo­
niste.

Programme : « Les choses â la mode », par 
Mlle Teissiar ; Ghacone (Mouret), pour violon ; 
Ariette de la Belle Arsène (Monsigny) chant 1 
Ecossaises (Beethoven), Mlle Kirchoffen ; For- 
lane fMoutet); violon ; Ariette de Gustfne du Sor­
cier (Philldor), chant ; Variations sur un thème 
allemand (Chopin) piano ; Les Trocquers (Dau. 
vergne), chant ; Tambourin (Somis), Mlle Wul­
lems.

A 19 h. 10, les dernières nouvelle»,

« DANS LA DANSE DE LA LUMIERE »
Poème d’Alfred Robert

Poésie virile et saine qui s’efforce, au lende­
main fie la sombre tourmente,, d’apporter .son 
étincelle-an rayonnement des foyers de joie, 
d’activité et ^'espérance, ........ ..
.Rêveur stérile et doux, lève-toi de ton ombra : 
L’ordre sàcré dès Morts’ t’appelle 'au grand 

[soleil !
In 8-broché : Dix francs.
Editions Elaia, 23, rue de la Sourdière, Paris.

T

forces.

C’est à un jour près...
Ne remettez pas à plus tard de vous soi­
gner. Pour la santé, moins que pour tout 
autre chose, il ne faut pas dire ; Ce n’est 

• pas à un jour près.
Vous êtes las, affaibli, déprimépar le travail, 
par les préoccupations, par le surmenage. 
Rendez-vous compte que la dépression dont vous 
êtes atteint, c’est, à bref délai, l’anémie, la neuras­
thénie, l’épuisement général, et leur cortège de 

troubles et de souffrances.
Ne remettez donc pas à plus tard, ne remettez pas à 
demain de faire la cure des Pilules Pink. Qui sait ce 
que quelques jôîrrs d’hésitation vous réservent de 

misères physiques!
Les Pilules Pink auront vite.fait de reconstituer vos 
forces, parce qu’elles vous donneront un sang plue 
riche, plus pur, plus vivant, parce qu’elles tonifieront 
votre système nerveux et stimuleront énergiquement 

toutes vos fonctions organiques.
N’hésitez pas, c’est à un jour près 

pour vous de prendre des 
PILULES PINK

>ga vente dans toutes les pharmacies : 1Fr. 4. 5o la boite, plus
Fr. o. 60 de timbre-taxe

i’ftIPfiSfMhhi<ta sang provoqué par la constipation et te» mauvaise^ 
fani» WF S W loK I digestions. Vous éviterez cela en faisant usage de la
TISANE DU»LABOUREUR, composée exclusivement de plantes purgatives et dépuratives. 
0 fr. 75 l’étffi de deux doses purgatives. Dans toutes les pharmacies. Préparations et vente en 
gros : F. BASSOULS-DUMAYNE, pharmacien, Perpignan.

^DUVSÏÏÜRS DE LA MSSÏON 
SAVOSGNAN de brazza

Vient de jwraftre un nonveats -volume fllus- 
,fré, de. M- Georges Brousseau. à la Société 
(TEffittons Géographiques. Maritimes et Colo- 
nialas, 17, rue Jacob, Paris : « Souvenirs de la 
Mteston Savorgnan de Brazza », avec préface 
de M.-'-Mattrice Delafosse, gouverneur des co­
lonies, (Prix 10 francs).

C’est la récit en. tableaux vivants et colorés 
(15 chapitrés) des principaux traits de la. grande 
épopée, accomplie, avec des moyens de for­
tune e» quelques courageux auxiliaires, par ce 
génie fait de Bonté qui sut conquérir pacifique­
ment tout un monde, notre Afrique Equatoriale 
Française. Et, cela en présence des plus for­
midables difficultés qui lui furent créées par son 
illustre compétiteur Stanley, qui, lui, disposait 
en véritable conquérant, d’une armée , de quatre 
mille Zanàbarites.

Explorateur, écrivain, poète, M. Georges 
Brousseau, ancien collaborateur de S. de Braz­
za, et membre de sa mission, était mieux qua­
lifié que d’autres pour nous conter cette Wlle 
aventure au milieu de iwpulations faroüchês et' 
antropophages, où il a vécu le plus incroyable. 
Pt le plus véridique des romans.

*“ --------- ------ J

gmES GENTRfiMS DE PARIS
du1 10 juillet 1925

VIANDES. — Cours moyen au kilo f
Bœuf. — Quart derrière, 1’ qualité, 10.80 ; 

aloyau, 1» qualité, 13.30 ; paleron, 1’ qualité,

Mouton. — Entier, 1« qualité 11.50 ; épaula 
1' qualité, 9.30 ; poitrine, 1‘ qua-lité, 4.80.

Veau. — Entier ou demi, 1* qualité, 9.50.
Porc. — Demi-porc, 1‘ qualité, 8.80.

. VOLAILLES. - Canards de ferme, la pièce, 
11 à 13 : oies 9 àl0.50 ; poules toutes prove­
nance, 15.50 à 19.50.

POISSONS. — Anguilles 3 à 16 fr. ; brèmes, 
3 à 6 ; brochets 8 à 14 ; carpes 6 à 9 ; goujons 
1-1- à 16 ; grenouilles 1 à 12 ; perches 4M; 
tanches G à 8 ; truites-15 à 28.

LEGUMES. — Pommes de terre, les 100 kilos : 
Bretagne. 60 à 70 fr.; Manche, 60 à 95 fr.; Paris, 
55 à 75 Ir.

BELHBES. — Le kilo : Charente, Poitou, 13.50 
à 17 fr.; Touraine, 13.50 à 16.40 ; Normandie. 
12 à, 14.50.

ŒUFS. — Le mille : Bresse, 480 à 550 : Brie, 
Bèauce, 480 à 550 ; Bourbonnais, Nivernais, 480

S.?*5 : Tom-aJus, 480 à. 590 : Auvergne, 460 à 490, 
JttUXWg ÎAQ £4.J)Q.>z- ■ .. .. 4

I Arthritiques | 
pour préparer votre EAU ALCALINE

| n’employez que le |

Sel Vi chï-Etat 
qui lessive les REINS, 1ESTOMAC et VINTESTIN 

et élimine /'ACIDE
SæM 1® paquet pour 1 litre d’eau ^-'5'*; fH?

Hd'TLsQL *routes PiiannacIcB Wif’28

^h™,’^IB™,"nll,iaB®î!Ba^SÏBSSsæsB!l«>®^™s^œBwœB!^ssiœsæs®^^^raœais®œææaS^

A«HOjgl

PHOSCAO
ENVOI GMTOIT ÉCHANTILLON

Le plus exquis des déjeuners 
Le plus puissant des reconstituants.

Le régime du Phoscao est conseillé par les médecins 
aux anémiés, aux convalescents, aux vieillards et à ceux 
qui souffrent de l’estomac ou qui digèrent difficilement.

Administration : 12, Rue de la Tour-des-Dames— PARIS

PLUS DE
HERNIES!!

HERNIEUX. la fin de vos souffrances et des 
dangers perpétuels qui vous menacent vous est 
assurée désormais ae la façon la plus infail- 
libre par les nouveaux Appareils brevetés de 
A. CLAVERIE do Paris, la dernière 
de l’art herniaire.

Votre salut est là : n’hésitez pas et 
tez pas à. plus tard.

Le Spécialiste éminent et honnête 
blissements A. CLAVERIE vous attend, de 9 h. 
à 4 h., dans les villes suivantes :
LA CHARITE, mercredi 15 juillet, Hôtel du

Grand Monarque,
CHATEAU-CHINON, jeudi 1«, Hôtel de la Poste!
CORBIGNY, vendredi 17, Hôtel du Commerça.
NEVERS. samedi 18, Hôtel de France.
COSNE, dimanche 19, Hôtel du Cerf.
CLAMECY, lundi 20, Hôtel de la Posta.
DECIZE, mardi 21, Hôtel du Commerce.
SANCERRH, jeudi 23, Hôtel de la Tous (Place de 

la Halle!.
A VALLON, samedi 25, Hôtel de la Porte.
LA GUERCHE, dimanche 26, Hôtel de la Poste. 
LURGY-LEVY, lundi 27, Hôtel du Commerce 

(Raffutin).
CEINTURES PERFECTIONNEES

contre les Affections de la matrice et de l’es­
tomac, Rein mobile, Ptose abdominale, Obésité, 
etc., les plus efficaces, les plus légères, les 
plus agréables à porter.

MODELES NOUVEAUX ET EXCLUSIFS
des Etablissement* A. CLAVERIE. 234, fau­
bourg Saint-Martin, PARIS.

révélation

ne remet-

des Eta-

! PETITES 1MMCES f
Four toutes demandes de renseigne­
ments, il est indispensable de rappeler 
le numéro de l’annonce et de joindra 
un timbre de Û fr. 25 pour la réponse.

ON «'EMANDH
BASSE-COURIER avec ou sans épiants. 

L’homme toute mains femme basse-cour iudé-’ 
pendante.

Bureau du journal.___________________ 26-571
’ BONNE à. toutes mains, pour ïiôtel.
S’adr. à M. GAVILLE, Magnan Hôtel, 7. ruo

.Menessièr, Paris. _____ 26.728
~CHAUFFÊÜR~VALET DE CHAMBRE

S’adr. à M. de VAULX, château des Mo- 
reaux, par Autun (S.-et-L.)26,621

CHAUFFEUR sérieux pour g ou i moi# à la 
campagne en Isère, nécessaire accepter aider 
service intérieur maison, dans, famille. Bonnes 
références exigées.

S’adr. à M. le comte de PARDIEU, 13, rue
Fonmorigny, Nevers.________ 26.673

CHAUFFEUR homme à tout faire, dans plM# 
douce et tranquille.

Bureau du journal.28.723
FEMME DE CHAMBRE, cowtare. raccomo- 

dage. VALET DEBUTANT ou femme de Cham­
bre, surtout ménage. VALET CHAUFFEUR, are 
cep. ménage. Références exigées.

Baronne DOMECY, à Sermizelle# (Yonne!» 
_____________________ 26.771

FEMME DE CHAMBRE Jeune et sérieuse 
sachant coudre. Place tranquille, taux maître*.

(S.-et-O.) 86.691

SiTOua FJ| Igy A IQFQnnaocticide 
I ™ M SO&O COLBERT 

les détruira en 10 MINUTES, même les œufs.
NOUVELLES GALERIES NEVERS

HERNIE
Grâce aux célèbres Appareils sans Ressort à

COMPRESSION SOUPLE
Ie grand spécialiste de ïbLMàtrl PARIS,44, Boulï.SEBASTOPOL 

la hernie, infirmité dangereuse et souvent mor­
telle n’est plus désormais qu’un vain mot. 

Sanctionnés officiellement parle CorpsMédi- 
cal, le 5 Juillet 1922, ces nouveaux appareils 
appliqués à des milliers de désespérés réalisent 
chaque jour des prodiges et procurent à tous 
ceux qui les ont adoptés la sécurité, la 
SANTE, et selon l’avis des malades eux- 
mêmes, la GUERISON DEFINITIVE.
Devant de tels résultats, garantis toujours par 
écrit, les personnes atteintes de hernies doivent 
s'adresser sans retard à M. GLASER qui leur 
fera gratuitement l’essai de ses appareils à : 

BOURGES, dimanche 12 juillet, Hôtel de France 
LA GUERCHE-sur-l’Aubois, mardi 14, Hôtel de 

la Poste.
COSNE 15, Hôtel du Cerf.
VARZY, 16, de 8 A 1 heure, Hôtel de la Poste. 
LA CHARITE, 17, Hôtel de la Poste Monarque. 
NEVERS, 18, Hôtel Terminus.
CLAMECY, 19, Hôtel de la Poste.
GHATEAU-CHINON, 20, Hôtel de la Posta 

merce.
DECIZE, 21, de 8 à 2 heures, Hôtel du

Tnsrc©
BOURBÔN-LANCY, dimanche 26 juillet, 

du Centre.
AVA.LLON, mardi 28, Hôtel de la Poste.
AUTUN, vendredi 31 juillet, Hôtel Moderne.

Un collaborateur de M. GLASER recevra à • 
MOULINS, 17 juillet, Hôtel de l’AUier.
GIEN, 18, Hôtel de l’Ecu et Poste.
LE CREÙSOT, 19, Hôtel des Voyageurs, Place 

Schneider.
TOULON-SUR-ARROUX, 20 juillet, Hôtel de la 

Poste.
NOUVELLE CEINTURE VENTRIERE

Pour déplacement tous organes 
TRAITE de la HERNIE franco sur damazute 

fl M. ffLASER, a, .hoplswâ PABI&

Gom-

Gom-

Hôtel

JARDINIER, 4 branchas, veuf ou oéübatafre 
de préférence, pour propriété environs de Cosna, 

Stadr. à M, MAGER, 19, boulv. Henri IV.; 
Paris (4‘).  86.358

JARDINIER sérieux quatre branches, bonnes'
S’adr. à Mme René DEVUNS, Trangy,. paff

Saiht-Etoï, Nièvre. _________________ 28.760
JEUNE FILLE ayant commencement cuisine, 

pour environs Nevers. 2 maîtres.
Mme GAUTHIER, 2, rue Gambetta, Nevers.

26.799
JEUNE HOMME même débutant, é partir de 

14 ans, pour campagne, service intérieur, soi­
gner petit cheval et petits travaux de dehors.

Bureau du journal.___________________26.663
GARDE marié, homme a toutes mains, la 

femme grille.
M. André BLANDIN, château de Senmoise, 

par Plagny (Nièvre). 26.646
MENAGE, valet, femme de chqmbra. Réfé- 

rences exigées. Pour l’Allier.
Bureau du journal,__________________ 26.247
MENAGE, femme cuisinière, homme toutes 

mains, sachant ou pouvant apprendre à con­
duire auto. Bonnes références. ■

M, BORDRY père, à Puiseaux (Loiret), 86.409
MENAGE basse-oourler, s’y connaissant en 

vaches laitières. Références.
Commandant BOUCHACOURT, Parzy, GarchL 

zy, Nièvre.  26.806
PERSONNE sérieuse, bonne & tout faire.
S’adr. Mme Jean GIRAUD, 4, Petite Rue Gros- 

iey, Troyes (Aube).________  26.254
VALET DE CHAMBRE très sérieux, muni de 

bonnes références, pour place très stable.
Baron de GLATIGNY, château de Chateauvert 

par MarseiUes-les-Aubigny (Cher). 26664
“VALET-CHAUFFEUR, bonnes références exi- 
gées, pour 3 mois campagne.

Ecrire ; O’NEILL, cité dbAntln, Brest
26.688

CHAM-V^LET DE CHAMBRE et FEMME 
BRE.

Mme la comtesse de la GUERE, 
Paradis, Bourges.

DE

23, rue de 
26.757

ON i.
CUISINIERE pour restaurant, ou AIDE CUI­

SINIERE dans grand hôtel, demanda place.
Bureau du journal 26.805

E6.78S



PARIS-CENTRE

M- . GALLICHER-LAVANNE, notaire à Nevers, 5, rue Gam­betta, demande de suite :Un PETIT CLERC.
Une DACTYLOGRAPHE ex­

péditionnaire. 26.795

âgeMs
â'âfi lires

CAFE-HOTEL, très bien situé fort canton, bail 10 ans, loyer 
3.500 fr., 12 n’’. beau .ch. d’aff. 
Px 70.000, facilités. 3-126.S’adr. M. VICK, 38, rue de la République, Orléans.BOURRELLERIE-SELLERIE, prés Orléans, loyer 300 fr., ch. d’aff. très intéres. Gd. local, jardin. Px 10.000 fr. 3521.S’adr. M. VION, 38, rue de la République, Orléans. 26.773

Dans chef-lieu de canton Allier (express, route nationale) HOTELVINS - RESTAURANT 19 n°s. avec tout le confort, moderne. Garage, jardin, dé­pendances. Affaire négligée, du plus grand avenir pour gens travailleurs. Prix demandé : 95.000 dont 40.000 comptant.Ecrire M. CORDIER, 7. rue des Halles, Paris. 26.787Cabinet de M. PICARD 34 bis, avenue G.-Clemenceau Nevers
A VENDRE A L’AMIABLE 

UNE PETITE MAISON rue de la Préfecture, n’ 14.Composée de 3 pièces Libre de location.S'adresser à M. PICARD.26.705
” ôn~demanKë

PRETEUR pour 40.000 francs à qui l’on donnerait hypothè­que de 3» rang sur .plusieurs domaines.Bureau du journal. 26.780

CAMIONNETTE PANHARE 1(009 kilos, bon état de marche • toujours en service et visiblt tous les jours, à vendre poui cause double emploi. Ferions au besoin échange avec ca mion trois tonnes. Affaire à saisir.S’adresser 1, rue des Tail­les, Nevers. 26.801
’ 2 MACHINES lYrïcoter, état de neuf, marque Clais et La­borieuses, cause double emploi. Usage à tous tricots.Bureau du journal. 26.651

PETIT DUC osier, en bon état, pour poney. Prix modéré.S’adresser à M. PETIT, ins­tituteur, rue Bouteiller, Autun (S.-et-L.). 26.783
BERLIET, 15 CV, torpédo 5 places, éclairage et démarra­ge électriques, 1923. Très bon état.P. PIOT, distillerie, Cosne- sur-Loire (Nièvre). 26.104

MEUBLES
LES PLUS SOLIDES

LES PLUS ELEGANTSMONANGE taifetae ACCORDEONS
Napolitains, Stradella, Vercelli, 

, Saint-Jean-Croix et Tyroliens, 
CATALOGUE ILLUSTRÉ IGRATIS 

TABEZEN, 15, {passage des Lilas
LES LILAS (Seine)

A CEDER dans préfecture Centre
TABAC - CAFE - BAR - TA - 

BLETTERIE-ARTICLES CHAS­
SE. Bail à volonté, loyer inté­ressant, chiffre d’affaires 700 
fr. par jour. Affaire à enlever 
de suite. Prix à. débattre.S’adresser Cabinet CROUIL- LËRE, 9, rue Bourbonnoux, Bourges. 26.788

ON OFFRE
GRAND LOCAL centre ville de Moulins pour tenir dépôt ou tout autre, à profiter de suite.S’adresser à M. CHAPPARD, 64, rue du Pont-Gihguet, Mou- lins (Allier)26.700
APPARTEMENT meublé.S’adresser rue Vauban, n" 3, Nevers. 26.782Cabinet de M. PICARD 34 bis, avenue G.-Clemenceau NeversA CEDER

BOULANGERIE, très bon ma­tériel, 90 quintaux, loyer 1.000 fi’., bail 12 ans. Prix 30.000 fr.
CAFE-RESTAURANT, bien placé près marché, loyer 2.000 fr., bail 12 ans. Prix' 65.000 fr.CAFE-BILLARD, loyer 1.500 fr., sous-location 800 fr., bail 12 ans. Prix 30.000 fr.CâFE-BAR, loyer 2.300 fr., bail 17 ans, ’chiff. d’affaires 50.000 fr. Prix 45.000 fr.
EPICERIE - MERCERIE - BU­

VETTE, grand logement, loyer 800 fr., bail à volonté. Prix 12.000 fr.
CHAUSSURES et réparations, loyer 1.100 fr., bail 13 ans. Px 10.000 fr..
BUVETTE - EPICERIE, loyer 800 fr., bail 11 ans. Prix 20.000 fr.Entreprise de PLATRERIE- PEINTÜRE, grand logement, loyer 1.100 fr.. bail 11 ans. Px 20.000 fr.
MERCERIE - BONNETERIE - 

EPICERIE, loyer 550 fr., bail 5 ans. Chiffre d’affaires 80.000 fr. Prix 25.000 fr.S’adresser à M. PICARD.
26.127

BELIERS CHARMOIS excel­lents reproducteurs. Primes di­verses.S’adresser à M. le comte G. de VILLENEUVE-ALLIX, châ­teau de Villette, Corvol-l’Or- gueilleux (Nièvre). 26.785
DOUBLE PONEYTE, bonne et sage, 6 ans, 1 m. 48.40 AGNEAUX-BELIERS.M. THEURIOT, éleveur, à. Chassy, par Châtlllon-en-Bazois (Nièvre).26.5283 BATARDS POITEVINS, bien confirmés voie chevreuil, à vendre, exposition canine de Nevers.Comte d’ARAMON, Bemay, par La Gerche (Cher). 26.780
BRAQUE ALLEMAND, trois ans, très joli arrêt parfait ga­ranti.M. MOUGNE, 4, rue de la Chaussade, Nevers. 26.798
ALAMBIC GUILLAUME, type < Le Rapide », 200 litres, par­fait état.
ALAMBIC EGROT, avec rec- tificateur 300 litres.
Jules GAUTHIER, La Ma­

chine (Nièvre). 26.784

JOLIE TORPEDO, 6 chevaux, 4 cylindres, très bon état. 5.500 francs.Bureau du journal. 26.66S
FORD. Camionnette, carros­serie neuve, bon état de mar­che.
ZEBRE. 6-8 CV., torpédo 4 places, éclairage, démarrage électriques, état de marche.
CHENARD ET WALCKER. 10 CV. Torpédo 4 places, état de marche, bas prix.
DELAHAYE. 8 CV 2 places, coffre arrière, état de marche, bas prix.Garage MIAS et LEB.AS, 42, avenue Georges-Clemenceau, Nevers. 26.714 W naturel, zaï fr. la pièce 

de 215 lit., franco port, 
régie, fût compris. Ech. 1.50. 
Raymond GAUSSEN, Sommiè- 
res (Gard). 22.079

Personnel
ON DEMANDE

FAITS DANS NOS USINES 
LIVRES PARMM. MONANGE

ILS SONT GARANTIS SUR FACTURE 
ET SONT LES MEILLEURS MARCHÉS 

COSNE - MIÈVRE

ANTI-SOR BRtLANO
Enlève Cors, Durillons, Œils- 
de-Perdrix, Verrues, Callosi­
tés 2.25 Phcies, 2.50 feo poste.

BRELAND. Pharm., 31, rue’ Antoinette, Lyon.

2.570. EPICERIE-BUVETTE, 
en plein pass. 'ville S. M. Bail 
11 ans, loy. 1.000 fr. Aff. 58.000 
fr. dont 40.000 fr. en liq. On 
place net 10.000 fr. Bout., s. à 
m., cuis., ch., cour, lavoir. Px 
à déb avec 20.000 fr. compt.

FRANCHON, Fontainebleau.
2.605. VINS ET LIQUEURS à 

emporter (gr. licence), à Paris, 
bon coin. Bail 10 ans, loy. 5.200 
fr. Aff. 900 fr. par jour, de 23 
à 25 %. Magas. arr. bout, cave 
monte-charge), s. à m., cuis., 
appairt. de 4 pièces et 2 déb. 
Prix à déb. On traite avec 
100.006 fr.

FRANCHON, Fontainebleau.
2.600. CAFE-BAL place lmp. 

marché. Bail 7 ans, loy, 1.100 
fr. Aff. 3.000 fr lia. et 600 fr. 
entrées bal par mois. On place 
net 8.000 fr. par an 3 gr. sal­
les, piano auto., office, cafe,, 6 
ch., cour, dépend. Prix à déb. 
On traite avec 18.000 fr.

FRANCHON, Fontainebleau.
2.60t. EPICE 

18 ans, ville 
P.-L.-M. Bail 
propr. Aff. 201 net 20.000 fr. cuis., 10 pièces, 
cour, vastes dépend, 
bat. On traite avec

FRANCHON, Fonte

2.614. BEURRE-ŒÜFS-FRUI- 
TËRÏE - PRIMEURS-ÉPICERIE- 
MERCERIE - CONFISERIE, 
plein centre lmp. canton. Aff. 
200 fr-par jour A 35 %. Bout., 
cuis., 2 ch., cour avec cuis, 
d’été et appenti. A vendre 
fonds et Immeuble. On traite 
avec 15.000 fr.

FRANCHON, Fontainebleau.
8.626. VINS - LIQUEURS - 

CHAMBRES MEUBLEE, sur ri­
vière, site très fréquenté. Bail 
12 ans, loy. 2.500 fr., ss.-loc. 
7.000 fr. Ait. 58.000 fr. On place 
net 15.000 fr. par an. Terrasse, 
belle salle, cuis., ch,, gr. cabi­
net.8 oh. meublées .Prix à déb.

F RANCHON, Fontainebleau.
2.612. CARROSSERIE-FORGE 

et CHARRONNAGE, ville S. M.
L8ÛÛ Aa- 

79-000 fr. On N ace net 15X500 
fr. par an, 2 ateliers, gr. cour, 
hangar, dépend., cuis., s. à m., 
3 ch-, gr. fard. Prix A déb. On 
traite avec 18.000 fr, 

FRANCHON, Fontainebleau. 
2.613, CHAUSSURES (vente 

et réparations), tenu 12 ans, gr. 
bourg. S. M. Ban 7 ans, loy.

fr. Aff. 50.000 fc? dont 
10.000 en réparations. Bout., 
are.-femsLs «ui&, gt ch., dé­
pend. Prix à. déb. On traite avec

FontatoéMeam.

APPRENTI CUISINIER, pré­senté par. ses parents.S’adresser GRAND HOTEL DE LA PAIX, Nevers. 26.800
APPRENTI PATISSIER, pour Paris. 13 à 16 ans, nourri, logé, payé de suite, voyage payé.Ecrire chez M. .BUfSSAUD, pâtissier, 72, avenue Jean-Jau­rès, Paris. 26.779
EMPLOYE DE BUREAU (comptabilité - correspondance), ayant fait service militaire.
RETRAITE, pour encaisse­ment et courtage.
S’adresser à M. SALLÊ. 26, 

rue de Paris, Nevers. 26.715
EMPLOYE,BANQUE POPULAIRE, 1, place de THôtel-de-Ville, Ne- vers.26.777
Des COURTIERS • RECE­

VEURS.
Administration « PARIS- 

NEVERS », 15, rue La-Fayette, 
Nevers. 26.741

CHARRETIER marié ou céli­
bataire, chevaux, et un HOM­
ME pour conduire bœufs atte­
lage, ferme 30 km. Dijon.

S'adresser M. BEUCLER, â 
Talmay (Côte-d’Or). 26.775
GARÇON ou FILLE DE SALLE 
très au courant .du service. 
Bonnes références.

Bureau du journal. 26.767

I Eau Minérale Gazeuse Ferrugineuse
S NATURELLE

\ SOURCE GffiRNER
g A GARCHIZY
I Près POUGUES-LES-EAUX (Nièvre)

a La plus agréable et la plus rafraîchissante
§ des eaux de table naturelles
f PRIX MODERES

» Adresser lettres et commandes : „
8 A M. P. GARNIER, propriétaire 1
| FOURCHAMBAULT (Nièvre). ®

B

Les Remèdes du CURE de GY 
sont employés avec succès contre les maladies 
de l'estomac, de l’intestin, du foie, du système 
nerveux, de la peau et du cuir chevelu, la toux, 
la coqueluche, les ulcères, plaies variqueuses, 
les troubles de la formation et du retour d’fige, 
les vices du sang, la constipation, les hêmor- 
rholdes,les rhumatismes, les douleurs etlagoutte 
Ecrira au Laboratoire BARDIN, à Glen. (Loiret), 
Dépôt et seule Maison de vente.

U4N

ENGRENEUR pour la cam­
pagne de battages.

M. Georges PECHENOT, aux 
Briès-Appoigny (Yonne). 26.713

CHAUFFEUR camion NASH- 
QUAD, pour transport bois de 
chauffage, très bon salaire. 
Inutile de se présenter sans ré­
férences.

M. BOURGEOIS, bois, à 
Montreuillon (Nièvre). 26.692

OUVRIER ou APPRENTI 
CHARCUTIER.

M. BERTHOMEAU. Cité de 
Vauzelles, par Nevers. 26.772

JEÛNE FIT,T,F, ou FEMME 
VEUVE, pour ferme environs 
Nevers.

S’adresser Mme LAPORTE, 
à l’Emitage, par Nevers.

26.644

ON OFFRE
HOMME de cour, bon soi­

gneur, engraissement, demande 
place, libre de suite.

S’adresser à M. Jean OUDIN, 
g la Chaise, par Corbigny^Niè-

H Vendre cause de départ
BUGATTI sept chevaux, 16 soupapes, torpédo 

4 places, sport grand luxe, comme neuve. 
Pressé. 19.000 fr. Jean CHANLON. propriétaire, 
à Saint-Pantaléon, par Autun. Téléph. 1-98.

Garage de la Gare

A VENDRE A L’AàflABUg
En btoo ou en détail au grt de* «Ap*»™

Bon Domaine d'Elevage
Situé dans la région de Corbîgny (NSweJ 

Comprenant :

confortable maison d'habitation pour far- 
mler, le tout en parfait état ; distribta 
tion d’eau dans la maison et les écuries.

ffontenartee totale 78 hc, environ

GENS DE MAISON 
ON DEMANDE

CUIEINIKkE, munie sérieu­
ses références, pour Beaune.

S’adr. à Mme André MOREY, 
à Beaune (Côte-d’Or). 26.603

MHS & IÆBAS
42, Avenue Georges-Clémencean, NEVERS

Téléphone 2-73

A Œ E |\| c e:

5 CV et 10 CV de démonstration
Livraison rapide

Location — Réparations — Prix réduits 
Ouvert Jour et nuit

------- - - - ---

A Vendre
VIEUX JOURNAUX

0 fr. K Je kilogr.

Divers

ffisÈs grandes fadUtts de paiement 
5 % en sus du prix 
Faculté d’échanger

Pour tous renseignements, visiter et traiter, s'adresser è : 
at L. NERAULT, propriétaire, 11 rue des Arènes, è Bourges, 
gtd se rendra sur place à toute demande des acquereurs 

______________________________________________________________ ______________ 26.863

AUTOBUS

Suis acheteur CHAR A BANC, 
800 kilos, état neuf, donner 
prix et renseignements à M. A. 
GABARAT, vins, La Chapelle- 
Saint-André (Nièvre). 26.755

On demande à acheter BOU­
TEILLES DS CHAMPAGNE 
VIDE à 0 fr, 40 la bouteille.

Faire offre 7, rue Creuse, Ne- 
vers. 25.656

COMPAGNIE ASSURANCES 
accidents, incendie, perte vé­
nale des fonds de commerce, 
avec combinaisons nouvelles, 
mortalité du bétail et des che­
vaux, grêle, disposant petit 
portefeuille, cherche AGENT 
GENERAL, pour Nevers et en­
virons.

S’adr. à M. RAMADE, place 
de la Gare, Montceau-les-Mines.

26.567

imprimerie de PARIS^ENTRE, à Nevere 
Es Gérant : jovet ne maubbo.

Cosne-Châteauneuf-Val-de-Bargis
BE. POUJLLOT, concessionnaire, à l'honneur

11 juillet, l’horaire de l’autobus sera
Aller

Cosna-Gare
Le Gué-Botron 
MouliiU’Evêqua

ÿtohain
Vflitere ...............-
Saint-Laurent .
Chaume ......... ....
Mézières »..........
Vésvres ...............................
Garohy .................................
Vielmanay ........................
Guichy .................................
La Coulisse ......................
Chasnay .............................
Nannay ...............................
Châteauneuf ....................

M. S.
6 h. 15 15 h. 15
6 h. 18 15 h. 18
6 h. 20 15 h. 20
6 h. 35 15 h. 40
6 h. 40 15 h. 45
6 h. 42 15 h. 47
6 h. 45 15 h. 50
6 h. 55 16 h. 05
7 h. 05 16 h. 15
7 h. 10 16 h. 25
7 h. 15 16 h. 30
7 h. 25 16 h. 40
7 h. 35 16 h. 55
7 h. 45 17 h. 05
7 h. 50 17 h. 10
7 h. 55 17 h. 15
8 h. 17 h. 20
8 h. 10 17 h. 30

d’informer le public, qu’à dater de samedi 
modifié ainsi qu’il suit 1

Retour
Châteauneuf ..................
Nannay ......... ...................
Chasnay ..........................
La Coulisse ....................
Guichy ...............................
Vielmanay ......................
Garchy ...............................
Vévres ........................ ..
Mézières .................... ..Chaume ................................Saint-Laurent ............... ..Villiers ..............................
Nohain ...............................Villardeau ...................... ..Pougny ................................Moùlin-l’Evêque .............Le Gué-Botron ...............Cosne-Gare .........................

Correspondances P.-L.-M. et P.-O.

M. S.
8 h. 25 18 h.
8 h. 35 18 h. 10
8 h. 40 18 h. 15
8 h. 45 18 h. 20

8 h. 48 18 h. 239 h. 18 h. 359 h. 15 18 h. 509 h. 18 18 h. 539 h. 30 19 h. 059 h. 35 19 h. 109 h. 50 19 h. 259 h. 55 19 h. 309 h. 57 19 h. 3210 h. 19 h. 3510 h. 10 19 h. 4510 h. 20 19 h. 5510 h. 22 19 h. 5710 h. 30 20 h.

DELAHAYE
La vieille piarane française. UniYSPseiîemenî réputés

OémonsîTatioa 
GP.AN O 

Garage delaNièm 
B, Plï FâllX-FaUM, HEÎEIS

LUNETIERS

MYOPES «> PRESBYTES 
envousadressani S 
à un Spécialiste. < 
vous aurez tou» 
jours satisfaction. Æ

& DEPALLE & P« fflJS
■'"F > OPTICIENS «,■!.

27, Rood'Ailler, HOULIRS

L’OPTIQUE 
est une science

100.600 fraies Prix
pour le concours 
du LIVRE d’OR du

TOBLER0NE
Le Vrai Chocolat au Lait Suisse, 

aux Amandes et au Miel

Hâtez-vous. La date au-delà de 
laquelle aucune réponse ne sera 
plus acceptée est irrévocable­
ment fixée au 31 Juillet

S. A. CHOCOLAT TOBLER

Bas ! Bas !
Aux prix de réclame de notre maison. Bas 

d’usage toutes teintes la doua. 31 fr., les 6 
paires 16 fr. Bas pur fil avec couture et semelle 
triple, coloris haute mode, les 3 paires 15 fr. 50 
(Vu le grand nombre de demandes de ces bas 
nous ne les vendons par par douzaine) ; bas 
fil d’Ecosse extra beau, bien fini article recom­
mandé, pointes et talons triplés, coloris haute 
mode, les 3 paires 18 fr. 50, la douz. 68 fr. Bas 
de soie des Gévennes tout diminué, teintes 
haute nouveauté faisant l’admiration des con­
naisseurs, les 2 paires 29 fr. 50, la douz. 165 fr. 
Chaussettes fantaisie, carrelées, rayées, les 3 
paires 9 fr. 90, la douz. 38 fr. chaussettes pur 
fil doublé, dernière création changeantes et ti­
grées les 3 paires 18 fr., la douz 70 fr. ; chaus­
settes d’enfants toutes tailles, les 6 paires 15 fr. 3 0 U r 6$ IO L 0 pour hommes avec cols 

Il h r m i h t" sî assortis en zéphfr, oxford, U l B IIIB U L, U üssus anglais, poignets 
mousquetaires, tout doublé, (finition grand che­
misier) pointure et couleurs sur demande (va­
leur chaque pièce 29 fr.) plus comme prime 
une superbe paire de bretelles valeur 10 fr.) les
leur chaque pièce 29 fr.) plu 
une superbe paire de bretelles 
4 pièces 49 fr. 50.
M("ITlPHOIDÇ de bonne Qualité au prix de 
iwUUunuuY'J gros, en vente par douzaine 
à 10 fr. 50, 12 fr., 15 fr. et 18 fr. la douz. Envoi 
contre remboursement. Ecrire Spécialité de Bas 
126, rue d’Aubagne, MARSEILLE.

^ÉPUBDIQUE Fpfî^ÇRISE 

expositionIternationale 
des Arts Décoratifs et Industriels Modernes

PARIS
AVRIL-OCTOBRE i 295

Participation de plus de 20 Nations 
130 PAVILLONS ET ATTRACTIONS 

Kbjialbèqas - Théâtres - Restaurants 
FÊTES DE JOUR & DE NUIT

figenee directe flüCYOfi, RRVai, W0J1DER, MOJiET-GOYON 
Equipée des fameux moteurs WILUERS doit la réputation est mondiale

E. BRESS'ON Fils
Garage de l’Yonne, à IipW^YES (Yonne)

IVIOTEWF35 A@RiOOL.ES O. U,

rujEA/ e r sLINCOLN - Tracteur FORDSON
LA VOITURE UNIVERSELLE

— Agence Officielle —
ŒARASE A. MO'NTEL

41 ter9 Rue de IParis — NEVERS
Provisoirement ; S’adresser, pendant la période de construction ;

26, rue Jean-Jaurès, REVERS, ou Lfl CHR^ITÉ Téléphone 65,S.I.M.Ï. SOCIÉTÉ WKTBEUE NÉTALLUOGIQOE DE L’YONNE
Fondée en 1866 — Siège et Usine : AUXERRE — Téléphone 200

Salis d’exposition et Bureaux : 95. rue du Chemin-Vert 95 
PARIS (XI’) Téléphone : Roquette 19-74

Télégrammes : LASIMY — Paris ou Auxerre
SERRURERIE ET TOLERIE A.G RI CO U ES

MOU LES

et PORTAILS solides, 
ERMETÜRES ET C 
et OUTILLAGE pour CIMER 

DEMANDER CA1

U R ES EN CSE 
i, MAÇONS et PLA 
UE (N) GRATIS.

LE FESTIVAL DE MUSIQUE EST TERMI NE, LE 14 JUILLET S’APPROCHEW* Le Fouillis des Dames |
19, Rue Ferdinand-Gambon. NEVERS 1

met en vente à cette occasion, un immense choix de : |
Corsages, jersey de soie, robes divers ti ssus, écharpes crêpe de Chine, cache-cols jersey ? 

soie imprimé, swaëters, combinaisons, robes fillettes, chemises pour homme, cravates, | 
bas, chaussettes, etc., etc. ÿ
INUTILE DE DIRE QUE NOS PRIX SONT INTROUVABLES AILLEURS |

Magasin ouvert le dimanche et fêtes ju squ’à midi Entrée libre î

ités produits sont
pour LHYGIÈNE DE LA CHEVELU!

Avez-vous les cheveux gras, anémiés, de larges 
venez-vous difficilement à vous coiffér !!! ’ ’ !

N’attendez pas, employez la LOTION DREAN, et vous serez émerveil­
lés. — Le flacon, prix imposé : 6 fr.
Vos cheveux sont-ils secs, avec de petites et nombreuses pellicules, 
ayez recours au PETROLE DREAN. Le flacon : 8 fr. 40.
En vente dans toutes les bonnes maisons de coiffure et de parfumerie.

Pour le gros, s’adresser à :
F- CB A IV! E T

Parfumerie en gros et fournitures en tous genres pour coiffeurs.
18,Rue d’Enghien, MOULINS (Allier)

SEUL CONCESSIONNAIRE DES PRODUITS DREAN »

HÔTEL DU BEAUSEJOUn

Place des Victoires, près la place des Promenades
CLAMECY (Nièvre)

; par­

MAISON RECOMMANDEE AUX TOURISTES. — 2 chefs attachés à la Maison 
Entreprise pour Noces et Banquets et à domicile. — Fournitures complète pour 500 

couverts. — Chambres, salles ' à manger 1" ordre.
PRIX SPECIAUX POUR VOYAGEURS DE COMMERCE -—o— AUTO A VOLONTÉ

AUX DEUX CLOCHERS 
Son fil de lin exïra 

pour couture à la main
A exiger partout

Bros: Gabriel (MYEUX, Isa Charité

Erard, Pleyel, Gavéau, Elcké, Régy, 
Thersen, Bord, Klein, Herz 

Hansen, Leguérinais 
ET TOUTES MAFIQUE3Gaston GAUTHRON 

Accordeur diplômé de la Maison Pleyel
COSIE-SUR-LOSRE (lièvre)

AVANT DE FAIRE VOTRE ACHAT... renseignez-vous, et profitez de nos PRIX 
EXCEPTIONNELS-

Ventes au comptant et à crédit, selon le désir des clients-
MAISON DE CONFIANCE — NOMBREUSES REFERENCES

N.-B. _ Tous les Pianos sont accordés et mis en place par nos soins, dan® toute 
la Nièvre et les départements limitrophes.

Grand stock de tous instruments de musi<iue. — CATALOGUE GRATIS. 
Le magasin, est ouvert le dimanche toute la journée.

mailto:A@RiOOL.ES

